
en couleurs. En vente 


Publication trimestrielle 


Quelques jours plus tard... 


Quand Herros et Daria 
rentrèrent chez eux, ils 
furent accueillis 
par une multitude 

respectueuse. Ils 

honoraient ainsi 
l'homme qui par la 
noblesse de son 
acte avait 
sauvé la galaxie. 

Fi N 


Oui, j'en suis très fière ! 
C'est un grand homme î 


r i,ft 


r AU Tjq uin oau i Au-uriLiü 

DES BARRIÈRES DU POSSIBLE 


LISEZ 


V 




» 


N 
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Dans un lieu secret des montagnes ro 
cheuses, le K u 3,navire interplanétaire 
dessiné et construit par le professeur 

John Gale et son assistant Bill Grey 
était prêt pour les essais. 


Vous réussirez,professeur ! N'insistez pas ! Pour rien 
au monde je ne manquerai ce voyage. Vous et moi serons 
les premiers à abandonner cette vieille chère Terre, . 
L mais avec l'idée d'y revenir.évidemment. — 5 ^ 
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^ Tout le mérite est 
pour vous. Moi ,je n' \ 
ai mis que mon enthou 

s ''“-2av siasme ! — 


Nous avons mené à bonne fin un grand 
avail... Seuls quelques officiels sont au 
courant de notre œuvre. . ———* 


uui ! ti ceia nous ^ 
met à l'abri de toutes 
tentatives d'enlève- 


Tu le saiS/Jarum. Nous voulons cet 
appareil . Prends les moyens nécessai 
Sr—v et exécute mes ordres. JHBTT 


agirons cette nuit 
■»— même. ^ 
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Que nous voulez 

. VOUS ?... 


Haut les mains ! Vous n* attendiez pas 


cette visite,n' est-ce 


V VWOW 
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uub sommes envoyés par une 
puissance qui est fort intéressée 
1 votre jouet volant. Vous allez 


par 

ve¬ 


nir avec nous immédiatement 


pour en construire un 


ui-ci 


Je ne le permettrai jamais. 
























































































... et le K„ 3 . entreprit avant l'heure prevue 
le voyage sidéral. 


Bill réussit a manœuvrer le le 
vier avant de s’évanouir... 


Quelle secousse ! Nous avons J 
rebondi comm e des balles Lj MWS 

V f "^Maudit ! Maintenant, 
NA nous sommes dans 

fL!3\de beaux draps \a 


Idiot ! Nous volons vers la Lune 
ou vers je ne sais où et il n'y a 

S qu'eux qui soient capa 

fc>les de nous ramener sur la 
^ y T erre. Il faut les 
^k?ÉbT%% Aw ranimer. — 
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'mmmm 


'Maintenant, prenez les commandes 
et ramenez l'appareil sur la Terre.. 


Vous croyez * vous sur un taxi ? Si cet 
engin avait été lancé en temps prévu, il 
serait dirigé vers Mars. Maintenant, il e 


Prenez les commandes et quand nous nous 
approcherons d'une planète , déposez-vous avec 
précaution. Si vous essayez de vous moquer de 
jious, vous vous en repentirez 


r ue toute taçon, nous sommes 
tous dans le même bain... Le 
retour sur la Terre devient ^ 
L très problématique. 


Attention Bill I 


rapidement illusoire 


une zone 
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Je crois y distinguer une surface brillante ! 

| 


Une attraction se fait sentir ! Nous 


perdons de la vitesse. 


Rappelez-vous que vous êtes 
sous la menace de nos ar-z^f 
^mes ! Posez-vous.y—t 




Vos armes ne changeront rien 
à l’affaire ! 





Vous sortirez les premier^. 
Nous continuerons à surveil¬ 
ler tous vos qestes 



Je respire dif 
. ficï lement ! ^ 


Quelle glacière ! Ce n'est pas un 
monde,c'est une boule de billard 
Il fait un froid épouvantable, y—" 


va 

u\ 




Décidez de votre plan d'action 
Nous ne pourrons résister long¬ 
temps à cette température 




’ Puisque nous sommes ici, jetons un 
coup d'œil sur les environs,il ne sera 
pas dit que nous n'aurons pas été à la 
hauteur de la situation. Votre ami g 
et vous irez devant. N'oubliez pas fl 
V que vous êtes nos prisonniers. Jk 
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■ Je vous attendais, hommes de 1 
la Terre. Soyez les bienvenus sur 
Vesta. Je suis Borzan »directeur ' 
du ce ntre d'accueil sur ce monde 

*1 r I Sapristi ! D'où a bien pu^ 

V Vsortir ce barbu ? mwssêt—^ 


Quelle étrange 
planète, profes- 


re ces supposi- ^ 
tions inutiles. Trou 
vez une solution 
L concrète ! 


notre langue ? Et que tu saches 
fâm d'où nous venons ? razsSÊ 


A Vesta,monde beau 
coup plus vénéra- * 
ble que votre 
Terre, nous sa- \ r 
vons tout ce qui j U' 


Nous connaissons les particu¬ 
larités troublantes de votre pla 

nète . La lutte incessante que 
doivent s'y livrer les espèces 
vivantes et la grande difficul¬ 
té d'y établir des équilibres À 




T 

B7 
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W Assez parlé ! Ce que je tiens en main 
est un revolver. Conduis-nous dans un hôte] 

Éjl^BLConvenable^^y---—- 

BÊËÊÈB^B&SBfâBk ■111^ Ti 1 peux être rassuré 


nous 

serons en mesure sur Vesta,de 
satisfaire tous les besoins exi¬ 
geants de ton organisme. / 
fcL Suivez-moi ! — 


Ici, nous avons dépassé l'âge des formes 
vivantes concurrentielles. Personne ici ne désire 
rien de ce qui est à autrui... Car ce n'est pas 
posséder qui importe mais l'usage qu'on peut^^ 
te*» faire des choses, - ~r -- 


! 11 nous 


fait la morale ! 


Comme vous le voyez, la vie à 
L^Vesta est souterraine. 




















i paix soit avec toi et ceux qui t'accompagneri 
J'ai préparé des chambres pour tous, yr ’7 


et nous vivons disséminés dans des grottes 
naturelles. La vie en communauté 
exigeant des contraintes nuisibles au dé- 
\veloppement de la personnalité. — - 


fc’A 1 


Bah f Méfie-toi de 
toutes ces belles 
paroles 


*— 

Une bonne chambre et un bon lit 
parfait ! Je tombe de sommeil !. 
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Tu es blessé, Terrien ? 


Je te soignerai. 




Que me veut ce 
pauvre sot ? > 




Je commence à en avoir 
d e votre équipage 

Reste tranquille j *** 
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C'est de l'or, Jarum ! 


Les murs de cette grotte 


sont couverts d'or ! 


Nous sommes riches ! C'est 
une bonne nouvelle ! Tout cet or 


nous a 


■■ + 
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r Retourner sur Terre avec le 
gamin pour chercher du renfort 
Bill Grey pilotera. Toi, tù res- 


Qu'allons-nous 
faire, Jarum ?... 


Tu as entendu, mon gars ? Tu as 
intérêt à faire le voyage aller et 
.retour sans contretemps. ^ 


En vous ligotant, je serai plus 
tranquille. Les autres m'ont la h 
la sale corvée, heureusement , 


votre espece pour e 
hg^réussir ce coup 



103 












































r Souvenez-vous de ce que je vous ai T •*- 
dit à votre arrivée, à Vesta. Les choses n'oi 
.de^valeur que par l'usage bienfaisant qu’on 

/ Bah I Si vou^n ’ 


Pendant ce temps-là, dans le K „3 

^Nous ne pouvons pas partir. Un 
épais brouillard supprime^çp^*^ 
k toute visibilité ! a tsr*& 4 £ÉtEÊ 


f Assez d'histoires et 
décollez ! N'oubliez p; 
d'atterrir où je vous 


r tn, pourquoi avez-vous 
éteint les lumières 
L Allumez ! Æm êêBÊm 


Ce brouillard a été notre^HHB 80 B( 

ÉÈf En éteignant les lumières, tu les 
■has mis dans l'impossibilité d'utili 


Donne-moi la 

main .Sandrio. 
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K —-—-S II va etre difficile de re 
trouver l'entrée du souterrain. Ils 

eux !..., i- 


nous 


Il s’est endormi. Il rêve que l'or 
de Vesta a déjà pris le chemin de la 
Terre, Commence à délivrer ton A * 

nssak père I ji— 
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Pendant ce temps 
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n effet ! 



hommes de Vesta étaient 


Quand Borzan et ses amis auront gagné le tunneTN 


supérieur, nous en bloquerons 





f \1 


$ 


k 




sorti 


iens agressifs 


aux Ter- 


i # i 


■ r 

f 


s\V 



Le feu nous ferme 


nous 


ce sont des flammes inoffensives ! 


C'est vrai ! Elles ne ~ 

donnent pas de chaleur 


p. m —■ 

, + * 


i j 


'Â 


» Æ 

a A 

æ&â 

ffÆm 

*m. — JH 




wL ^ 


■1 

Rhh 
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Par là ! Mais que font ces fous ? 
Ils entrent dans le feu ! ^ 


* Pour tout l'or de 
la Terre, je ne rentrera isY 

pas dans ces flammes ! M 


quelque chose d'épouvan 


Vite, nous sommes découverts 

/ Je crois qu'ils n'oseront pas^ 

/nous suivre dans le feu ! Ils ne 1 
! comprendront pas qu'il s'agit 
Id'un phénomène anodin. Ils sont 
il certainement superstitieux, ^ 
l^comme tous les ignorants.^Ji 


^C'est un tour de magie ! 
I Is peuvent 

;e sauver, j< 

ne les suis 
Das. 


~ Moi non plus 
c'est de la sor 
v cellerie ! > 


Je n'ai pas peur 
de Jarum, il me 
fait pitié !... J 


109 






















k 1J 



Du calme,Jarum ! Méfie-toi ! Qui 
sait ce que peuvent faire ces sorciers ? 


Halte là ! Vous ne 
m’échapperez pas,si 

vous ne revenez pas 
l je tire i jmihl. 


" Tire si tu veux.Jarum 

# 

A tes risques et périls 
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Oh,la voûte s'écroule î 
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Nous allons 
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ensevelis 


J'ai 



de les prévenir. Je 


savais que le bruit de la détona¬ 
tion allait fatalement provoquer 


effondrement 


t . é ■ • a u d * 


i» » * 


1 f » 
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Il est trop vain 


1 .-î 


pour suivre le conseil 
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Notre devoir 
est de les aider 
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fu t'en tireras, Jarum ! Tu n'es que blessé ! 




Ou'allez-vous faire 
de nous ? 









Nous allons vous enlever 
les armes qui vous donnent 
une pernicieuse illusion de 



puissance. 


r Je suis confus... je ne; sms 

que faire . Pour la première fois 
de ma vie, je me rends compte; 
qu'il y a beaucoup d’jimbéedl S 

lit£ H^nQ In ra\/nl _ 




Jarum et ses hommes furent hospitalisés 
et soignés par les Vestaliens . . . 


Demain, tu seras en état de 



te lever 


Je ne sais comment te; payei de 
tes bontés que nous ne mention; 




pas 


y 




tic. 


É> / 

























Pendant la convalescence de Jarum.John et Bill visitèrent Vesta et furent 

fêtés 


jar ies naoiianxs. j Nous vous remercions de votre compréhension 

et de votre hospitalité. Quand nous reviendrons vous visiter, seuls des 
hw savants et des sages prendront place dans notre navire.-Ml 


Terre et nous nous accusero ns de 
nos forfaits. Mais il 

est possible que nous \ 4 

préférions rester ici où 
nous aurons plus de f a - 
cilité de nous faire Àr '{//}% | 

Ifc ou b I i e r. i 1/j uF V 


^ Pour moi,je n'y vois pas d'in¬ 
convénient ,mais ce sont les Ves 
, taliens qui doivent décider !_^ 


r Nous sommes disposés à vous gar¬ 
der car il n’y a ici aucun trafic ni au 
.cune intrigue imaginables.v* i 


nous quit 


r Merci. Maintenant, nous croyons 
que vous êtes des hommes supé>^ 
rieurs et que nos convoitises Æ'j 
étaient des mesquineries. 


Le regret de vous voir partir 
est compensé par l’espoir de 
votre prochain retour. /_ 










































































Tu reviendras 
. Bill ? 


Bon voyage les amis 
revenez vite ! 


atterrissons-nous/professeur ? 

^Nous pouvons le faire à Washington » Puisque les 
représentants du gouvernement n’ont pas pu nous voir Vfl 
décoller, ne les privons pas maintenant du spectacle MÊ i 
de notre retour. Ils ont du faire de drôles de sup- æEF Â 
v positions sur la cause de notre disparition... 

^ ceux qui se servaient de Jarum aussi ! —^aüÊSÈFÆX n 
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C 1 NATIONAL PERIODICAL 





























CIEL ET PROJETANT UN 

n INCONNUE ? r~ 


LE COMTE SE PROPOSAIT P'ENSEMENCER 
AUJOURP'HUI 


NUAGES AU-PESSUS PE LA 
REGION POUR PROPUIRE UNE PLUIE ARTIFI-. 
Cl ELLE ET COMBATTRE LA SÉCHERESSE.../ 
A MAIS IL N'V A PAS UN SEUL NUAGE,/-^ 
-- EN VUE r-— 


UN JOUR, ALORS QUE JOCH CULLINS, ÉPITEUR 
PE LA GAZETTE PE PAPESVILLE, VOLE PANS 
SON AVION PERSONNEL AU-PESSUS P'UNE VIL¬ 
LE PU PÉSERT... 


SOU PA IN ... 
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MAIS CE NE SONT PAS PES 
NUAGES... CE SONT PE GIGAN 
QUES ICEBEGGS VOLANTS î 
EEGAIS MIEUX P'ATTEGGIG 
l AVANT P'EN HEUGTEG UN ! 
































LA SEULE SOLUTION que je PUISSE 
TGOUVEG, MONSIEUR, C'EST PE LES G 
l Tl CEG PU CIEL AVEC P'ÉNOGMES PIN 
\ CES K SU CGE. J- -—Ç 


f PI TES-MOI MONSIEUG... POUVEZ-VOUS N 
TGOUVEG UN MONEN PE FM GE PlSPAGApTCE 
^LA M ENACE p£ CES ICEBEGGS VOj^ 


HA ! HA ! C'EST UNE IPEE ^ 
PE GÉNIE f VOUS ÊTES TGÈ5 

FIN ! HA ! HA f \ /S 


r QUEL ETGANGE PETIT 
HOMME ! JE NE L'AI JAMAIS 
, VU AUPAGA- 
k VANr 


BAH ! C'EST BIEN LE 
MOMENT PE PLAI- jS 
SANTEG ! JE FE- .fSS» 
GAI S MI EUX PE «PS 
TÉLÉ PHONE G AU Hj 1 
SEGVICE MÉTÉO- »( , 
GOLOGIQUE POUG V 
LEU G PEMANPEG 
CE QU'ILS EN 
PENSENT. 


MAIS QUELQUES MINUTES PLUS TAGP, AVANT 
QUE L'ÉPITEUG AIT PU COMPOSEG SON NUMÉGO 




































QUE CEUA SIGNIFIE ? Il- FAUT QUE 
RETOURNE AU BUREAU POUR T IREG 
iw CEL.A AU CuAI R... ! /'V-—~-*m 


SI VOUS POUVIEZ CE AUI SEC VOS 
PÉSlRS, MON AMI/COMMENT VOUS 
PÉBARRASSERt EZ-V0U5 PE CES . 


NE ME UE PEMANPEZ PAS/ 
U'AMl... JE NE VOIS QU'UN 
l MOVEN... UN CHAUUMEAU. 
GIGANTESQUE ' nsï&É 


CUUUINS A PUUS PE PCOBUÈMES A CE- 
SOUPGE QU'lu NE UE PENSE... CAR AU 
MÊME INSTANT, PANS UE COMTE VOISIN 
PE PAGE»». 


U'ÉTRANGER PISPACAIT ET EN QU 
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A CE MOMENT PBEClS 


C'EST AINSI QUE JOCH CULLINS EST BIEN 
EFPAEÉ QUANP PEU APBÈS, IL- EEÇOIT PE: 
NOUVELLES STUPÉFIANTES».. ■MlïirITill 


ET LA MEME FO EM AT ION INCE0VA8LE 
P' ICEBEEGS VOLANTS EST APPAEUE 
ÉGALEMENT PANS LE CIEL PU COMTÉ 


T ONE LIGNE SEPABANT LES PEUX 
COMTÉS,.. ET PES FAITS IPENTI- 
QUES ! PE TOUTE FAÇON ; IL FAUT 
^TCOUVEE UNE EÉPONSE £ CETTE , 
V-L ÉNIGME.»» , r--- itVI 


CULLINS SE PEE Cl PI TE VEBS LE LAC ET SE TBOUVE PEVANT 


une chenille métallique 
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r VENEZ, VENEZ, MON CHEG, PlTES-MOl 
COMMENT METTGl EZ-VOUS FIN À CE f 
lFlÉAU ? IL FAUT QUE JE SACHE ! J\ 


JE NE SAIS PAS POUGQuOl VOUS INS 
^2, MAIS..o JE VEGGAIS VOlONTIEG 
OISEAU GÉANT CUEILLI G CE VEG ET 


EN CO GE CE 
BONH O MM E 
ÉTGANGE f 


,—r QU AN P IL S'EN IGA 

JE LE SUIVGAI ! J'AI LMM 
PGESSlON QU ML POSSÈPE L^ 

\ clef pu mwstebe « • - - 


PEU APGES, PANS UNE FOGÈT ECAG 


UN MOMENT A PRES, QUANP L'ETGANGEG MA 
NCEUVCE L'APPAGEIL PEVANT LA CAVEGNE,. 


PIABLE i IL A CGEE UN OISEAU ^ 
ÉNOGME... COMME ON LE LUI A 5UG- 
GÉGÉ.POUG SE PÉBAGGASSEG PE 

l'insecte mécanique ! il se segt 

SANS POUTE PE CET APPAGElL POUG 
CGEEG K LA FOIS LES FAITS ÉTGAN- 
. GES ET LES MOSESiS PE LES SUP- 
L. PGIMEG... MM S POUGQUOl ? d 


, TIENS , C'EST UN PEGSONNAGE PE 
L'ESPACE PÉGUISÉ EN TEGGIEN ! ET 

AUSSITÔT QU'IL S'EST CGU HOGS PE 

■- 

VUE, IL A OUVEGT SON PAGAPLUIE > 

pougquoi ?... i——-—■—- 
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BIENTOT, LE SECON P HOMME PE L 
EST PE CETOUG..» ■■■H 


BIENTOT 


F UN GECEPTEUG PE T»V» MONTENT 1 
L* CH EN I LUE PE MÉTAL ENLEVÉE PA,G 
L'OISEAU ! POUCQUOl CGÉE-T-IL CES 
MENACES ? EST-CE PANS LE SEUL BUT 
PE LES FM CE PI SPACAIYgE SELON 
LES SUGGESTIONS PES TEGGIENS ? J 


LE FOU À QUI J'AI^ 
PAGLÉ M'A SUGGÉGé' 
PE LE FM CE EMPOG- 
.TEC PAC UN OUGAGAN 


ILS VIENNENT P'UNE CIVILISATION 
INCGOVABLEMENT AVANCÉE... CET 
APPAGEIl PEUT TOUT GÉALISEC îl 
, MM S QUEL EST LEUC BUT 


UNE FOIS PE PLUS, UNE IMAGE APPAGAI T SUC 
L'ÉCGAN PE T.v.«.. 


w un AUTGE CEPTILE ! JE N'V ^ 
COM P CEN PS Cl EN ! LE PCEMIEC CGE 
UN animal MENAÇANT PAPESVlLLE 
ET L'AUTGE ENVOIE LA, GÉPLlQUE 
L EXACTE SUC PAGE ! - - 
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VOTEE HOMME A MAL TBA 1 VAILLE CET¬ 
TE FOIS-CI ! AVANT QUE L'ÊTBE PE ME¬ 
TAL CBÉATEUB PE TBEMBlEMENTS PE 
TEBBE AIT ÉTÉ PEOJETÉ PANS LA MEB 
PAB L'OUBAGAN, LE PANS A SUBI jÿSÉÊ 
P'IM POSTANTS PÉG/VTS. 


JE GAGNE CETTE MANCHE. L'HOMME 1 
PE MON TEGBAIN A TBOUVÉ UNE SOLU- ' 

Tl ON meilleuge que celle pu vôtbe 


F IL NE BEPONP PAS... MAIS JE ^ 
COMPBENPS. QU AN P ILS SONT SEULS 
^LS COMMU N I QUENT PAB TÉLÉPV^ 


TONNEBBE ! ILS SE LANCENT PES 
PABIS SUB LA SOLUTION QUE LES HA¬ 
BITANTS PES PEUX BÉGIONS TBOUVE- 
BONT AUX PGOBLÉMES QU'ILS CBÉENT 


f JE VOUS EN PBIE... 
ABBÉTEZ CE JEU I 
C'EST T £BBIELEMENT 
N PANGEBEUX ! 


BIEN S'ETONNANT A CE QU'ILS 
AIENT TBACÉ UNE i-IGNE SÉPAGANT 
LES PEUX COMTÉS. IL FAUT LES j 
ABBETEB ! i~l i m rtÉW 


ATTENTION, UN 
HOMME PU PANS 


JE M'EN OCCU 
V PE !... . 
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V0T6E 
PLAISIG ? 


LA CHAG6UE ? 


/ MON CHEG M0NSIEU6, 
f VOUS N'ESPÉGEZ PAS QUE 
MOUS VOUS P6ENI0NS AU SÉ- 
61 EUX jNOM ? PEMANPEZ-VOUS 
À UM CHEVAU S'IL. AIME TI¬ 


EN ! JE ME PEUX PLUS BOUGEG ! 


C'EST NOGMAL, VOUS 
ETES P6IS PANS N0T6E 
„ CAVON PA6ALVSANT 


MOM QUE MOUS AVONS 

PEUC PE VOUS, MAIS 
VOUS POU 661EZ FA IGE 


UN GESTE INVOLOM- 
TAIGE ET (3&CHE6 NO- 


T6E PLAl SIG ! 


Y MOUS SOMMES EM TOUTES CHOSES AUSSI 
CONSCIENTS QUE VOUS»»» PEUT-ÈT6E SUPÉ- 
6IEUGS ( VOUS ME POU66EZ PAS TOU JOUGS 
ME TEMIG PANS CE 6AVON ET JE T60UVE- 
. 6AI UM MOV EM PE VOUS AG6ÈTEG ! 


VOUS COMMENCEZ A 


M'ENNUVEG.»» JE CGOlS QU'IL 

FAUPGA VOUS METT6E 
AU F GAI S f».. 
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QUANP UES PEUX ETEANGEE5 SONT 
PACTlSo.. I 


ET TANPIS QUE U'ETEANGEE ABAISSE UN UEVIEC PE SON 
ÉTONNANT APPAEEIU..,, KAV — T7T VAl- M 


VOIUA... IU EST 
ENFERMÉ PANS UN 
GuOBE PE GUACE * 


PAfZTONS,MAINTENANT ! ET 
CONTINUONS NOTEE JEU !... 


ord de leur fusee, le docteur 
Spencer, Spade et Texas, 
vous entraînent dans 
es aventures interplanétaires 


tous les marchands 


en vente 


urnaux 
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PENPANT CE TEMPS, UNE NOUVELLE CATASTROPHE MENACE 
LES PEUX COM TÉ Sou « l 


C'EST CE QUI SE PROPUIT 
QUELQUES MINUTES PLUS 
TARP !... f~___ 


fUNE TEMPETE PE SABLE ! ELLE >, 
EST CAPABLE P'ENGLOUTI B LA VI'-- 
V LE TOUT ENTIÉBE ! r- — 


/ MAINTENANT, IL FAUT ' 
NOUS OCCUPES PE CES 
SUPES-CIVILISÉS f A 
LEU B INSU, ILS M'ONT 
LAISSÉ VOIS LEUS POINT 
FAIBLE MAIS IL FAUPBA 
< AGI B VITE ! 


ET PAB LA SUITE.PEVANT LA 


MON INTEBlOCUTEUS M'A 
SUGGÉRÉ P'ATTISER LA 
TEMPETE PANS LE VIPE. 
CE QUI A RÉUSSI ! 


y LE LOURPAUP \ QUM 
JE ME SUIS A PRESSÉ 
M'A FAIT CONSTRUIRE 

UN MUR POUR LA CONTE 
NI R ! AUCUN MUR NE 
POURRAIT ARRÊTER PES 
TONNES PE SABLE... > 

J'AI PERPU ENCORE A 
L. UNE FOIS ! u 


l,o directeur de la publication. F,. KEIRSBILK 


LES PUBLICATIONS ARËDIT 


Membres du Comité 
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JOSEPH BENTLEY ÉTAIT LA PLUS GRANDE AUTORITÉ DU MONDE,SUR TOUTES LES CONNAIS- 

Usances commençant par la lettre “aimais,d'être un expert en a-avait de surpre¬ 
nantes CONSÉQUENCES...NON SEULEMENT POUR JOSEPH BENTLEY,MAIS POUR TOUTE LA TER¬ 
RE JUSQU'À 1000 ANS DANS L'AVENIR. 



JOSEPH BENTLEY SE PRÉPARE À ENTREPRENDRE UN 
NOUVEAU MÉTIER CHEZ SANDERSON, UN FABRICANT 

DE MEUBLES .... 



UN BILLET,ATTACHÉ AU LIVRE,DIT QUE J'AI ÉTÉ J 
DÉSIGNÉ POUR RECEVOIR LE " VOLUME V' D'UNE 
NOUVELLE ENCYCLOPÉDIE. U NOTE ME RECOMMANDE J 






















































































































































JOSEPH OUVRE LE LIVRE 
AVEC CURIOSITÉ... 


VOLUME'V.'. . UN PETIT LIVRE COM 
ME CELUI-CI NE PEUT PAS DIRE 
GRAND CHOSE CONCERNANT L'ATOME. 



RAIS 4 LA MINUTE SUIVAN¬ 


TE. . 


* 


► 



INCROYABLE. TOUT À COUP L'IM- j 
PRESSION APPARAÎT. ..COMME SI MA 
PENSEE DE L'ATOME L'AVAIT FAIT 
APPARAÎTRE.UNE NOTE INDIQUE QUE' 
LE LIVRE A ÉTÉ IMPRIMÉ EN"MEN- 1 

TO-CARACTÉRES" INVISIBLES,QUI s* 

NE DEVIENNENT VISIBLES QUE J 
DEVANT MON DÉSIR DE M'INS- .A. 
TRUIRE EN LA 
MATIÈRE... 


INTRIGUÉ,JOSEPH LUT LE CHA¬ 
PITRE SUR LA SCIENCE ATOMI¬ 
QUE . 


JE NE COMPRENDS PAS GRAND CHOSE A 
TOUT CELA.ATTENDEZ.IL EST DIT QU' 


UNE EXPLOSION ATOMIQUE AURA LIEU 
AUJOURD'HUI k TWIN FALLS.JE VAIS } 




//-COMMENT SE PEUT- 
^IL QUE VOUS LE 
SACHIEZ ?.. JE VAIS 
: Y REGARDER TOUT f 
^ DE SUITE... S\ 


UN PEU PLUS TARD,TANDIS 
QUE BENTLEY APPROCHE DES 
ETABLISSEMENTS SANDERSON 


BILL, N'EXÉCUTE PAS TON EX¬ 
PÉRIENCE. UNE DE TES TUYÈRES 
DE RÉACTION EST AVARIÉE. ) 


T VENEZ AVEC NOUS, BENTLEY. 
J LE LABORATOIRE DE TW IN 
FALLS VOUDRAIT SAVOIR COM¬ 
MENT VOUS AVEZ APPRIS QU'IL 
£y AURAIT UNE EXPLOSION M 
\ AUJOURD'HUI m 


VOUS VOUS DE 
MANDEZ COM¬ 
MENT UN LI¬ 
VRE AUSSI RE 
MAROUABLE A 
PU ARRIVER 
ENTRE LES 
MAINS DE JO¬ 
SEPH BENTLEY 
POUR CELA 
NOUS DEVONS 
AVANCER DANS 
L'AVENIR DE 
1000 ANS... 




DANS UNE CHAM¬ 
BRE DE CONTRO¬ 
LE ÉLECTRONI¬ 
QUE .... 


DEPUIS QUE ABEL BENDEL INVENTA LA MACHINE DU 
TEMPS,NOUS AVONS EU PEUR D'ALLER DANS LE PASSÉ 
DE CRAINTE DE CHANGER INVOLONTAIREMENT QUELQUE 
CHOSE AU FUTUR... NOTRE PRÉSENT. . . 


































































































































AVENTURES-FICTION N° 14 paraîtra en JUIN 



COMME TEST EXPÉRIMENTAL,NOUS AVONS ENVOYÉ If PRE¬ 
MIER VOLUME D'UNE ENCYCLOPÉDIE À JOSEPH BENTLEY 
I000_ANS EN ARRIÈRE.SI,UTILISANT NOS INFORMA- 

V NOTIONS,IL NE FAIT RIEN QUI 

/ \ PUISSE ALTÉRER LES 

L A TEMPS WW.IL SERA 

jtflk I POSSIBLE .POUR NOUS 

mfo. ' ^ DE V0YAGER 0AHS ^ 

ÎKICS ^ ' Vf PASSÉ. 


PENDANT CE TEMPS,DANS LE LABORATOIRE EX¬ 
PÉRIMENTAL DE TW IN PALLS. . y-^ 

I -'MAI S, MESSIEURS, 

k ^VJE VOUS DIS QUE JE NE SAIS PAS COMMENT CETTE 

^ T IDÉE M'EST VENUE DANS LA TÊTE DE LA DÉFECTUO 

\ SITÉ DE LA TUYÈRE. / ^----H 

lm W*— ne peux pas l£ur par ~ 

UXk DU livre,sinon il me 

SERA RETIRÉ.... 


ALORS VOUS PRÉTENDEZ ÊTRE 
UN EXPERT EN SCIENCE ATO¬ 
MIQUE ? TRÈS BIEN.MONTREZ 
NOUS COMMENT VOUS CONCE -J 
VEZ U MARCHE DE CEy-^ 
MOTEUR ATOMIOUE.^X*r^ 


SI LE CHAMP PRIMAIRE ÉTAIT PLACÉ À L'INTÉ¬ 
RIEUR DU SECONDAIRE ET LES DEUX SYNCHRONISÉS 
MAGNfTIQUEMENT...SI LA TURBINE ÉTAIT CYLIN-^ 
DRIQUE POUR ENTOURER LE RÉACTEUR.... / 

“" 7 /- T^EN EFFET,C'EST LE MONTA 

L. GE RATIONNEL.POURQUOI 
^ ---^^^TYAVIONS NOUS PAS PEN 


J'AI VU LES PLANS D'UN 
MOTEUR DE CE GENRE r- 
L DANS LE LIVRE..../ 


LES REPORTERS,INTÉRESSÉS,SE PRESSENT AUTOUR 
DU NOUVEAU MAÎTRE DE LA SCIENCE ATOMIQUE ... 


JE SUIS UN EXPERT 
DES CHOSES EN" A! 


rvOILA UNE BIZARRE DISCRIMINATION DES 

SCIENCES... 


/*' 


1 1 





NOUS ALLONS SORTIR SOUS LE TI¬ 
TRE: LE SORCIER PES A 


J 


n 



J'AI PARLÉ AU PENTAGONE.^ALLER PAR AVION 
ILS VOUDRAIENT, BENTLEY,QUEJC'EST TROP LENT. 
VOUS PRENIEZ LE PREMIER J'AI UNE AUTRE 
AVION POUR WASHINGTON.. ) FAÇON PLUS RA- 





























































LE SORCIER DES "A"ENTRE DANS LA CABINE TE- 
LEPHONI -, -- 

QUE. . . /QUE VA-T-IL FAljU TRANSMISSION ATOMIQUE VA 
PLUS VITE \RE DANS CETTE a ME TÉLÉPORTER A WASHINGTON 

Iqu'en avion) CABINE ? 



* i * 





Y 




À WASHINGTON,UN MOMENT APRÈS .... 




MESSIEURS, ME VOI¬ 
CI... SELON VOTRE 
DÉS IR.QUE ME VOU 
LEZ-VOUS ?.... 


MAIS...JE VIENS JUS 
TE DE RACCROCHER LE 
TÉLÉPHONE.... 




kl 












RAYONNEMENT ÉBLOUISSANT ENTOURA 
CORPS DE JOS EPH BENTLEY . 

JE PARVIENS À CE RÉSUL¬ 
TAT PAR UNE MÉTHODE DE COR 
TRÔLE MENTAL.VOYONS CE QUE 
LE LIVRE DIT À CE SUJET. 


V V' 


V 


LES QUESTIONS FURENT RAPIDES 

PARLEZ-NOUS.... 

D 'AGRICULTURE, 

D'ANATOMIE. . 





\ "L'AGRICULTURE PEUT-ETRE TRANS 
a FORMÉE PAR UNE FORMULE DE NU~ 
'' TRITION DES VÉGÉTAUX.. .UNE 
y, FERME MOYENNE POURRA ALIMEN- 
7 TER UNE VILLE".. 


"QUANT ,4 L’ANATOMIE, DE L'AVENIR, LES HOM¬ 
MES SERONT UN PEU PLUS GRANDS,PLUS RÉ¬ 
FRACTAIRES AUX INFECTIONS ET D'UNE CA¬ 
PACITÉ CÉRÉBRALE DOUBLE".... 







































































































































"LES SATELLITES DE L'ESPACE,QUE NOUS 
PLACERONS AUTOUR DE LA TERRE,SERVI¬ 
RONT DE BASE DE DÉPART VERS LES MON¬ 
DES LES PLUS ÉLOIGNÉS".... 



"L'ARCHITECTURE SERA BOULEVERSÉE.L'HA¬ 
BITAT SERA CONDITIONNÉ POUR OFFRIR 
PLUS DE SÉCURITÉ.LES IMMEUBLES SERONT 
ORIENTABLES ET ESCAMOTABLES ".... 



AU MÊME MOMENT. EN L’ANNÉE 2958.. 


LES CHOSES SE PASSENT BIEN, 
MONSI EUR.NOUS OBSERVONS BENT 
LEY CONSTAMMENT.LES CONNAIS¬ 
SANCES QU'IL A ACQUISES 
N'AFFECTENT PAS NOTRE 
TEMPS... 


IL A SEULEMENT ACCÉ¬ 
LÉRÉ LE MOUVEMENT SUR 
LE CHEMIN DE U DÉCOU 

VERTE.... 


L 


\ 


y 


£ O 




A 


JE NE SUIS PAS DE CET AVIS.BENTLEY A DÉJÀ DÉ¬ 
VIÉ DE CE QUI AURAIT DÛ ÊTRE LE COURS NORMAL 
DE SON EXISTENCE.Al NSI, CE MATIN, IL N' EST — 
PAS ALLÉ À SON TRAVAIL,ET CEU A UNE J 
GRANDE IMPORTANCE POUR LA SUITE / 




NORMALEMENT,BENTLEY AURAIT DÛ ALLER À 
SA NOUVELLE PLACE ET RENCONTRER UNE 
TAINE LUCY PORTER,APPELÉE À DEVENIR SA 
FEMME.OR,DANS LEUR DESCENDANCE,SE 
TROUVE NOTRE FAMEUX ABEL BENDEL... 


SANS ABEL BENDEL, LES GRANDES 
DÉCOUVERTES SCIENTIFIQUES DE 
NOTRE ÉPOQUE MANQUERONT DE 
LEURS THÉORIES DE BASE... 


ALORS, NOUS 
DEVONS RE¬ 
PRENDRE 


LE LIVRE 
IMMÉDIATEMENT. 
ESPÉRONS QU'IL 
NE SERA PAS TROP 

.TARD... 





























































































































à 



ET CETTE NUIT-LÀ,BENTLEY 
DÉAMBULE,SEUL ET OUBLIÉ. 


SANS LE LIVRE,LE SORCIER"A" 
ÉS T GROSJ EAN COMME DEVANT.. 

I MON POU-WVOUS NOUS AVEZ PERMIS 
VOIR S'ESTA DE RÉALISER DES MER- 

évanoui, Abeilles,bentley.merci 

MESSIEURS... ) GRÂCE À VOUS,LE MON 
h — -^ /de A avancé DE QUEL- 

I I ^'^lOUES SIÈCLES. 


AU MÊME INSTANT,UN RAYON 
DU TEMPS TOUCHE LE VOLU¬ 
ME 'A 


ILS VOULAIENT DES 
RENSEIGNEMENTS SUR ART ILLE 
RIE ET LE LIVRE DISPARAIT. J 


’ JE SUIS REDEVENU UN 
QUELCONQUE CHOMEUR.. 
. QUE FAIRE ?... _ 


LE JOUR SUIVANT,JOSEPH BENTLEY SE PRÉ 

SENTE AU BUREAU.. . .1- 

-—- 1- -'MA PAROLE.QUELLE 

f JOUE FILLE... 


EN DÉSESPOIR DE MIEUX,IL FORME UN NU 

MÊRO DE TÉLÉPHONE. . . •/ - , ' ~ 

" vl M I \ \ / _ ‘ MONSIEUR SANDERSON, 

I ' v. Y JE VIENS VOUS DEMANOER SI 
- ^ | ^ ^ VOUS AURIEZ ENCORE DU T^VAII 

I ^ POUR MOI ?..JE SUIS SMS j 

' ^ I JAT-, r-T EMPLOI- A 



C'EST UNE CHOSE ÉTRANGE... 

IS DÈS QUE JE L'EUS APERÇUE, 



ET DANS LE$ TEMPS A VE N IR, UNE BELLE MACHINE 
ÉTAIT.MISE À LA FERRA 


ILLE 


NOUS AVONS FAIT UNE EXPÉ¬ 
RIENCE CONCLUANTE AVEC NO¬ 
TRE MACHINE DU TEMPS.LES 
VOYAGES DANS LE TEMPS 
DOIVENT RESTER DANS LE 
DOMAINE DE L'IMAGINA^- « 


FIN 






































































































































































TtAR SA FENETRE SUR LE PASSÉ. 
§JJONATHAN GRANT AVAIT UNE 
/ ETONNANTE VUE,TOUTE PROCHE, 
D'UNE LUTTE POUR LA VIE.ENTRE 
UNE RACE DE SAURIEN ETEINTE ET 
UN HOMME PRIMITIF D'UN AUTRE 
MONDE.GRANT CHERCHAIT VAINEMENT 
A SECOURIR LES HUMAINS EN PÉRIL. 
MAIS QUE POUVAIT-IL FAIRE A DES 
MILLIONS DE KILOMÈTRES DE DIS¬ 




LE PROFESSEUR JONATHAN GRANT.PALÉONTOLO¬ 
GUE CELEBRE,APPREND D’ÉTONNANTES CHOSES 
DE LA BOUCHE DE SON FILS... 



HOTE DE L'ÉDITEUR. UN PALÉONTOLOGUE 


ÉTUDIE LES FOSSILES.... 


MAIS LE TON PERSUASIF D’ALFRED EN¬ 
TRAINE SON PÈRE VERS LA FENÊTRE.... 















































































MAIS QUAND ILS SORTIRENT 

HESITANTS... 





DANS LES JOURS SUIVANTS, 
TANDIS QUE GRANT REGARDE 
PAR SON ETRANGE FENETRE 
SUR LA DIMENSION... 



ET ELLE GARDE L'AUTRE FACE TOUR¬ 
NÉE PERPÉTUELLEMENT VERS LE SO¬ 
LE I L. .. DE LA MÊME FAÇON QUE 
NOTRE LUNE LE FAIT POUR U J 



IL Y A UNE ZONE INTERMEDIAIRE EN¬ 
TRE LE CÔTÉ DE LA LUMIÈRE ET LE j 
CÔTÉ DE L'OMBRE.JE SERAI CAPA- ^ 
BLE DE DI RE, DE QUELLE PLANÈTE t/ 
IL S'AGIT,D'APRÈS L'APPARENCE DU ] 
SOLEIL.... J 











































































































































VENUS 


NEPTUNE 


U R ANUS 


R LU TON 


SA TURNE 


'C'EST MERCURE 
► qui EST RÉFRAC- < 
TEE À TRAVERS MA FE 
y NÊTRE DE LA 4èm^ 
[ DIMENSION... 


PLUS TARD,LES SCÈNES MOUVANTES 
PRESENTENT UN DRAME TERRIFIANT 


CELA NOUS PORTE i PENSER À UNE 

DÉCONCERTANTE ÉNIGME DES ÂGES < 
PRÉHISTORIQUES DE U TERRE. ' 
QU'EST-CE QUI CAUSA U MORT L 
DES DINOSAURES,IL Y A 60 MlL- 
—.LIONS D'ANNÉES ?... t *— 


f LE TYRANNOSAURE REX ET LES 
/ AUTRES FÉROCES CARNIVORES ^ 
AURAIENT FACILEMENT RUINÉ LEUR 
\ MONDE. CES HOLMES DES CAVERNES 
' AURAIENT DISPARU ET LA Cl- > 
' VILISATION NE SERAIT JA -J\ 
MAIS APPARUE SUR MERCURE./ 


CES PRIMITIFS HUMANOÏDES VIVENT DANS LA 
ZONE INTERMÉDIAIRE. LEURS SAGAIES PRIMI-^ 
TIVES SONT INUTILES CONTRE CES SAU- j 
RIENS GIGANTESQUES... 


NOTE DE L'ÉDITEUR: LA ZONE IN¬ 
TERMÉDIAIRE DE MERCURE EST LAR 
OE D'ENVIRON 200 MILLES... 


























































































































































































SANS LA MYSTÉRIEUSE-EXTINCTION DE Ij 

U TERRIBLE ESPÈCE, LA CIVILISATION HU¬ 
MAINE N'AURAIT JAMAIS ÉVOLUÉ. LES MER- 
CURIENS PRIMITIFS PURENT DÉTRUIRE 4 ] 
LEURS DINOSAURES AVEC DES ARMES DE U 
TERRE.MAIS CORNENT AVONS-NOUS PU LES 
LEUR ENVOYER SANS NAVIRES DE J —fl 

L'ESPACE?.... 


LE PROFESSEUR, ALORS 
R Alt ASS A UN JOURNAL. 


Cil xi/ 


* JVftl 


SAtlS PILOTES 

Ol/ DOCTEUR 
JOËL HOBSOtl 

-3 on t p£'JÂ 

WATTEH1T LA 

f lu ne. eues 

/ROE/T 8/EftTÔT , 


UNE IDÉE AUDA 
CIEUSE FRAPPA 
GRANT... 


LE Dr. H08S0N EST MON AMI INTI-* 
ME.S'IL ENVOYAIT SON MISSILE \ 
SUR MERCURE PLUTÔT QUE SUR VÉ-j 
NUS,JE POURRAIS ENVOYER UN \ 
MODÈLE D'ARME À L'USAGE DES J 
MERCURIENS. } 


UNE DE CES ARMES SAUVERAIT FACILEMENT LES 

■m JÊ 

MERCURIENS... MAI S ILS NE SAURAIENT JA- (, 
MAIS LES CONFECTIONNER.... . ) 




MAIV LES MERCURIENS POURRAIENT CONFECTIONNER LES AR¬ 
MES SUIVANTES,MEILLEURES QUE LES LANCES...LES FLÈ¬ 
CHES ET LES ARCS POURRAIENT 
LES METTRE EN MESURE 
DE VAINCRE LES DINO¬ 
SAURES.... 




Y 






\ 


Af t * / * ** «t/ e 


\ 


/ 


Vv 




v 0 


4 


/ 


/ _ 


/ 




\ 


SI DES ETRES SUPÉRIEURS NOUS DON¬ 
NAIENT, SOUDAINEMENT, DES ARMES NOU¬ 
VELLES, NOUS AURIONS BESOIN D'INS- . 
TRUCTIONS POUR LES MANOEUVRER.LES 
MERCURIENS NE COMPRENNENT PAS NOTRE 
LANGAGE...COMMENT LEUR APPRENDRE 
MANIER UNE ARME COM¬ 
PLÈTEMENT INCONNUE 
D'EUX ?.... 


/ 










































































































































REMARQUANT L'HUMEUR SONGEUSE DE SON PÈREf 
ALFRED, PUÉRILEMENT,ESSAYA DE LE PAIRE RIRE. 



REGARDE,RAM.J'AI TROUVÉ CE CINÉ¬ 
MA DE POCHE DANS UNE BOÎTE 
DE PÎTES.C'EST ÉPATANT... 


mais,'Soudain, 

SAISISSANT LES 
CARTES .... 


«fa 


NATURELLEMENT,CES IMA¬ 
GES ANIMÉES SONT U RÉ 
PONSE A MON PROBLÈME.. 
LES MERCURIENS COMPREN 
DRONT CES IMAGES SANS 



RAPIDEMENT, (ÊtANT DESS INA UNE SÉRIE I 
DE SIMPLES CARTONS.... I 

^ - - I V 



ILS SERONT PORTÉS A IMITER CE QU'ILS VOIENT 
SUR CES IMAGES, OÜ JE LEUR MONTRE COMMENT UT 
USER UN ARC ET DES*FLÉCHES.... 




A LA BASE 
LANCEMENT 
LA FUSEE, 
LE PROFES¬ 
SEUR GRANT 
RACONTE TOU¬ 
TE L'AFFAIRE 
AU Dr. HOB- 
SON ••• 


J'AI TOUCHÉ LE PENTAGONE PAR TÉLÉPHO¬ 
NE. ILS ME DISENT QU'IL FAUT ESSAYER 
D'AIDER LÉS MERCURIENS DE TOUTES LES 
FAÇONS,COMME ON AIDERAIT UN PEUPLE 
QUELCONQUE EN DÉTRESSE.JE VAIS PRENDRE 
VOS INSTRUMENTS ET FAIRE UNE PUCE 
POUR VOTRE ARC... 



APRÈS LE SI 
GNAL DU DÉ- 
PART.... 

U GRANDE VITESSE, IMfRI 
MÉE PAR LE COMBUSTIBLE 
IONISÉ,VA L'ENVOYER SUR 

MERCURE EN 3 JOURS.NOUS 
AVONS CALCULÉ QU’IL SE 
POSERA DANS U Z 
INTERMÉDIAIRE AU 
POINT ^UE ||OtJS 
APERCEVEZ K V 
TRE FC 


ET TROIS JOURS PLUS TARD,GRANT VOIT 



à 
























































































































LE MOUVEMENT DES CARTONS LEUR TRANS 
MET LE MESSAGE AUSSI CLAIREMENT 
QU'UNE DÉMONSTRATION.... _ 

^-V REGARDEZ.UNE NOUVELLE ARME 

( ET DES IMAGES QUI INDIQUENT 

ytMlS^I COMMENT TUER DES BÊTES FERO T 
WÆUMklk L CES.NOUS ALLONS ESSAYER... J 


ILS ONT TROUVÉ L'ARC ET LA F LÈCHE...UN MÉ 
NI SME OUVRIRA LA BOÎTE AU PREMIER CONTACT 
ET ILS TROUVERONT LES IMAGES EXPLICATIVES 


UNE SECONDE AVANT QUE LE FOYER 
COSMIQUE S 'AVEUGLE POUR TOUJOURS 


À CETTE HEURE DÉCISIVE DE L'HISTOIRE DE 
MERCURE,GRANT CONSTATE AVEC REGRET QUE 
L'IMAGE, QUE PRODUIT À SA FENÊTRE I UNE FOR 
CE COSMIQUE,S'ÉVANOUIT. . . . 


IL A 'ATTEINT LE BUT.IL A TOUCHÉ LE DINO¬ 
SAURE, RÉALISANT LA VALEUR DE SA NOUVEL¬ 
LE ARME. ILS VONT EN FAIRE BEAUCOUP 
DE SEMBLABLES.REFOULANT LES MONS- ! 

TRES DANS U ZONE OBSCURE LES MER / 
CURIENS VONT POURSUIVRE 
LEUR ROUTE VERS LA CIVI Ll- 
SAT10N. J 


LA SCÈNE S'EFFACE.EST-CE QUE CE MER- 
CURIEN VA TROUVER LE MOYEN DE SE SER 
VIR DE SON ARME ?.. EST-CE QUE JE A 
SAURAI SI CES PRIMITIFS SE- 
RONT SAUVÉS... OU CON- T - " H U ' 

damnes ..?... . yï - -v y ^ 


JE ME DEMANDE SI L'ON PEUT EXPLI- 
y QUER.DE U MÊME FAÇON, LA DISPARI¬ 
TION DES MONSTRES ANTÉDILUVIENS DE 

LA TERRE ? AU FOND, 
QUAND ON Y PENSE, CE 
SONT TOUJOURS LES 
Il CONQUÉRANTS QUI DIS 
H PARAISSENT ET LES 
—Wr-r INOFFENSIFS QUI 
“ , Vft S- PULLULENT- T 
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L a surprise 

PARTIE D*AN¬ 
NIVERSAIRE DE 
ROD ANDERSON FUT LA 
PLUS ETRANGE <?UI AIT 
AMAIS ÉTÉ RÉSERVÉE À 
JN GARÇON DE LA TERRE 
CAR TOUS LES INVITÉS, 

VI Y participaient, 

AIENT DES ÉTRANGERS 
NOTRE RONDE ... 


* * 


a 


Ita < 'O 
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S- 
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TANDIS OUE ROD CÉLÉBRAIT DANS 


SON DOU 


fi 


LA JOIE 


ME ANNIVERSAIRE *... 


» 


HEUREUX ANNIVERSAIRE,EN¬ 
FANT. MAINTENANT,OUVRE TON 
CADEAU SPECIAL OFFERT PAR 

IC<! MA T I flHÇ IINIFS. 



DES MAINS ANXIEUSES DEBALLERENT LE 

CADEAU ... 


# * 


UNE COUPE EN OR PORTANT: 
"HEUREUX ANNIVERSAIRE A 
R00 ANDERSON... LA TERRE 
RECONNAISSANTE". 



TU LE FERITES,GARÇON. 
APRES TOUT,TU ES LE 


GARÇON QUI A SAU-T7 
VvE LA TERRE.. 





SOUDAIN,LA PORTE S'OU 


TT^ 


VRIT.... 


y 


VOUS VOULEZ DIRE, 


LE GARÇON QUI SAUVA LE SYSTE¬ 
ME SOU IRE. NOUS POUVONS EN¬ 
TRER ?.. y-1 


GRANDS DIEUX.. 
QUI SONT CES... 
CES.... 




NOUS SOMMES LES DÉLÉGUÉS ENVOYÉS 
PAR LES MONDES UNI S. NOUS AVONS AP¬ 
PRIS VOTRE UNGAGE PAR U RADIO DE 
L'ESPACE.VOUS NE LE SAVIEZ PAS, 
MIS VOTRE FILS A SAUVÉ DE 
U FAMINE TOUT LE SYSTÈME 
SOU IRE. NOUS VOUS DIRONS 
CETTE HISTOIRE CHACUN 
NOTRE TOUR.MOI,LE 
MARTI EN,JE COM¬ 
MENCE. 



"IL Y A EU UNE ANNÉE TER¬ 
RIENNE QUE LE NUAGE COS¬ 
MIQUE ENVAHIT LE SYSTÈME 
SOLAIRE DE MERCURE À PLV~ 

TON ".... 












































































































"BIENTÔT,SUR MARS,DANS LES CULTURES 
PRÈS DES CANAUX".... 

LES NUAGES DE SPORES 
PORTENT UN MYSTÉRIEUX 
VIRUS QUI ANÉANTIR 




NAIS QUAND NOUS EXAMINAMES NOS RÉCOL 

- 1 NOUS N'AVONS PA SjSg . *^' a 5 

RÉUSSI A TUER LE VIRUS... 

MAIS,PEUT-ÊTRE NOS FRÈRES 

DES AUTRES PLANÈTES ONT-^^"^^ 

ILS EU PLUS PEyN^>gr / \ ^ 

SUCCÈS l.^rwCASv , •ait! m S 


MA INTENANT, JE VAIS LAIS- 
SER MES COLLEGUES EX¬ 
POSER LEURS EFFORTS 
POUR DÉTRUIRE CE 
FLÉAU DE [.'ESPACE.. 


SUR VÉNUS,NOUS AVONS 
AUSSI CONSTATÉ QUE TOUS 
LES ANTIDOTES CHIMIQUES 
ÉTAIENT INOPÉRANTS.. 



PERON3 CETTE NÉBULEUSE DE GAZ 
EMPOISONNÉS DANS NOS TANKS ET 
L'UTILISERONS C0M4E ANTI^É 
DOTE EN LE RÉPANOANT 
SUR LE VIRUS. 


"NOUS ENVOYÂMES UN CROISEUR À UNE 
VITESSE SUPERPHOTIQME LOIN DANS 
L 'ESPACE'! 

/ NOUS POM- 


















































































































































































"SUR JUPITER,NOUS ESSAYANES UN PLAN EN 
CORE PLUS GIGANTESQUE.NOUS AVONS UTI¬ 
LISE UNE FLOTTE DE SPACERS POUR POR¬ 
TER TOUTE NOTRE POPULATION SUR NOS 12 

LUNES. ENSUITE "... /_ _ 

-'NOTRE LANCE-FLAMMES INFRA¬ 
ROUGE VA BRÛLER T 0UTE U VÉGÉTATION 
CONTAMINÉE ET QUAND NOUS RETOURNERONS 
SUR JUPITER NOUS SÈMERONS DE 
NOUVELLES RÉCOLTES QUI SERONT 
INDEMNES DU POISON 


"NAIS ESPOIR VA IN.LES NOUVELLES 


____ LE, 

RÉCOLTES SOUNISESA 

RE FORCÉE 


UNE CULTU- 


LES PLANTES MEURENT EN 
CORE. LE VIRUS A SURVÉCU 
AU BAIN DE FEU.... 



SATURNE REGRETTE...MAI S SON 
RAPPORT EST NÉGATIF.... 
NOUS SOMMES TOUS CONDAM 
7f^7. . NÉS. . . 


£ TÉ U TERRE 


"BIENTOT,À UN NEETING DES SAVANTS 
DES NONDES UNIS" . 


SEPT PLANÈTES ONT 
FAIT LEUR RAPPORT. 
NOUS ATTENDONS LE 
DÉLÉGUÉ DE SATURNE. 


" 7 ,-- .... 

TÉLÊVISIO 


LA FIN JE SUGGÉRAI DE BRANCHER LA 

N DE L'ESPACE VERS LA SEULE 


PLANÈTE QUI 
AVONS 

ENCORE CONTAC- I AVANCÉ 


TAIT PAS PRÉSENTÉE". 


A TERRE EST LE MOINS 
DES 9 MONDES.SI NOUS 
HOUÉ,QU'AURONT PU 
LEURS SAVANTS ARRIÉRÉS.. 



"OUI,IL SENBLAIT VAIN D'ATTENDRE LE SA¬ 
LUT DE LA TERRE...LA PLANÈTE EN ENFAN- 


LE RADIO COBALT 60 
NE TUE PAS LE VI- 


IL Y A LONGTEMPS QU'URANUS Â 
ESSAYÉ LES RADIATIONS NUCLÉAIRES 
LE PROFESSEUR ASHLEY,LE PREMIER 
HORTICULTEUR DE LA TERRE,NE VA 
RIEN TROUVER DE NEUF.... 


"NAIS,J'AI CONTINUÉ NON EXPÉRIENCE, 
PENDANT QUELQUES JOURS POUR VOIR"... 


MAMAN M'A EN¬ 
VOYÉ AVEC TON 
LUNCH, PAPA... 
FICHTRE,IL Y EN A 
ASSEZ POUR NOUR¬ 
RIR UN OISEAU 


AVEC LA PÉNURIE DE VIVRES,FILS 
CHACUN DOIT SE CONTENTER DE SA 
RATION STRICTE .LA RACE HUMAI¬ 
NE VA VERS U 
FAMINE... 









































































































































NOTE OE L ' Ë D I TEUR : CI/IVÆEV-4C.TDE CHLORY- 
DRIQUE = IlYDROGÈNE +CIILORURE DE CUIVRE. 
(Cu+Hc 1-H+Cucl ) 



LES BALLONS RESTENT 
EN L'AIR JUSTE COMME 


DES BAUDRUCHES GON 
FLEES D'HYDRO¬ 


NEUF MONDES SONT MENA 
CÉS DE LA FAMINE ET CE 


GARÇON DE LA TERRE NE 


SONGE QU'À JOUER. 





UE LE PROFES- 


LE JOUR SUIVANT.TANDIS Q 
SEUR ASHLEY ESPÈRE QUE SA NOUVELLE 
FORMULE MARCHERA". 


JE ME RAPPELLE QUE C'EST NOTRE 
ANNIVERSAIRE DE MARIAGE AUJOUR 
D'HUI.MIS JE N'AI PAS LF 



NE f INQUIETE PAS, 
PAPA.JE VAIS RAPPOR 
TER QUELQUE CHOSE À 
MAMAN ET DIRE QUE 
C'EST DE TOI.... 



MERCI,MON 
CHER,POUR CES 
ROSES MAGNI 
FIQUES.... 


FORMIDABLE.COMMENT CES ROSES PEUVENT- 
ELLES ÊTRE SI MAGNIFIQUES QUAND TOUTES 
LES PLANTES DE LA TERRE SONT FANÉES? 


f 


VIENNENT 


?.... 




"L’ENFANT DE LA TERRE LE LUI 
MONTRA". 


• * 


J 


..... . . . MAIS,C'EST MON 

MAIS...MAIS QU'EST-CE QUI ) BALLON QU. A SAU- 

A TUÉ LE VIRUS DE L’ESPA-/ T ^ LA, H t E R. IL ÉTAIT 
CE ET FAIT REVIVRE CES \ G o N c|é i iihydro- 




































































































L'HYDROGÈNE.. .L'ÉLÉ¬ 
MENT LE PLUS SIMPLE DE 
L'UNIVERS DÉTRUIT LE 
♦|RUS.... 


SI LE BALLON DE CE GARÇON 
N'AVAIT PAS ÉTÉ S'ARRACHER 
SUR CE ROSI ER,NOUS N'AURIONS 





"ET B 

N ION, DES SAVANTS UtS , 

MONDES UNIES"... / 

MESSIEURS, LES RÉCOLTES RE- ' 
FLEURISSENT SUR TOUS LES 
MONDES.À PROPOS,J'AI ENTEN¬ 
DU QUE CE SERAIT BIENTÔT 
L'ANNIVERSAIRE DU GARÇON DE 
LA TERRE. 


VOUS j 
N'AVEZ PAS" 



QUAND LE RÉCIT DES VISITEURS INTERPLA¬ 
NÉTAIRES PREND FIN.. 


ET AINSI,NOUS SOMMES VE¬ 
NUS DANS UN NAVIRE OE 
L'ESPACE POUR SOUHAITER 
UN HEUREUX ANNIVERSAIRE 


UEL HONNEUR,F ILS.TOUT 
LE MONDE VA ENTENDRE 
PARLER DE U VISITE DE 

CETTE DÉLÉGATION 
DES PLANÈTES... 


AU GARÇON QUI SAUVA L£ 
SYSTÈME SOLAIRE... 




NON.VOUS DEVEZ PROMETTRE DE TENIR SECRÈTE 
NOTRE VISITE.NOUS NE SOMMES JAMAIS VENUS SUR 
LA TERRE PARCE QU'IL EST INDISPENSABLE 
VOUS RÉSOLVIEZ LE PROBLÈME DES VOYAGES 
DANS L'ESPACE VOUS-MÊMES,AF IN QUE VOUS 
PUISSIEZ PRENDRE PLACE,EN ÉGAUX, 

DANS NOS CONSEILS SCIENTIFIQUES... 


ET APRÈS 


J'EN SUIS CERTAIN.ROD.QUAND Y, 


LEUR DEPART.! TU SERAS UN HOMME, LA TERRE AU¬ 
RA ENVOYÉ DES FUSÉES DANS 
TOUTES LES PLANÈTES DU SYS¬ 
TÈME SOLAIRE./.. 


ÉH,P'PA,JE ME DE 


MANDE SI JE REVER 
RAI JAMAIS MES 
AMIS DES PLANÈTES ? 
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At "Monda dea 


Hommes 


Perdis 
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LE GÉANT NOUS 
CUEILLIT COMME UNE 
PAIRE DE JOUETS... 
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QUE VA-T-IL 
FAIRE DE NOUS 
?• » »• 


* * 


i - i 


* * 
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/VE FUSEE DE. LA . 
TERRE,ABANDONNÉE 
SANS TRACE.D'É¬ 
QUIPAGE...UN GÉANT 
FANTASTIQUE QUI ÉTAIT 
LE SEUL VIVANT SUR . 
UNE. LOINTAINE PLANÈ¬ 
TE. ...LE GEANT AVAIT- 
IL EXTERMINE LES TER¬ 
RIENS ?..OU UNE ME¬ 
NACE ATTENDAIT-ELLE 
\ L'ÉQUIPAGE DES NA- 
\ VIRES DE SECOURS 
\DE LA TERRE ?... 
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UNE FOIS PAR 
MOIS , HORACE 
PARKER CON¬ 
DUISAIT SON 
FILS TOMMY 
AU MUSÉE DE 
L•ESPACE ... 
UNE DES MER¬ 
VEILLES DU 
XXVSIECLE. 



DERRIERE CHAQUE OBJET EXPOSE AU 
MUSÉE DE.L 'ESPACE, IL Y AVAIT UN 
FAIT D 'HÉROÏSME,D'AUDACE OU DE 

SACRIFICE». j PAPA. C'EST LE PISTOLET PU 


REGARDE,ICI,PAPA,CES 
DEUX MORCEAUX DE VER¬ 
RE..TU CONNAIS LEUR. 


CAPITAINE MORGAN.JE N'AI PAS OUBLIÉ L'HISTOI-N Jj STOIRE 
RE QUE TU M'AS RACONTÉEîCOMMENT IL COMBATTIT j ” 

CEHTAIME DE CRÉATU- \ 

RES AILÉES AVEcj 


■IIP 


CE SONT DES LENTIL¬ 
LES DE CONTACT,TOMMY. 
ELLES PARAISSENT N'A¬ 
VOIR AUCUNE VALEUR ET 
* CEPENDANT,ELLES ONT 

SAUVÉ LA TERRE. 




HSpl "CES LENTILLES DE 
P" ,1 CONTACT ONT AP - 

PARTENU AU Cdt» 
r TOM MILLER DU 
KJ&/ "AURA-STELLA ','LE 

PREMIER SPACER PI¬ 
LOTE PAR UN HOMME 
QUI ATTEIGNIT LES E- 

TPILES " . pÉPASSAHT PLU- > 
TON,AUX CONFINS DU SYSTÈME SO- 


"VOLANT PLUS VITE 
QUE LA LUMIERE AVEC 
SES MOTEURS SURCOM¬ 
PRESSES , L' "AURA-STEL¬ 
LA" FONÇA DANS LE VI- 

m * I NOUS NE TROUVAMES 

PAS DE VIE SUR LE CENTAURE, 

NI SUR S IR IUS. NOUS ALLONS 

CONTINUER VERS PROCYON 


"QUELQUE PART,ENTRE 
S IR IÙS ET PROCYON, LES 
STATIONS DE LA TERRE 
PERDIRENT TOUT CON¬ 
TACT AVEC LE SPACER"., 


AUCUNE TRACE DE L"AURA-STEL- 
lA".IL SEMBLE S'ÊTRE ÉVANOUI 
DANS LE NÉANT 


i t « 


-Si 





























•DANS L'ESPACE D'UN 
MOIS,DEUX APPAREILS DE 
LA SÉRIE DE L'"AURA- 
STELLA" PARTIRENT A SA 
RECHERCBE ".... 


"A DES MILLIONS DE 
MILLES,AU-DELA„DE. SI 
RIUS,NOUS PASSAMES A 
TRAVERS UN NUAGE MA¬ 
GNETIQUE" .... 


"ET AUSSITÔT QUE LE 
NUAGE FUT DÉPASSÉ ".. 


NOTRE MIS- V SI L'APPAREIL 
S ION «T DE/ PILOTE TOMBE DANS 
RETROUVER<LE MÊME DÉSASTRE, L£ 
L'*AURA- J SUIVANT ESSAIERA DE 


STELLA’ 


LE SECOURIR.. 


QUAND LES MA INS DU GÉANT S 'AVANCÈ¬ 
RENT VERS LES CROISEURS, LES TER¬ 
RIENS OUVRIRENT LE FEU "... 


"A PLEINS GAZ,LES DEUX CROISEURS 
PASSERENT AU-DESSUS DE. LA 3 ème 
PLANETE DU SYSTEME DE L'ÉTOILE. 
PROCYON",,., 


NOS RAYONS BETA N'ONT 


AUCUN EFFET SUR LUI.. 


"LES DEUX CROISEURS BUTÈRENT CON¬ 
TRE. LES MAINS DU GEANT ET RESTE¬ 
RENT PRISONNIERS DANS L 'ÉTAU DE 
SES DOIGTS i- k? - 

IL NOUS A EMPOIGNÉS.JE PA-1 JOUETS^POUR sf 

RIERAIS QUE C'EST CE QUI / FORCE^PROMU^EU- 
ARRIVA À L'AURÀ-STELLAVv «c . 

/ \ St... 


TOUS CON¬ 
TACTS SONT 


C'EST CE QUI 
ARRIVA À L' 


DEVENUS IM- VAURA-STELLA 
POSSIBLES. Siir 


CAPITAINE,NOUS A-\ COMMANDEZ 
VONS REÇUE I LLI DES] TOUTE VI- 
APPELS DE L^AURAyTESSE EN A 
STELLA". IL S'EST/VANT.JE VEU 
EMBASÉ SUR LA A SAVOIR POUR- 


PLANÈTE PROCYON 


SAVOIR POUR¬ 
QUOI ILS NE 
h£=î SONT PA 
















"BIENTOT APRÈS,LE GÉ¬ 
ANT POSA DOUCEMENT 
LES DEUX NEFS PARMI 
LES RUINES D'UNE AN¬ 
CIENNE CITÉ".,. 


QUE VA-T-IL 
FAIRE DE 
NOUS ?... 


r C'EST BIZARRE, 
MAIS JE NE PEUX 
PAS ME TIRER DE 
LA TÊTE QUE J'AI 
DÉj/t VU CE GÉANT 
QUELQUE PART...y 


"QUAND LES ÉQUIPAGES 
SORTIRENT DANS L'AIR 
RESPIRABLE DE LA PLA¬ 
NÈTE" .... i_ v CETTE MACHI- 

NE RÉDUIT SA 


» 


'A 


TA ILLE.. 


"TANDIS QUE LE GÉANT 
RAPETISSAIT,S0N APPA¬ 
RENCE CHANGEAIT ET ON 
POUVAIT ENTENDRE SA 
VOIX"... n -_ _ 


LES TRAITS ' 
ME REDEVIN¬ 
RENT FKH\-< 
LIERS.C'EST 
LE Cdt.TOM 
MILLER..DE , 


EXACT.JE SUIS 
LE SEUL QUI 
N'AIT PAS ÉTÉ 
CAPTURÉ.... 


\T 
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IM 


f/P. 


BRIÈVE¬ 
MENT, LE 
Cdt.MIL 
LER RACON 
TA SON AR 
RIVEE ET 
CE QUI 
SUIVIT ... 
NOUS ABOR 
DAMES EN¬ 
SUITE SUR 
PROCVON 
3 ET EN¬ 
SUITE"... 


OMMANDANT,ROGERS ET GIB? 
SON ONT DISPARU... 





VJ 


MONDE COMME CELUI-CI, 
TOUTES LES COKMODITÉS 


PEUPLEMENT 



If 


'/ 





Æ 


NOUS ALLONS PARTIR 
l LEUR RECHERCHE 
.TOUT DE SUITE... 


iN * 


"JOUR APRÈS JOUR, DE NOU- V} 
VELLBS DISPARITIONS EU- V 
RENT LIEU, JUSQU'AU JOUR \ 
OU JE RESTAI SEUL.PENDANT \ 
CE TEMPS,JE FOUILLAI LES ' 
RUINES DE LA CITÉ ANCIENNE 
ET SOUDAIN, UNE VOIX ME PAR¬ 
LA".... 


SUIS MES PENSÉES,HOMME DE LA TER 
SONT AVEC MOI ET T'ATTENDENT.... 


!!li 















"LA VOIX INTÉ¬ 
RIEURE EXPLI— 

® A QU'ELLE , 
PARTENAIT À 
UN PUISSANT 
ROBOT PAIT 
D'UN MÉTAL IN 
DESTRUCTIBLE, 
IL AVAIT ETE 
CRÉE ..SUR .UNE 
PLANÈTE ÉLOI¬ 
GNÉE NOMMEE 
STRYKOR". . . 


NOUS AVONS 


IL NE PEUT PAS ÊTRE DÉTRUIT ET 


FAIT UN ROBOT / SON CERVEAU ÉLECTRONIQUE CONTIENT 
PARFAIT...TOUT NOTRE SAVOIR.... > 



"MÉCONTENT DE SON EXISTENCE SUR STRY¬ 
KOR, EXTAR LE ROBOT DECIDA DE PARTIR 
POUR UN AUTRE MONDE",,.. 



"ET AINSI,EXTAR ALLA 
DE PLANETE EN PLANÈTE, 
RENOUVELANT SA SOURCE 
D'ÉNERGIE AUX DÉPENS 
DES VIVANTS... JUSQU'AU 
JOUR OU IL ABORDA SUR 
PROCYON 3, UN MONDE EN 
RUINÉ",... _ 


MON ENERGIE EST PRESQUE ENTIÈRE¬ 
MENT CONSOMMÉE.JE DEVRAI DEMEU¬ 
RER ICI TANT 



"ENFIN,J'ENTRAI DANS 
UN GRAND BATIMENT OU 
LE ROBOT S'ÉTAIT A~ 
BRITÊ,EN ATTENDANT 
DE NOUVELLES SOURCES 
D'ÉNERGIE".... _ 

L'ÉNERGIE DE CES QUELQUES TER 

RIENS N'EST PAS SUFFISANTE 

POUR ME TÉLÉPORTER VERS UN 

AUTRE MONDE...JE VAIS ATTENDR 

OU'ON VIENNE £ LEUR SECOURS.. 


ENSUITE,JE PARTIRAI POUR LA 
TERRE OÙ S'ENTASSENT DES BIL 
LIONS DE GENS QUI ME FOURNI¬ 
RONT MON ENERGIE POUR DES 
S IÈCLES.MA INTENANT, Cdt.MIL 
1ER.PRENEZ PLACE AVEC LES 


S 
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"MAIS JE RÉALISAI SOUDAIN QUE LE 
ROBOT NE HE DOMINAIT PAS",,, 

OBÉISSEZ,TERRI EN.VOUS Y JE RÉS I STE, POURTANT 

NE POUVEZ PAS RÉSISTER J ILS N'ONT AUCUN EF- 

Ü MES ORDRES MENTAUX.AFET SUR M0I...P0UR- 


UOI ? 


"JE SORTIS MON PISTOLET DÉSINTÉ¬ 
GRANT BT LUI ENVOYAI UNE DOUZAI¬ 
NE DE DECHARGES D •ÉNERGIE DES¬ 
TRUCTIVE". .. . J y F OU... VOTRE ARME NE 
LIBÉRER D'ABORD MES U EÜT ^ DÉTRUIRE..JE 

HOMMES..ENSUITE,DÉ- L„ |s |((DESTRUCTIBLE.. 

AAIHIBIO AAI JB Ail Al CV km... - 



"C'ETAIT UNE IMPASSE.JE NE POUVAIS 
PAS DETRUIRE LE ROBOT, MAIS LUI. NE 


PAS DETRUIRE LE ROBOT, MAIS LUI, NE 
POUVAIT PAS ME SUBJUGUER PAR SON 
CERVEAU ELECTRONIÇlUE ".... _ 

MEME SI VOUS POUVIEZ TROUVER UN MOYEN DE ME 

DÉTRUIRE,TERRIEN,VOUS NE POURRIEZ LIBÉRER 

VOS AMIS,DONT J'AI VIDÉ L'ESPRIT DE TOUTES 

1- -p—SES ÉNERGIES.... 


"J\ERRAI,ALORS SANS BUT,PARMI LES 
DÉBRIS DE LANCIENNE CIVILISATIONS 

JE DOIS SAUVER MES HOMMES,MAI S JE NE PEUX ) 
PAS LE FAIRE SEUL..SI JE POUVAIS SEULEMENT [ 
DÉCOUVRIR POURQUOI LE ROBOT NE PEUT PAS ME I 
CONTRÔLER, JE TROUVERAIS PEUT-ETRE UN MOYEnJ 
DE SAUVER LES AUTRES.... ■ff'CJ 
































"L'UN DE CES VIEUX ENGINS ÉTAIT UN MODIFI 
CATEUR DE TAILLE".... 


ÉTANT UN GÉANT,JE POURRAI 
VOIR PLUS LOIN,DE MANIÈRE 
VIENDRA A' LA RECHERCHE DE 


V 




PARCOURIR PLUS DE CHEMIN ET 
À AVERTIR TOUT NAVIRE QUI 
L"AURA-STELLA"...MA TAILLE 
ÉNORME ME RENDRA INVULNÉRA 
^ BLE À TOUTES LEURS ARICS 


"Ç 'EST A CE ECRIENT QUE JE 
DÉCOUVRIS LA RAISON DE MON 
INVULNÉRABILITÉ AUX IMPUL¬ 
SIONS DE EXTAR" ... 


CES LENTILLES DE CONTACT QUE JE 
PORTE...NATURELLEMENT...C'EST , 


lu I 
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V 
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LE ROBOT M'ATTIRA VERS 
LUI PAR SUGGESTION.... 
MAIS POUR CONTRÔLER 
MES PENSÉES,SES ONDES 

HYPNOTIQUES ONT BESOIN 
DE PÉNÉtRER PAR MES 
VEUX..ET JE SUIS LE 
SEUL,DE TOUT L'ÉQUIPAGE 
A s PORTER CES VERRES IN- 
DÉCÉUBLES... > 


"ET TANDIS QUE LE COMMANDANT 
MILLER TERMINE SON HISTOIRE': 


U RÉFRACTION PAR LES LENTILIES,PERTUR' 
BA L'ACTION DES RAYONS SUR MES CENTRES 
NERVEUX.MAINTENANT,NOUS ALLONS LIBÉRER 

MES H0M_ J MAIS COMMENT ? .AUCUN DE NOUS) 
* S,, LANE PORTE DE VERRES.... 
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NON,MAIS VOUS\BIEN...ET 
AVEZ DES CAS- /NOUS APPOR- 


QUES TRANSPA-\ TENONS DES 
RENTS.ILS SONT L CASQUES 
INUTILES SUR CETwAUX PRI- 
TE PUNÈTE OÙ /SOMMIERS 
L'AIR EST RES-) POUR LES 
PIRABL£,MAIS /SOUSTRAIRE 
VOUS ALLEZ LES) AU POUVOIR 
PORTER POUR AF-\DU ROBOT.. 
FRONTER EXTAR. .AKQHRd 
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"LE Cdt.MILLER POUSSA L'ENGIN,DANS LES JAMBES DU ROBOT,DE TOUTES 

FORCES '! ÆS ?;—7 -—-—-;-577“ 

- f STUPIDE, ANIMAL.. .PENSEZ-VOUS QUE JE HE PUISSE ME MOUVOIR ASSEZ l~ 1 

V „ RAPIDEMENT POUR ÉVITER CETTE MACHINE ?.... 
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"TANDIS .QU* 
EXTAR ÉTAIT 
AINSI OCCU 

PE, les. ter 

RIENS SE 
DIRIGEAIENT 
VERS s LEURS 
COLLEGUES^ 


CES CASQ 
RA 


t A 



EVIER SUF 
OT POUR N 


# * • 




"COMME S'IL RÉALISAIT 
QU'IL S'ÉTAIT TROMPÉ,LE 
ROBOT SE TOURNA VERS LES 
TERRIENS "..._ 


LES CASQUES NE LES PROTÈGENT PAS. 
EXTAR A CHANGÉ DE FRÉQUENCE D'ON¬ 
DES POUR QU 'ELLES PASSENT A* TRA- 

v VERS LE VERRE. 



ET MAINTENANT,IL 
VA DISPOSER DE L'É 
NERGIE DE 3 ÉQUIPA 
GES.IL POURRA RE¬ 
JOINDRE U TERRE 
ET Y IMPOSER SA 


"ALORS,MILLER BONDIT SUR 
LE MODIFICATEUR "... 



MAINTENANT QUE LES AU¬ 
TRES SONT EN MON POU¬ 
VOIR,A NOUS DEUX.COM- 
MANDANT. 


VOUS A- 
VEZ OU¬ 
BLIÉ UNE 


CHOSE,EXTAR 






















"D’UNE MAIN FÉBRILE,LE COMMANDANT 
MIT LA MACHINE EN ROUTE".., 


JE NE SUIS 
PAS ENCORE 
BATTU... . 


NE COMPTEZ PLUS SUR VOS VERRES 
DE CONTACT,J'AI MODIFIÉ MON 
RAYON D'ÉNERGIE.... 



"FINALEMENT,EXTAR TOMBA DANS LA DI¬ 
MENSION SUBATOMI^JE" . *.. 

LE ROBOT EST DEVENU SI PET IT ^ ESTA BOUT 
QU'IL RESTERA PRISONNIER D'UN DES ) nc « 4DB11 _ 


NOMBREUX MON 
DES SUBATO-J 


MIQUES 


• « • 



ifôt 




"" DE CARBU- 

f ' RANT.ELLE NE 
PEUT PLUS NOUS SER-«- 


"L’ACTION RÉDUCTRICE DU MODIFICA¬ 
TEUR COMMENÇA A AGIR SUR LE RO- 

-LUI/VOUS DIMINUEZ SI RA PI DEMENT, QUE 

VOUS N'AVEZ PAS LE TEMPS DE RECTIFIER VOS 
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AU MUSÉUM DE L’ESPACE,À 
LA FIN DE L’HISTOIRE... 


MAI S, PAPA, COMMENT J QUAND IL VIT QU'EXTAR 
LE COMMANDANT SMT /AVAIT MODIFIÉ SA LON- 
PRIT—IL POUR EMPÊ-/GUEUR D'ONDE MENTALE, IL 


CHER LE RO¬ 
BOT DE LE ^ 
DOMINER LA j 


VI R,CAR NOUS NE SA—ï SECONDE 

\ VONS PAS QUELLE < 

\ ÉNERGIE ELLE EMH 


PLOYAIT... 


ENLEVA SES VERRES DE CON¬ 
TACT, DE SORTE QUE LE ROBOT FUT 
UNE FOIS DE PLUS HORS DE RÉ¬ 



GLAGE. 


O O O 
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NE MANQUC2 PA5 P ACHETER 
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SI VOUS AIMEZ PHILOSOPHER 

LISEZ COSMOS 
VOUS EN AUREZ SOUVENT 
L’OCCASION ET SUR 
LES THÈMES LES PLUS DIVERS 

























L a barrière DU SON...LA barrière de chaleur. . .la barrière GRAVITATION. . .UN PAR 

UN,LA TERRE A VAINCU CES OBSTACLES AU VOL INTERPLANETAIRE.LA PLUS FORTE BARRIÈ 
RE DE TOUTES.CELLE QUI FERRAIT L'ACCÈS DE RARS,AVAIT JUSQUE LÀ INTERDIT LE SOL 
DE CETTE PLANÈTE A NOS CROISEURS DE L'ESPACE.... 


Àa, ‘Sa/itiite 
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NOS APPAREILS S'APPROCHE- T 
RENT À ENVIRON 1000 Kns'DE j 
MARS...ET LÀ,UNE FORCE H YS^f 

térieuse les détruisit.. < 
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LE 12 RARS 1968X 
UNE RÉUNION EST 
ORGANISÉE SUR UN 
PROJET DE VOYA-J 
GE VERS RARS..J 



- 'Vl 


MESSIEURS,TOUTES LES FtPV MONSIEUR, "M 
SÉES SANS ÉQUIPAGE,QUE ] NOUS DEVRIONS} 
NOUS AVONS ENVOYÉES VERS SFAI RE UN -4. 
MARS,ONT EXPLOSÉ À 1000 XmsY DERNIER ES' 
DU BUT.JE CROIS QUE LE RAID ynSAU^j-'f' 
SUR MARS DOIT ÊTRE REMIS.V"' h 




LE CAPITAINE TOR JARESON FAIT 
UNE PROPOSITION TERÉRAIRE... 




-/ 


V, ' 
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(K: 


* ■ * *. 






y r *.• 


JE SUIS VOLON¬ 
TAIRE POUR UN 
VOL VERS MARS. ; 


Y COMMENT POUVEZ-VOUS 
) ESPÉRER PASSER U BAR 
R 1ÈRE DES lOOOKms SANS 
VOIR VOTRE NEF EXPLO- 


7 


NT 






* » 




y» 


i 


i 












QUELQUES JOURS PLUS 
TARD,LE CAPITAINE 
TOM J A MES ON ÉTAIT 
NOMME PREMIER PILO¬ 
TE DU NAVIRE POR¬ 
TEUR D'HOMMES VERS 

MARS § » »• 


UN HOMME PEUT IMPROVISER 
UNE SOLUTION AU MOMENT CRI 
TIQUE, A LORS QU'UN PILOTE 4 
AUTOMATIQUE DOIT SUBIR SON 
SORT.JE DEMANDE j COURIR \. 
LE RISQUE,MON GÉNÉRAL.. A 


LE FAIT,QUE MA CARTE 
D'APTITUDES INDIQUAIT 
DES RÉACTIONS IM4ÉDIA 
TES EN CAS DE DANGER, 
M'A FAIT DESIGNER... 


! PAR-DELÀ 40 MILLIONS DE 
MTLLES,LE"CONQUÊTE I"S'É 

r A wrr i/pdc t a j a wi’rr 


SOVDAIN, UN 
ENGIN NOIR 1 
DE FORME AL-, 
LONGÉE S 'E- - 
LANÇA DE MARS 
VERS LE "CON¬ 
QUETE I". 


LANCE VERS LA PLANÈTE ROU 
GE QU'IL OBSERVE DANS SON 
_ VISEUR . . _ 

JE SUIS PRÈS DE U BARRIÈRE \ 

DES 1000 Kms. L'ENGIN AT CMIQUeJ 
VA-T-IL EXPLOSER ...LA FUSÉE/ 
VA-T-ELLE ETRE FRAPPÉE PAR/ - 
UN CHAMP DE FORCE IN^ - ),/ 
X.VISIBLE ?... Y:-, 


JE MANOEUVRAI POUR L'ÉVITER... 
IL REVIENT TOURNER AUTOUR DE 
MOI...UN GUIDE ELECTRONIQUE NE 
PEUT PAS LÂCHER SA PROIE...JE* 
DOIT ZIGZAGUER POUR L'ES 1 


UN MISSILE, 
GUIDE AVEC 
UNE CHARGE < 
f ATOMIQUE EN TÊTE, 
VIENT DROIT VERS > 
MOI. IL EST À PEINE 
VISIBLE SUR LE FOND 
NOIR DU CIEL.... 


LE PILOTE TERRIEN 
PUT REJOINDRE LE 
SOL ROUGE DE MARS, 
MAIS IL Y ECRASA 
SON APPAREIL QU'IL 
AVAIT PU HEUREUSE¬ 
MENT QUITTER QUAND 
L'ENGIN MORTEL LE 
FRAPPA .... 

















aussitôt 


• • 


b 


HÉ.QU'EST—CE DONC? 

DES MARTIENS CONDUISANT 
DES AUTOS ET DES MOTOCY¬ 
CLETTES COM4E LES NÔTRES 


AVEC DES SALUTATIONS INATTEN¬ 
DUES, LES MARTIENS ACCUEILLIRENT 
LE NOUVEL ARRIVANT SUR LEUR MON 


/)£•«* i- 

0 KS LO.. . 
BYSNIX.. 


t 


Y COMMENT PEUVENT-1 LS ÊTRE 
/ AUSSI ACCUEILLANTS A PRES 
AVOIR ESSAYÉ DE ME BALAYER 
,DE L'ESPACE ?. ILS M'INYI- 
C^TENT À MONTER DANS U 
' *--1 VOITURE.../^ 


O 

ù 


f 


Y 


4 ^ 


PENDANT DES HEURES, 
LA LIMOUSINE TRAVER 
SA LA CAMPAGNE MAR¬ 
TIENNE JUSQU'A..,, 


« • «4 




» » 




# * * 


I t 



l UNE PLACE FORTE CONTE 
NANT DES GRATTE CIEL... 
UNE DE LEURS CÎTES...JE 
ME DEMANDE OÙ ILS ME <■ 
5 CONDUISENT?... ) 


4.1 


DANS LA GRANDE FORTERESSE, LES c.. H V0IIS P â 8 
MARTIENS INTRODUISIRENT LE CA- tUt, ’ ,UU!> rAK 
PITAINE JAMESON PRÈS D'UN CER LEZ MA LAN—< 
TAIN KREG LINN.PUIS PARTIRENT. guE...ET CE 

PISTOLET .6 


| MON PEUPLE ME C0N-)( 
SIDÈRE COMME LE 
PLUS GRAND MARTIEN „ 
DE TOUS LES TEMPS, UN 
SAVANT DE GÉNIE... 
N'ALLEZ PAS ENTRE— 
s PRENDRE DE LES DÉ-/ 
\ TROMPER... ^ 


SV "IL Y A DE NOMBREU- 
e* SES ANNÉES,J'ÉTAIS 
J TAILLEUR DE LENTILLES 
DE CRISTAL VOLCANIQUE 
QUAND JE CRÉAI,PAR HA 
SARD.UN PRISME D'UN É- 
TRANGE POUVOIR".... 


IL DONNAIT UNE VISION 
SOU IRE À ^DISTANCES 
ÉNORMES..?" 



















































REGARDANT AU TÉLES¬ 
COPE, A TRAVERS CE 
PRISME,J'OBTINS UNE 
VUE DE VOTRE PLANÈ¬ 
TE EXTREMEMENT RAP¬ 
PROCHEE"... 




C'EST MA DERNIÈRE ' 
INVENT ION. J'APPEILE 
CELA "RADIO! r 



■N "JE LEUR DONNAI DE 
1 CETTE MANIÈRE,LA 
J LUMIÈRE ELECTRI- 
QUE,LES RAYONS X, 
LES AUTOMOBILES,LES 
AÉROPLANES "... 


I C'EST COMME SI 
Y JE ME TROUVAIS À QUEL¬ 
QUES PIEDS DES OBJETS. < 
JE VAIS COPIER TOUTES 
LEURS MERVEILLES SCIENTI¬ 
FIQUES ET LES PRÉSENTER/ 
_JLUX MARTIENS... 


"EN RECONNAISSANCE, /QUELLE NOUVELLE INVENTION 

T1T CETTE E FORTERES- > PRÉPAREZ - y °US.KREG LINN ?... 

SE QUI CONTIENT MES V-, - ---'* 

LABORATOIRES ET MES //A QUELQUE CHOSE APPEL 

ATELIERS"... // ^—-"TÉLÉVISION". 


'IL Y A QUELQUES ANNÉES,JE 
CONSTATAI,AVEC HORREUR,QUE VO 
TRE PLANETE ETAIT SUR LE POIN 
DE CONQUÉRIR r'ESPACE"... 


QUELQUE CHOSE APPELÉ 
.."TÉLÉVISION"... 



Æ 


1 


/\ L EST DES DÉCOUVERTES^ 
DANS LE DOMAINE DES ARMES 
NUCLÉAIRES QUE JE GARDERAI 
POUR MO I-MÊME, AFIN DE LES 
AVOIR À PORTÉE DE LA MAIN, 
LE CAS ÉCHÉANT... y-^ 






./Tes TERRIENS 

ONT RÉUSSI À EN 
VOYER DES FUSÉES 
DANS LA LUNE.BIENTOT, 
ILS VIENDRONT SUR 
^7 MARS... 




^ SI CELA ARRIVE,JE COUR-Y 
jr RAI LE RISQUE DE PASSER J 
POUR UN FAUSSA IRE. JE VAIsl 
V EMPLOYER DES BOMBES ATO- (h 
^NIQUES POUR DÉTRUIRE JJ 
TV, LEURS MISSI LES,AVANT \ 
N QU'ILS NE SE POSENT 
l^NsUR MARS. AUCUN MAR- ( 

TIEN NE DOIT SA- 

v JL VOIR QUE MES IN- 

-' M VENT IONS VI EN— 

, NENT DE U TER- 

RE. A 



ET VOUS PENSEZ QUE JE' 
VAIS VOUS DENONCER ET 
VOUS VOULEZ ME TUER... 



/NON,NON. LE CRIME EST 0 t-J 
' FENDU SUR MARS,COMIE SUR^ 
VOTRE PLANÈTE.NON,D'ICI UNE 
SEMAINE,VOUS MOURREZ D’UNE 


MORT NATURELLE. 

r 





























VOUS COM-' 
PRENDS 



ÉPUISÉE D'ICI UNE SEMAINE ET 
SYSTÈME RESPIRATOIRE NE POURRA 
PAS S'ACCOMMODER DE NOTRE AT¬ 
MOSPHÈRE. COMME VOUS NE SAVEZ 
PARLER NOTRE LANGUE, VOUS 
INCAPABLE DE DEMANDER SE- 


VOTRE 


COURS À QUICONQUE 


» • • 




JUUKStUÜ O 'AfUAL 1 

NE JAMESON FUT i 
LIBRE DE VOYA- f 
GER A SON GRÉ ..J 


‘//i 


V// 


DRE D T EUX»NOS LANGAGES 
N'ONT AUCUNE RESSEM- 
LANCE...» 


m i\\ 


- / 


m 


\ 


\ 


ATTENDEZ.J'AI UNE IDÉE.KREG 
LINN A DU NOTER NOS MOTS 
SUR IM AIDE MÉMOIRE POUR RE' 
TENIR LES EXPRESSIONS DE U 
LANGUE QU'IL ENTENDAIT...JE 
DOIS TROUVER CE LIVRE... 



UNE RECHERCHE MINUTIEUSE ME FIT MET 

TRE LA MAIN SUR CE LIVRE ---- 

/iiii im_ 



TROIS JOURS 
PLUS TARD, 
DANS UNE RÉU¬ 
NION DE DIGNI I 
TA IRES MAR¬ 
TIENS, ON PAR -1 
LA DE L'HOM¬ 
ME DE U TER -1 
RE .... 


JE REGRETTE DE 
VOUS ANNONCER QUE 
JE N'AI FAIT AU¬ 
CUN PROGRÈS DANS 
L'ÉTUDE DE LA LANGUE 
DU TERRIEN,NI 
DANS 


MENT 


» « • 


AVEC ÉTONNEMENT,LES DIGNITAIRES EN¬ 
TENDIRENT LE CAPITAINE JAMESON PAR¬ 
LER ASSEZ DISTINCTEMENT EN LEUR 
LANGUE.. - 


» • ft 







































































































AVEC COLÈRE,LES MARTIENS PROTESTÈ¬ 
RENT. ... 


VOUS 

MENTEZ 


C'EST UN 
GÉNIE... 




Y ALORS,POURQUOI A-T-IL *- 
DÉTRUIT LES FUSÉES QUE LA 
TERRE ENVOYAIT VERS VOUS ?.. 
VOUS A-T-IL PARLÉ DE SES MIS¬ 
SILES ATOMIQUES TÉLÉGUIDES ?. 


KREG LINN ENTRA 
EN FU¬ 
RIE. .. 





ET N'ESSAYEZ PAS DE ME RE 
TENIR,SINON JE PRESSERAI 
SUR CE BOUTON ET AU MÊME 
> INSTANT TOUTES MES BOM¬ 
BES ATOMIQUES EXPLOSERONT, 
r DÉTRUISANT TOUT. 


DANS UN ÉLAN COU¬ 
RAGEUX, JAMESON SE 
PRÉCIPITE SUR LE 
FAUSSAIRE... 




' LA SEULE CHOSE QUI 
SERA DÉTRUITE SUR MARS 
.KREG LINN,C'EST VOTRE 
C RÉPUTATION.... 



TOUT CELA EST VRAI ET CELA SIGNI- 
\FIE QUE JE NE RESTERAI PAS PLUS 
”TEMPS SUR CE MONDE. JE QUI^ 
TERAI MARS ET ME RENDRAI SUR 
JUPITER Otl JE SERAI ACCUEILLI 
AVEC LES HONNEURS QUI ME RE¬ 
VIENNENT... 



PLUS TARD,AVEC 
UNE PROVISION 
RENOUVELÉE D'O 
XYGÈNE,LE CAPI 
TAINE JAMESON 
SURVEILLE LA 
CONSTRUCTION 
D'UN CROISEUR 
DE L'ESPA<CB... 


Il 



VOUS TRANSMET-*— 
f TREZ À LA TERRE NOS 
' BONS SENTIMENTS,CA¬ 
PITAINE. ET VOUS DIREZ 
^ À VOS COMPATRI O- < 

f TES QU'ILS SERONT 
^TOUJOURS BIEN AC- . 
VCUEILLIS SUR MARS.J 


SI CES BOMBES ATOMIQUES 
SONT SI PUISSANTES,POUR 
QUOI N'AVEZ-VOUS PAS { 
CRAINT DE VOUS JETER J 
nrSUR LUI.?.. 


..IL NE SERAIT RIEN ARRIVÉ. 
U PREMIÈRE CHOSE QUE J'AVAIS 
FAITE,AU MOMENT DE LIBERTÉ, T 
FUT D'ALLER DÉSAMORCER SES i 

ARMES NUCLÉAIRES... ' 































S UR MILLE SYSTÈMES SOLAIRES DIFFÉ¬ 
RENTS, CHACUN SE DEMANDAIT POURQUOI 
LA PLANETE JEXA S•ETAIT.ELLE-MEME. 


w LA PLANÈTE JEXA S•ÉTAIT,ELLE-MÊME, 
DÉCLARÉE EN QUARANTAINE.UNE SEULE 
PERSONNE DANS TOUT L*UNIVERS EN CON¬ 
NAISSAIT LA RAISON,.MOI,,,MAIS,JE RE¬ 
ÇUS, BIENTOT, LA PUNITION DE MA CURIO¬ 
SITÉ..UN SORT PIRE QUE LA MORT.... 


N’APPROCHEZ 

PAS NOTRE 





POUR MOI, LE 15 AVRIL 2005 COM 
MENÇA COMME TOUS LES AUTRES 
JOURS «j4 U QUOTIDIEN DU GLOBE 


UE 
Ml S-s 


«\ 


U PLANÈTE JEXA ROM¬ 
PRA TOUTE RE UT ION 
AVEC LES AUTRES PLA¬ 
NÈTES JUSQU'À NOUVEL 
ORDRE. Æt*v-rrr^ y ' 


ATTENDEZ JE VOUS PRÉPA¬ 
RE UN REPORTAGE ÉCLA IR 
AU SUJET D'UNE NOUVELL& 
LJ REÇUE CE MATIN. 


msÊk 





MILLE ÉTOILES.JEXA A 
TOUJOURS ENTRETENU DES 
REUT IONS AMICALES 
V AVEC LA TERRE .QUE SE 
X PASSE-T-IL ?.. 































































JE NE PENSAIS PAS PARTIR POUR JEXA. 
CE QUI M'ENNUIE C'EST DE QUITTER MA 

FIANCEE MARTHA.t - - ----- 

"uêdc u ai ic 111 rare curnor Y C EST MA FAUTE, 


CHERE,NOUS ALLONS ENCORE 
DEVOIR REI€TTRE NOTRE MA-. 


RIAGE.MAI S NOUS NOUS 
MARIERONS l£ nr^ 


JOUR DE MON 


JE PARTIS. ..MAIS QUAND NOUS NOUS 
POSÂMES .SUR UN DES SATELLITES 


POSÂMES SUR UN DES SATELLITES 
FORTIFIES QUI ENTOURENT JEXA... 



JE REGRETTE,MAIS VOUS 
DEVEZ REPARTIR PLUS LOIN 
SEULES NOS FORCES DE SÉ¬ 
CURITÉ PEUVENT UTILI¬ 
SER NOS BASES. 




MAIS POUR 


QUOI.QUE SE PAS 
SE-T-IL ?? 






h) 



y 










JE N'EN SAIS PAS PLUS QUE VOUS, 
TERRIEN...CE SONT LES ORDRES... 
APRÈS AVOIR RECHARGÉ VOTRE TANK 
VOUS DEVREZ REPARTIR. /- ^ 




V' 


BIEN 






LE NAVIRE No 4 PARTIT 
EN MISSION...MAIS CE 
QUE LES JEXALIENS NE 
SAVAIENT PAS... 




TRÈS BIEN, Il JE VAIS LAISSER CONTINUER 


SIGNA LEZ AU 
CROISEUR No N 
DE PARTIR 


POUR JEXA. 


r 


MON PILOTE SEUL,ET ME LAIS¬ 
SER TOMBER SUR LE NAVIRE JE< 
XALIEN...J'AURAI QUELQUE 
CHANCE DE SAVOIR POURQUOI 
ILS FERMENT LES FRONTIÈRES. 















MAIS SUR LE PORT DE L'ESPACE DE 
JEXA OU JE FUS IMMÉDIATEMENT DE¬ 
COUVERT, .., .-—- 

CONDUISEZ-MOI AU GRAFF SI«T '! EUNE IMPRUDEMT ’ 

DON VOTRE LEADER. IL A TOU-\ CT 

JOURS ENTRETENU DES BONNES/ 1 * CETTE TENTATI ' 

RELATIONS AVEC MOI. DE PERCEMENT D 

BLOCUS. 


IL FAISAIT NOIR DANS 
GRAFF SIDON ET QUAND 
TIOUEMENT ALLUME UNE 


UE SE PASSE 



T-l L 7V0U8 N 
ÊTES PAS GRAFF 
SIDON ? 


LA CHAMBRE DE 
J'EUS AUTOMA- 
TORCHE.... 


CETTE LUMIÈRE.] 
IGNEZ CELA. 


AVANT QUE JE NE ME SOIS APERÇU DE 

ce qui m'Arrivait, la torche sauta 

DE MES MAINS . _--,- 

-—- W VOUS AVEZ RISQUÉ UN 

JE REGRETTE...MAI S X GRAND DANGER...MAIS 

QU'EST-IL ARRIVÉÎPOUR-\ C0MME D t AtrrRES C0H _ 

QUOI CETTE APPARENCE W" MAISSEKT L' 


QU'EST-IL ARRIVEVPOUI 
QUOI CETTE APPARENCE 

CRISTALLINE., 




\ A 


\ 


AU MÊME INSTANT 
f NOTRE GRAND L 
ÉTONNEMENT,,," ^ 

INCROYABLE. 1£ RAYON ROUGE 

A IMMÉDIATEMENT CHA NGÉ LA 

COULEUR DU MUR. ,-- 


S7. 


HISTOIRE/JE 
PUIS AUSSI 
VOUS LA RACO 


^"J'ÉTAIS AVEC LES MEMBRES DE MON 
GOUVERNEMENT DANS UN LABORATOIRE 
POUR ESSAYER UNE NOUVELLE INVEN¬ 
TION. " 


I 


« 


ÿlK 

7 


I 


I 


I 


INTURE 
PEINDRE 
DE LA > 
UR SA/ 


I 






f? . I 






LE RESERVOIR 
uc GAZ A ÉCLATÉ.NE 
RESPIREZ PAS LES FU- 


V 




Mi 






























PAS ÉTONNANT QUE VOUS 


UN A UTRE EFFET 


DE L'EXPLOSION. 


"HÉLAS f UNE TERRIBLE TRANSFORMATION /PAS ETONNANT QUE VOUS T UN AUTRE EFFET 

S OPÉRA EN NOUSmNOUS ÉTIONS DEVENUS (ir V0ULIE7 PAS EXPLIÛIFR J HF MPïPiflSinw 
DES CREATURES CRISTALLINES .MAIS NOUS } 1 * ¥0ULItz LXPLIÇIO/ DE L EXPLOSION* 

REÇÛMES ENSUITE UNE INFORMATION EN - (U RAISON DU BLOCUS... HIOUS SOMMES TEMPORAI 
9 0RE RLUS TË RR • " -1MAIS POURQUOI VOUS^f REMENT AVEUGLÉS PAR 


LA RAISON DU BLOCUS 


Il 9 


! LES FUMEES SE SONT REPAN- 


PAS UN MOT NE DOIT 


MAIS POURQU OI VOUS 
PROTÉGER DE 


(DUES DANS NOTRE ATMOSPHÊ- /SORTIR D'ICI,POUR NE j u lumière? 

'RE...ET TOUTE IA POPULA-yQPAS CRÉER LA PANIQUE 

ITION EN EST AFFECTÉE. / VNOUS DEVONS TROUVER# / I 


LUMIÈRE BLANCHI 




UN ANTIDOTE. 


9 3 » 


ï 



BIEN,MONSIEUR.JE GARDERAI 
LE SECRET JUSQU' AU MOMENT 
OÎJ VOUS ME PER—/ic Brencr 


MUS POUR¬ 
QUOI ??y 


METTREZ DE 
PARLER.^ 


7JE REGRETTE 
CLIFF,MAI$ JE 
NE CROIS PAS 
POUVOIR VOUS 

k LE PERMETTRE 



| PARCE QUE VOUS 
POUVEZ DÉJÀ ÊTRE 
_ AFFECTÉ ET VOUS 
ÉLIRIEZ RÉPANDRE 
Jy|| CETTE MALA- 
<^|Mdie SUR LA 
5^. TERRE . 


FAITES ATTENTION AUX PREMIERS 
SYMPTOMES...VOUS ALLEZ APERCE¬ 
VOIR DES LUMIÈRES PAPILLOTANT 


MAIS C'EST UN 
VRAI CAUCHE- 


DEVANT VOS 
l YEUX 



I LE SOIR DANS L ’OBSCURITÉ DE MA CBAM 
BRE D'HOTEL,JE. RESTAI ANXIEUX INCA¬ 
PABLE DE DORMIR . 



ET ALORS CELA 
ARRIVA . 


CES LUEURS QUI DAN-> 
SENT DEVANT MES YEUX. 
JE SUIS CONTAMINÉ... 
J'AI U MALADIE. ^ 


























LES PAROLES DE GRAFF SIDON ME 
VINRENT EN MÉMOIRE ET JE M'I~ 
MAGINAI CE QUI SE PASSERAIT À 

MON RETOUR SUR LA TERRE.» 

_... ... _ ... __ - -- 


( MAIS,CHÉRIE..JE SUIS 
f CLIFF...VOTRE 
(FIANCÉ... 



EN PROIE A UNE ANGOISSE MORTELLE,JE 
SORTIS DE L'HOTEL EN CRIANT... 


JE NE LA REVERRAI 
JAMAIS PLUS..JE NE RE 
TOURNERAI JAMAIS PLUS 


SUR LA TERRE.... 


V» - 



ï 






y „ 


ET C'EST ALORS OU'AU-\ CES PROJECTEURS^ I e RETOURNAI AU PALAIS DU GOUVERNE- 
TRE CHOSE ME FRAPPA. MA TORCHE.. CESTjr^ DEV ANT LES CRÉATURES CRIS- 

Q J VOUS H 'ÊTES PAS GRAFF S IJ yous L ! AVEZ DECOUVERT, 

1 *”■ don. vous êtes des étran-^u C0MljE VW j S HE y ( _ 

GERS QUI AVEZ PRIS SA7 upc7 pie 4SSF7 iona. 


JE NE SAIS PAS C0M4EN1 



PUCE ICI... 


i 


VREZ PAS ASSEZ LONG¬ 
TEMPS POUR ALLER LE 
\R£PÉÎER,JE VEUX BIEI 


L'ADMETTRE.... 


S) 


/ 



NOUS VENONS DE U 
PUNÈTE AZULf..NOUS 


OUI,ET LES 
JEXALIENS N' 


NOUS SOMFES INTRO- / ONT PAS EU DE 


ILS ONT SIMPLEMENT PENSL 
DUE DE PLUS EN PLUS DE JEj 
KA LIENS ATTRAPAIENT/~ ^ 


DUITS ICI,AVONS EN¬ 
FERMÉ GRAFF SIDON « 


DOUTES QUAND 
ILS ONT VU AP- 


MAUDIE. 


ET AVEC LE MOYEN DE/PARA ITRE DE 


CE SUBTERFUGE,NOUS 
AVONS PRIS LE ^ 


POUVOIR... 


PLUS EN PLUS 
D'HOMMES DE 


VERRE.. 



, e .__^c'était 

Js UN BON PETIT 
TRUC QUE 0 'AGENCER 
CES JEUX DE LUMIÈRE 
I DEVANT MA CHAMBRE 
k-POUR ME FAIRE 
^CROIRE QUE J'É- 
^TAIS CONTAMINÉ; 


N'EST-CE PAS,T UN DÉSINTE- 
TERRIEN.. MA ISJGRATEUR.il 
ASSEZ DE BA-/VA ME VOUTI 
VARDAGES.PRÉ-i USER.SI JE 


PAREZ-VOUS 
A' MOURIR.v 



- LISER.SI JE NE 
J FAIS RIEN.... ' 
\MAIS,QUOI FAI— 

—S^RE J 





























ET CETTE PENSÉE ME VINT 
JUSTE EN TEMPS., .| DAIID 

LA LUMIERE.ELLE J ur . u . n 


M'AVEUGLE... 


■LLS POUR CACHER QUE VOUS 
VENIEZ D'UNE AUTRE PLANÈTE 


'OBSCURE»VOUS AVEZ INVENTÉ CET 
TE HISTOIRE D'EXPLOSION...MAIS 

CONNAIS VOTRE POINT 



APRÈS QUE J'EUS RELATÉ LES FAITS 


I ♦ 


BON TRAVAIL, CLIFF.COM- 
MENT AVEZ-VOUS SUPPOSÉ 


QUAND I LS ONT CASSÉ 
MA TORCHE POUR L'É- 


QU'ILS ÉTAIENT ORIGI- / TEINDRE.ILS DEVAIENT 


NA IRES D'UNE AUTRE 
PLANÈTE OBS-^j^f 
^ CURE I.ÆirÀ 


/VENIR D'UN MONDE OU L'ON 
NE SAVAIT PAS QU'IL SUFFI¬ 
SAIT DE PRESSER UN BOUTON . 


POUR ÉTEINDRE UNE TORCHE. 


JE SAISIS LE PARAL D'UN DES AZU- 
LIENS ET FIS SAUTER LA SERRURE DU. e 
CABINET OÙ ÉTAIT ENFERMÉ LE VRAI 
GRAFF SIDON ... 





DE RETOUR SUR LA TERRE,JE FIS MON 
RAPPORT A MON CHEF ET ENSUITE .... 


BON REPORTAGE,CLIFF.. 
ET,MA INTENANT,J'Al 
UNE NOUVELLE MISSION. 


, JE REGRETTE,CHEF.MAI S 
1 MA PREMIERE MISSION 
SERA MON MARIAGE..VE— 
JIEZ, MARTHA...—" 






NE MANQUEZ PAS D'ACHETER 





> 





QUI VOUS ENTRAINERA DANS 
LES SENTIERS DE L’ESPACE 
OU VOUS RETROUVEREZ 

DES MONDES 

AU FOND, TRÈS ACCESSIBLES 

















I 'ÉTAIS LE SEUL HOMME VI 
I VAN T QUI SAVAIT LE SE- 
• CRET DE CHARLES ZI-/"" 
TA BT IL ETAIT TROP [ 
TARD POUR LE RÉVÉLER . \ 
CAR LA POPULACE DECHAI-\ 
NÉE ÉTAIT SOURDE AUX ) 
ARGUMENTS ET ELLE SE J 
RUA SUR ... X 




UN ESPION 
MARTIEN.PRENEZ-LE 
.AVANT QU'IL NE 
^DÉTRUISE LA I 




A SACREBLEU.ZITA A ÉTÉ TROP 
LOIN AVEC SON HISTOIRE OE MAR 
Tl ENS.SON TOUR D'ILLUSION A I 
_ U FOULE EN COLÈRE.. 


v * y* 






N 


m 


5®, 


i>1 






y 

Yw. 




! V 


X 




/V 


A 


f/ 

f 


1 


i* jL ? 

V/ 


V, 




r Æ& 


y? 


j 1 


tn 


V 


COMME LECTEUR DE MANUSCRITS CHEZ DODO 
& C*, J'AVAIS PRIS CONNAISSANCE DE L'ES¬ 
SAI D’Ut NOUVEL ECRIVAIN .... 


VOUS DITES QUE CE CHAR- \ PUIS QUE CELA,MONSIEUR DO 
LES ZITA A DES POSSIBI-y DO. C'EST MAGNIFIQUE. CET 
LITÉS POUR LES HISTOI- \ HOMME A LES PLUS INGÉNIEU¬ 
SES DE SCIENCE FICTIONy(sK THÉORIES.SUR LES VOYA- 
K. ANDREW ÛES INTERPLANÈTAI- 

1 îri/nssr ^ y <^4J Es >Q uE j'aie ja- 

111 f| / pÜ MAIS VUES.. 

I M Hprt U \i v 


ï 


As 


VOYEZ,ICI..IL IMAGINE UNE METHODE DE 
TRANSLATION PLUS RAPIDE QUE LA Ufc; 
---v. MIÈRE... ) - 
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PPOSE QUE DES VAGUES DE " AINSI, ÀLA PAGEMONTRE^UNJ>IA 


IL SUPPOSE QUE DES VAGUES DE 
PENSEES PEUVENT ETRE AMPLI¬ 
FIÉES ELECTRONIQUEMENT AU 
POINT DE TRANSMETTRE L'IMAGE 
DE L'HOMME"A TRAVERS L 'ESPACE? ' 


GRAMME J>E COMPRESSION ATOMIQUE QU 

PEUT RÉDUIRE UNE PLANÈTE A LA T AI. 
LE D'UNE. BALLE DE TENNIS",.. 
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D'ACCORD, MONSIEUR 
D000.MAIS D'ABORD JE 
DEVRAI LUI FAIRE TER¬ 
MINER SON LIVRE.IL 
N'EST QU'A MOITIÉ 

ÉCRIT. 



MAIS QUAND JE ME PRÉSENTAI CHEZ ZI * 
TA A SA VILLA D*HOLLYWOOD,IL M'AN¬ 
NONÇA UNE STUPEFIANTE NOUVELLE». 


•VOUS NE POU-T NON. L'AUTRE MOITIE DE MON Ll- 
VEZ PAS FINIR) VRE CONCERNE DES PERSONNES D'UN 

le livre, Vautre monde...et avant de tirer 

CHARLES ?..^ UNE CONCLUSION,JE DOIS SAVOIR 

EXACTEMENT COMMENT SE C0MP0R- 
^^^^^^TERONT l£S TERRIENS EN CETTE 
- SITUATION... /-- 




JE VOULAIS EN 
SAVOIR DAVAN¬ 
TAGE. MAIS 
L'ECRIVAIN EX 


CBNTRIQUE 
SERVAIT L 
DECORS D' 
FILM A LA 


FILM . 
MELLE 


UE JOB- 
LÉS 
D'UN 
LA JU¬ 


LES FOUS.DANS CE RI¬ 
DICULE FILM DE PRÉ¬ 
FIGURÂT I ON, I LS MON¬ 
TRENT UNE FUSÉE MAR¬ 
XIENNE ABSOLUMENT ] 
K IMPOSSIBLE... A 


QUE VOUS IMPORTE LE 
FILM ET SES DÉCORS. 
ON NE POURRA JUGER 
CES CHOSES QU'APRÈS 
LES AVOIR VUES., v 


OH.MAIS J'AI UN PLAN,MON BON 
AMI.JE VAIS ATTERRIR DANS UN 
SPACER MARTI EN ET ME PRÉSEN¬ 
TER COMME UN VISITEUR DE/T 
^L'ESPACE... lit 
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REGARDEZ LE MODÈLE DE NEF MARTIENNE QUE 
J'AI CONSTRUIT....C'EST UNE DE MES RÉA- 


*fj*/ f * / > y 

"&6S& 


USAT IONS... 
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JB MB PUS 
C0JW4 IIV- 
CBB ZITA 
UE C'E- 
AIT UNE 
IDEE EX¬ 
TRAVAGAN¬ 
TE.ET LE 
LENDEMAIN 
MATIN,JE 
ME RENDIS 
AU LIEU. 
DE LA RÉU¬ 
NION. .. 


ï 




r/ 


K 


VM>iS. 


M 


QUE SIGNIFIE CETTE 
EXPLOSION DANS LES 


BUISSONS ? 




M 


* •* 1> 4 1 
£ ►♦r 


C C'EST ZITA.IL M'AVAIT DIT 
r QU'IL FERAIT PARTIR UN PE- 
; TARD POUR SIMULER UN AT- jl 


TERRISSAGE... 



“ 4 


JE^SUIVIS LA FOULE QUI SE 
PRÉCIPITAIT VERS L'ENDROIT 
D'OU ÉTAIT VENU LE BRUIT... 

Hl:.C'EST UN U LA FOULE SEMBLE NE 

NAVIRE DE /T PAS SE LAISSER 

PRENDRE AU JEU.C'EST 


L'ESPACE. 


'REGARDE 
DE CELUI 


U TÊTE J 

LA... yO' ■ \ 

' EST-CE^ 
T7QUE TU VAS VENDRE 
VlCAHARADE ?.TU NE 


n 


AIS QUAND L'HOMME 
TRANGE S'AVANÇA... 


J'ARRIVE TOUT DROIT, 


QUELLE SOR 
TE DE BLA- 


- BEAUCOUP Ml EUX. CELA 
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LA FOULE HÉSITA QUAND ELLE ME VIT 
PRENDRE LE PARTI DE ZITA...~ 


RÉNÊTIQUEMBNT,J*ÉCARTAI LES CU 
IEUX ET... 
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PEU . . 

APRÈS,A 
L'INTÉ¬ 
RIEUR 
DE LA 
ORANGE.. 


r 


JE NE POU- 


DITES OONC,VOUS,TÊTE t uu nu rvw- 

DE PAIN DE SUCRE.POUR- MIS LE FAI 
QUOI NE LEUR AVEZ-VOUS ^ RE,MON AMI 
PAS DIT QUE C’ÉTAIT UN 
V SCÉNARIO ET N'AVEZ- 
J VOUS PAS MONTRÉ V0- 
SLtre VRAI VISAGE ?.. 


J 


(f 
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f JE NE POUVAIS RIEN LEUR MONTRER D'AU¬ 
TRE QUE MON VRAI VISAGE DE MARTIEN..CAR, 
C'EST LE VISAGE DE TERRIEN,QUE VOUS AVEZ 
CONNU,QUI ÉTAIT UN MASQUE. 


J 

k 




QUOI? 
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MES MAINS TREMBLAISNT.LA TETE ME TOUR¬ 
NAIT.ZITA,UN MARTIEN...ESSAYAIT-IL DE 
ME TROMPER MOI AUSSI ?... * 


C'EST LA VÉRITÉ.VOUS TOUCHEZ DE U 


OUI..OUI..CE 


CEPENDANT,JE RETROUVAI MON 
SANG FROID. . . 1 - 

’ ZITA,VOUS ÊTES ( T0ÜT DE SUITE 

TAILIAIIDC UMI âUI # p£«\ AMI TERRIEN 


CHAIR MARTIENNE.JE SUIS VENU SUR 
LA TERRE POUR FAIRE UNE ENQ UETE^ 
SUR LES TERRIENS... 


N'EST PAS UN 1 T0UJ0URS m AMI 


MASQUE.MA FOI, 
NON... S 


METTEZ VOTRE MASQUER 


V 


Và 


Ifr 
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ALORS,NOUS SORTIMES DE LA GRANGE... 


CALMEZ-VOUS, BRAVES GENS.NOUS AVOUONS QUE CI¬ 
TAIT UNE DÉMONSTRATION PUBLICITAIRE POUR LE a 


CELA CALMA U FOULE ET FINALE 
MENT, QUAND ILS EURENT QUITTÉ 
LIEU DE REUNION 


FILM QU'ON TIRE EN CE MOMENT.JE 
VOUS PRÉSENTE L'ACTEUR,MONSIEUR 
CHARLES ZITA, y--- 


r SAPRISTI. 
C'ETAIT BIEN 

V JOUÉ.. 


VOUS DEVEZ ME PARDONNER 
DE VOUS AVOIR TR0W>É ET 





M'ETRE FAIT PASSERPOUR UN 
TERRI EN. C'ÉTAIT LE SEUL 
MOYEN QUE J'AVAIS POUR 
CIRCULER PARMI EUX... 


JE VOUS COM¬ 
PRENDS, ZITA. 
LAISSEZ-MOI VO¬ 
TRE MASQUE 
D'HUMAIN,EN 
SOUVENIR... 



C'ÉTAIT LA NUIT,QUAND MON 
AMI MARTIEN ENTRA DANS SON 

NAVIRE.. .(NOUS N'ALLONS JAMAIS \ 



ET,TAN¬ 
DIS QUE 
JE RE¬ 
GARDAIS 
LE NAVI¬ 
RE DIS¬ 
PARA I- 
TRE DANS 
L'ESPACE 


f • * • 


LE PLUS PENIBLE,. V 
C'EST QUE JE DE- I 
VRAI GARDER LE SE-j 
CRET SUR CES FAITS l 
AUTHENTIQUES QUE ^ 
J'AURAI CONTRIBUÉ 
À FAIRE PASSER POUR 
S FABLES.. 


X-254 APPELLE LA PLA¬ 
NÈTE MARS.RELATIONS AVEC 
LA TERRE IMPOSSIBLESLES 
TERRIENS NE SONT PAS EN¬ 
CORE PRÊTS X NOUS RECE- 
\ VOIR PACIFIQUEMENT..- 







Ffti 


I l était de bon ton, au temps 
où le cinéma n’était pas 
encore venu partager ses 
responsabilités, d’accuser la 
lecture de suggestions délic¬ 
tueuses. Cependant, quand on 
songe aux actes de cruauté, aux 
manifestations de fanatisme ou 

9 

de xénophobie des peuples qui 
ne savent pas lire, on peut 
déclarer en toute vérité que 
«la lecture adoucit les mœurs». 


Quelques 

Opinions 

L isez-moi... Ne lisez pas 
les autres : telle est la 
formule des éditions 
« dirigées ». 

Lisez-moi... vous n’y trouverez 
rien qui puisse blesser les 
autres : telle est notre formule. 


U n enfant sérieux ne 

passe pas son temps 
à ; dévorer des maga¬ 
zines ! Un enfant n’est pas 
naturellement «sérieux». On 
ne peut pas le condamner à 
la lecture des seuls livres 
d’étude pas plus qu’on ne 
peut le nourrir rien qu’avec 
des fortifiants. 



















Zl n'y avait pas 

D'ARMES SUR LA TER¬ 
RE QUI PUISSENT 
S'OPPOSER AUX ETONNAN¬ 
TES POSSIBILITES DU 
XARETIEN LOR-EL,..ET 
C'EST POURQUOI NOUS 
ACCEPTAMES LE PLAN 
D'UN AUTRE ETRANGER 
DANS NOTRE DÉSESPOIR 





IL ÉTAIT MIDI JUSTE ET L'ÉQUIPE TRA- MAIS AVANT QU'ILS LE PURENT,LES 
VAILLANT A LA VIEILLE MINE DE PLOMB PETITES ETINCELLES LES FRAP°t 

DE PETERSON ÉTAIT SUR LE POINT D 'AL- RENT ET UN INSTANT PLUS TAR . 



LER DINER,. 

HA LIE UR.QU'EST' 
CE QUI VIENT 
VERS NOUS ?... 


W IL SEMBLE QUE DE 
ÉTINCELLES ÉCLATENT 
RIONS MIEUX DE NOUS 
^COUVERT..., 


PETITES 
NOUS FE- 
METTRE A' 




JE NE PEUX PLUS 
BOUGER..JE ME SENS 
COMME GELÉ. ^ 



tl 


* 


4 




A 












v 


4 




































PERSONNE NE POURR. IT 
DIRE COMBIEN DE TEMPS 
LES MINEURS RESTÈRENT 

f MPRISONNÊS PAR CETTE 
TRANGE FORCE...MAIS 
APRES... 


CE NUAGE METALLIQUE... 
IL BALAYE LES PETITES 
ÉTINCELLES...ET LES 
FAIT EXPLOSER...J^~ 


'/} 


LES EXPLOSIONS DES CHARGES 
ÉLECTRIQUES LIBÈRENT LES 
MINEURS DE LEUR ETRANGE - 
ÉTAT...MAIS LE MÊME JOUR, 
DANS LA COUR D'UNE USINE 

NOUS SOMMES 

prisonnés par ces 

ÉC 
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LE NUAGE MÉ- 


JU PANIQL tNVAUlT 
LA VILLE .ET QUOI 
QUE CE NE FUT PAS 
UNE AFFAIRE DE PO¬ 
LICE. ELLE ME FUT 
JETEE SUR LES BRAS. 


CAPITAINE WADE...\ NON.PAS 
AVEZ-VOUS UNE ./PLUS QUE 
IDÉE DE CE QUI SJE NE SAIS 
A PU CAUSER CK/ D'OU VE- 
ÉCLAIRS PA- /NAIT CE NUA- 
RALYSANTSî/GE MÉTALLIQUE 

QUI CONTRARIA 
V^Sf^ iÀlEUR ACTION... 




. i***i 
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USTE ALORS... 


CAPITAINE,UN NAVIRE DE 
L'ESPACE A ATTERRI SUR 
LE BOULEVARD DE CEIN- • 
TURE.... 


QUOI ?...VOUS NE 
PENSEZ PAS,PLUTÔT, 
QUE QUELQU'UN t 
FAIT UNE PLAI- 
. SANTERIE î. 



JE COURUS SUR LE BOU¬ 
LEVARD POUR CONSTATER 
LE PRÉTENDU ATTERRIS- 

SAGE.^k / J'j| ÇQMff UHF ’N 

,C0WE V0US \ IDÉE QUE NOUS ALLONS 
VOYEZ,CAP H BIENTOT SAVOIR CE 
TAINE,CE Am je CACHE. DERRlk- i 
N'EST PAS J RE CES DÉCHARGES ÉLEC- 
UNE BIA-/ TRIQUES.SERGENT.EN- 

TOUREZ L'ENGIN. J 
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UN MOMENT APRÈS 
SABORD S'OUVRIT 
IL EN SORTIT... 
























CEPENDANT, A NOTRE GRAN¬ 
DE SURPRISE , L. 'SONNE DE 
L 'ESPACE PRESSA LE BOU¬ 
TON D'UN APPAREIL QU'IL 
TENAIT EN NAIN .... 





'C'EST NO¬ 
TRE CHAN¬ 


CE FORCE. NOUS N 
POURRONS JAMAIS 
L'APPROCHER.... 








CEPENDANT,TANDIS QUE NOUS 
L'ENTOURIONS ..., _ 

N'AGISSEZ. PAS C OMME DES 

FOUS .SI J'ÉTAIS VENU EN ENNEMI, 

J'AURAIS PU RESTER i L'INTÉ-^ 

RIEUR DE MON CHAMP/— 

DE FORCE. LACHEZ-/i. 


RAOtUM? 


Sr CELA PARAIT 
T<i USTE. LÂCHEZ-LE 
PEUT-ETRE ALLONS 
NOUS DÉCOUVRIR 
V LE MOT DE TOUT 

CELA... 







OUI.C'EST UN DES \ 
ÉLÉMENTS INTROUVA- 


C'EST LUI 



BLES SUR NOTRE PLA-JQUI ENVOY- 
NÈTE.LE POSSÉDANTyA IT CES É- 


SACHANT QUE VOUS ^ 
LOGIEZ VOTRE RADIUM 


LOR-EL DEVIENT ETINCELLES ET l DANS DES ENVELOPPES 


TOUT PUISSANT. \ VOUS QUI RÊ- 


SON PARAL IMMO¬ 
BILISE TEMPO- y 
RAI REMENT SES f 
VICTUCS.IL en) 
PROFITE POUR Vl 

VOLER LEUR RA-) 


DIUM... 


/ PANDIEZ CES 
'NUAGES MÉTAL-> 
k LIQUES QUI LES 
| NEUTRALISENT.. 
MAIS POURQUOI A 
) T-IL ATTAQUÉ 
.CETTE MINE DE 


DE PLOMB.IL VISITE 
LES LIEUX OU SES 
INSTRUMENTS DÉTEC-J 
TENT DE GRANDES ,/f 
QUANTITÉ DE 

Aplomb. .. _ Xaiilfi 



JUSQU'AU JOURD'HUi; 
J'AI EU U CHANCE , 
DE L'ÉCARTER DES S 


NE VOUS 
INQUIÉTEZ 
PAS. NOUS 


STOCKS,MAIS TOT OU ALLONS 


TARD,IL FINIRA 
FAR REPÉRER “VOS 
. RÉSERVES... 


RENFORCER 
LA GARDE 
DE STOCKS. 
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PRÉCAUTION INUTILE,MON AMI. 1 
REGARDEZ CE QU’UNE ARME XA-| 
RETIENNE PEUT FAIRE D'UN // 
BLOC DE GRANIT. . 




r A 




IL EST PUL 


VERISÉ... 


EXACTEMENT.COMME VOUS 
POUVEZ LE VOIR,UNE BA¬ 
GARRE SERAIT TÉMÉRAIRE.. 
MAIS J'AI UN PLAN POUR 
LE RETENIR SUR LA TER¬ 
RE ET LE CAPTURER. 


1 




s 
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D'ABORD,RASSEMBLEZ TOUT LE 
RADIUM QUE VOUS POSSÉDEZ À 
U MEME PLACE.ENSUITE,VOUS 
FEREZ LE SIMULACRE DE.ME 
CAPTURER ET AI NS I LOR-EL NE 
■pf^T^HSE MÉFIERA 
W râV /râlU PAS DE MOI 


MAIS FAITES CELA 
TOUT DE SUITE CAR 
LOR-EL NOUS OBSER 


VE CERTAINE- 
MENT.. 


I 


/CELA SEMBLE 
UNE BONNE IDÉE 
VI TA R. .AGENTS 
XCAPTUREZ-LE 




ni 


* 1 


il 


LA NUIT SOUS LE COUVERT DE L'OB 
SCURITÉ.DES CAISSES DE RADIUM FU¬ 
RENT RASSEMBLEES DANS UN GR AND 

MAGA SIN,... | V IOUI SEMBLE PRET.. 


N'OUVREZ AUCUNE DE CES 


CAISSES.CE SERAIT TRES 
DANGEREUX..DU RESTE NOUS 
AVONS FIXÉ DES BANDES 
D'ACIER AUTOUR.... ^ 


■ III 

w l 


Y A-T-IL UN BON 
TERRAIN AUX ENVI¬ 
RONS OÏ) LOR-EL 
PUISSE POSER SON 
SPACER ?... 


A 




ï Al 




P* 


OU I, VITAR. AU-DES¬ 
SUS DU PONT SUS¬ 
PENDU. IL Y A DE 
BONNES PLACES , 
D'ATTERRISSA-/g 
GE... 


EXCELLENT.MA INTENANT, 
IL N'Y A PLUS QU'J AT¬ 
TENDRE QUE LOR-EL ^ 
TOMBE DANS LE 


X 
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NOUS N•EUMES PAS A 
ATTENDRE LONGTEMPS, 
CAR A L’AUBE... 


LE NAVIRE ENNEMI ■ 

A ATTERRI,CAPI-/T 

^ TAINE.. «i 



NOUS VIMES LE. XARETIEN 
SORTIR LENTEMENT DE SON 
NAVIRE, UTILISANT UN PE¬ 
TIT DETECTEUR QUI LE 
CONDUISIT DIRECTEMENT 

\ AU RADIUM.. 


QUELQUES SECONDES PLUS 
TARD,DANS LE MAGASIN.. 



MAIS A NOTRE SURPRISE,, 


NE BOUGEZ PAS, TERRI ENS ET 
LAISSEZ TOMBER VOS ARMES 

AUSSI... 



EXACT.JE SUIS LE 
VRAI LOR-EL ET CE¬ 
LUI-CI EST MON AS¬ 
SOCIÉ WEK0L.LE PO¬ 
LICIER VITAR EST < 
PRISONNIER DANS^ 
MON NAVIRE. 


CAPITAINE.LE RADIUM 
CONTENU DANS CES CAI S 
SES EST INESTIMABLE. 
NOUS LEUR EN AVONS 
^FACILITÉ LE VOL... ^ 


NOUS OBSERVIONS LES TRIOMPHANTS 
GERS OPERANT LEUR CHARGEMENT... 


ILS VONT ATTEINDRE 
LE PONT,CAPITAINE. 
POUVONS-NOUS FAIRE 
QUELQUE CHOSE POUR 
LES ARRETER 


S OUI..IL Y A ' 
UNE CHOSE QUE JE 
PUIS FAIRE... 
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JE PRESSAI UN 
MÊME INSTANT. 


BOUTON CACHÉ ET AU 



PRESTEMENT,UN OFFICIER ET 
MOI COURÛMES SUR LE PONT... 


IL N'Y A RIEN DE \ 
MYSTÉRIEUX.J'AVAIS 
SECRÈTEMENT FAIT 
ATTACHER UN ÉLEC-, 
TRO-AIMANT AUX A 
CHARPENTES DU J! 

PONT... 


'AINSI,C'EST CELA 
QUI LEUR A ARRA¬ 
CHÉ LES CAISSES 
DES MA INS.JE COM¬ 
PRENDS, MA INTENA NT, 
POURQUOI TU AVAIS 
FA IT ATTACHER DES 
, BANDES D'ACIER , 


AUX CAISSES... 



APRÈS AVOIR LIGOTÉ LES DEUX VOLEURS, ET.. 

ET LES AVOIR CONDUITS DANS LEUR NA~ I ^ pqLIC E XARE- 


CE DOIT-ETRE VITAR 
LE VRAI POLICIER 
DE XARETIA.LIBÉ- 


VIRE. . . 


TIENNE VOUS REMER¬ 
CIE,POLICIERS DE , 
_ U TERRE.. 


N'EN PARLONS PAS, 
VITAR.QUELQUE JOUR 
PEUT-ETRE,L'UN DES 
NÔTRES AURA BESOIN 
\0U SECOURS DE A 


XARETIA... 
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SI 


VOUS AIMEZ LA SCIENCE-FICTION... 


ACHETEZ VITE : COSMOS, MÉTÉOR, SIDÉRAL 
MONDE FUTUR ET SPOUTNIK, 

...VOUS SEREZ COMBLÉS ! 
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Q uand les créatures étrangè¬ 
res ARRIVERENT SUR LA TERRE 
ELLES IGNORAIS NT > QU'IL Y » 
AVAIT DES BILLIONS DE GENS . 
QUI VIVAIENT SUR LA TERRE SÈ¬ 
CHE,. ILS PLONGERENT SOUS LES 
EAUX POUR RECHERCHER LES MAI¬ 
TRES DE LA PLANÈTE,ET QUAND 
ILS LES TROUVÈRENT DANS LES 
PROFONDEURS MARINES,ILS CON¬ 
CLURENT AVEC EUX UN ÉTRANGE 
PACTE POUR SE PARTAGER LA 
TERRE,,, . i—i- 11iii ■ ■ ■■ ni 


NCENTRE-TOI,HELENE.SEULE)£NT PAR NOS PENSEES, 
US POUVONS FAIRE COMPRENDRE A CES HOMMES-POIS 
SONS QUE NOUS SOMMES DES ÊTRES INTELLIGENTS.y 


SI NOUS ÉCHOUONS,( 

T ILS VONT SUBMERGER 
\IA TERRE..../ 7r T 








































DANS LA MAISON D'HÉLÈNE ET DAVID 
PALMEE,DANS LES ENVIRONS DE LOS 
ANGELES .. . _ 

en ce jour mémorable du 1er mars i 96i, nous son 

MES HEUREUX DE VOUS ANNONCER UN GRAND ÉVÉNE-J 

Y AA/ VV, - - * ^ *■ - * ** * - l 



LES GRANDES PUIS 
SANCES ONT DÉCIDÉ DE 
DE SUPPRIMER LES 
ESSAIS DES BOMBES 
NUCLÉAIRES... 


JOUR AURA 
IMPORTANCE 
HISTOR 


PAR 

HUI 



UNE CURIEUSE COINCIDENCE, IL Y A AüJOURD' 
7 ANS..QU'UNE BOMBE A' HYDROGÈNE A SAUVÉ 
VIES ET CELLE DE TOUS LES HABITANTS DE 

TERRE.... 



; 


ET CE 
SERA A 
DIFFÉ¬ 
RENTS Tl- 
TRES,HÉ¬ 
LÈNE. . 


/ 


L\. 


"RAPPELLE-T 
VEILLE DE L’EXPLOSION, 
NAVIRE DE L'ESPACE S'APPEO 
CHAIT DE LA TERRE ".... 

SHARL SAN,NOS INSTRU-1 ALORS,NO- 

NTS NOUS RÉVÉLENT QUE V TRE MISSION 

IA 3ente PLANÈTE PRÉSENTER RÉUSSI. 

BEAUCOUP DE RESSEMBLA» 

CE AVEC NOTRE MONDE 

RIGINEL KALO... 







CETTE PLANÈTE EST TRÈS ÉLOIGNÉE DE SON SOLEIL.ELLE A UN DIAMÈTRE D'E*| 


"C'ÉTAIT UN 

'A™I^tTAIT*RkM-[' ,im 10 ALLIONS DE Kn »,UNE PÉRI OPE DE ROTATION DE 2 4 HEURES 6, UNE 

TE NA ÎT EA DÏS ET CRÎ°A N DE EXCELLE NT. .NOS COLONS POURRONT Y^VI - 

TURES AQUATIQUES" 'W\ T\&. ^^oWlVvRE C0M€ 


























































































"GLISSANT A TRAVERS LA CEINTURE AT 
MOSPHÉRIQUE.DE NOTRE GLOBE,LE na¬ 
vire DEDAIGNA LES SURFACES EM, 

GEES POUR PLONGER DANS L£S PRO¬ 
FONDEURS DE L'OC 


IL Y A UNE COUCHE OE 
MATIERE GAZEUSE AUTOUR 
€ CETTE PLANÈTE QUI 
GÈNE LA VIS 181LITÉ. 



NOS YEUX SONT PLUS A 
TES A VOIR DANS L'EAU 
DR IN DORL.... 


. ■ • Qi 
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EXACTEMENT COMC NOUS NOUS VOYONS DIFFICILE 


MENT DANS L'EAU,EUX VOIENT MAL DANS L'AIR. 



SOUDAIN,UN OBSERVATEUR DU 
NAVIRE ETRANGER ANNONÇA". 


UNE VILLE SOUS-MA 
55>- RINE.. 1 -- 



"TANDIS QUE LE NAVIRE SE POSAIT AU 
FOND DE LA MER .DES GROUPES DE TER-\ 
RIENS ET DE TERRIENNES AQUATIQUES 
SE GROUPÈRENT AUX ENVIRONS ".... 


D'OU VENEZ 



m. 1 . 





























































NOUS N£ POUVONS PAS 
iTRAVERSER LA BARRIE 
^ RE DE LA SURFACE. 

IL Y A .VERS LA SUR 
FACE DES COUCHES DE 
MOINDRE PRESSION OU 
NOUS NE POUVONS PAS 

^ACCÉDER SANS DAN- 

4^§T"VfiE R..... — 4 *. 


APPAREMMENT. VOUS, LES > 
TERRIENS AQUATIQUES,NE 
CONNAISSEZ RIEN DE L'AS 
TRONOMIE.COHMENT AVEZ- 
VOUS PU VOUS INSTALLER c 
T ICI SANS VOUS ÉLEVER J- 
yjAMAIS JUSQU'À LAj$U 
<S\.SURFACE 


LES VISITEURS DE KALO FURENT RE 
CUS CORDIALEMENT AU FOND DE L*0 
CEAN PARMI LES CITES DE CORAIL 
DES TERRIENS T ' ... 


NOUS SERIONS HEUREUX \DES CRÉA-] NOUS AVONS VISITÉ] ET EMPOR-l 
DE VOUS LOUER LA TEINTURES À PLUSIEURS PLANÉ-/TER DES I 
RE,MAIS NOUS DEVONS]VIVENT )| TES ET JAMAIS NOUS) SPÉÇIICNS' 
VOUS AVERTIR QU'UNEyDANS LA N N'AVONS RENCONTRÉ/DE CES BI-< 
RACE INTELLIGENTE \ MASSE GA-) DE POPULATION DE\ZARRES ETRES 
VIT AU-DELÀ DE LA /ZEUSE.. IN-\SURFACE. NOUS DE-J VIVANTS À 
BARRIÈRE DE LA < \CR0YABLE^JVONS ALLER 

PRESSION.. J J^crrTHvISITER t?W 


■ NOUS 

*ROJE- 
ONS D'I 
INDER DE 
JJS GRAN 
; SURFA- 

;s DE U. 

RRE POUR 
IGMENTER' 
ITRE DO-' 
MAINE.. 























































"RAPPELLE-TOI,HÉLÈNE.LE MÊME MATIN 

NOUS ÉTIONS ALLÉS PASSER LA JOUR- 
NE1 ' 


E SUR LA PLAGE " 
QUELLE BELLE JOURNEt. 


* « * 


PEU TROP FROI- 



UNE BOMBE ATOMIQUE VA EXPLO-^ UNE BOMBE A HY- 
SER AUJOURD’HUI DANS LA MA-fûROGÈNE..CELA 
TINÉE AUX ENVIRONS DE îl£S.^SEMBLE INVRAISEM- 



NOUS AVIONS TERMINÉ NOTRE REPAS 


QUAND 


r JETTE LE FILET 
^SUR EUX.DÉPÉ-< 
CHE-T0I..JE SUF 

foque.... y 


DEUX CRÉATURES QUI RESPI- 
RENT L’AIR. IL FAUDRA LES Tl 
RE R DE CET TE ÉTRANGE MIXTUR 
GAZEUSE.. 4/TT" 



DA VE..NE NOUS LAIS 
SONS PAS ENLEVER./ 


LES MAILLES SONT TROP 
SOLIDES POUR QUE JE PUIS 



juflw JhJ 
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"LE FILET TOMBA SUR NOUS ET NOUS 
LUTTAMES POUR NOUS EN DÉGAGER".. 



"TOUTE RESIS 
TANCE FUT 
INUTILE ET 
ILS NOUS . 
TRANSPORTÈ¬ 
RENT COMME 
DES POIS¬ 
SONS PRIS 












































































































"SOUDAIN, NOUS 
VIMES UN RÉ¬ 
SERVOIR DE 
VERRE DANS LE~ 
UEL DE L'AIR 
TAIT ENVOYÉ. 
ILS NOUS JE¬ 
TER 




"A L'INTÉRIEUR DU NAVI- 

RE,NOUS FUMES ENFERMÉS 
DANS UN COMPARTIMENT 
CONTENANT DE L'AIR"... 



J'AI GARDÉ LA RADIO..NOUS POU 
RONS RESTER EN CONTACT AVI 
CEUX DE L'EXTÉRIEUR.NOUS EN¬ 
TENDRONS SI LES AUTOR ITÉS 


ONT DES NOUVELLES DE CES 


C 


c 


O 


O 



RAPPORTEZ LES DEUX SUR ^ 
NOTRE PLANÈTE KALO.NOUS AU¬ 
RONS IA PREUVE QUE DES CRÉ¬ 
ATURES PEUVENT VIVRE À < 
L'A IR. DE TOUTE FAÇON, ILS < 
RIEN. NOUS DEVONS ÊTRE LES ISERONT l£S DERNIERS VI-^I 

VANTS DE LEUR ESPÉCE^wâÜ 


"MAIS QUAND LA RADIO 
FUT BRANCHEE"... 


SEULS TERRIENS QUI SA-^ 
CHENT QUE CES ÉTRANGERS 
SONT SUR LA PLANÈTE. A 


kl/ 







































































































PRENEZ VOS DISPOSITIONS POUR INONDER DE 
VASTES ESPACES DE LA PLANÈTE TOUT DE SUI 
TE.NOUS ALLONS FONDRE LA GLACE DES PO- 
ÉLlES ET CAUSER DES TREMBLEMENTS DE TER- 


"NOUS ÉCOUTÂMES INTENSÉMENT,COMPRE¬ 
NANT QUE NOUS AVIONS SANS LE VOU¬ 
LOIR COMMUNIQUÉ AVEC LA LONGUEUR 
D'ONDE DES ÉTRANGERS ". 




" D'ICI QUELQUES HEURES, LEUR 
MONDE SERA RECOUVERT PAR 
DES MILLIONS DE TONNES 
D'EAU. IL N'Y AURA 
QUES SURVIVANTS S 
METS DES MONTAGNES OU ILS 
NE SURVIVRONT PAS LONGTEMPS" 




"DANS LES INFRACTUOSITÊS DU 
SOL,LES EAUX SE PRÉCIPITE¬ 


NT LES CITÉS DES 



DAVID. .QU'ALLONS- 
NOUS FAIRE ?..ILS 
VONT INONDER LA 


NOUS N'AVONS AUCUNE AR- 
KE.ET NOUS NE POUVONS 
PAS SORTIR DE CETTE CEL¬ 
LE,SANS COURIR LE RISQUE 


JE N'AI PAS LE TEMPS DE T'EXPLIQUER.. CON¬ 
CENTRE-TOI, HÉLÈNE..LE SORT DE MILLIONS DE 


PP pqamupç nffprun ne y mie 













































































DANS LE S PACER REMPLI 
D'EAU... 


PEUPLE DE KA LO, É- 
COUTEZ-NOUS.NOUS 
SOMMES DES CRÉA-, 
TURES INTELLI¬ 
GENTES 


QUI EMET 
CES ÉTRAN¬ 
GES PEN¬ 
SÉES ?... 

CE DOIT-ETRE 
LES AÉROTIQUES, 
QUE NOUS AVONS 
CAPTURÉS ET QUI 
ESSAYENT DE COM¬ 
MUNIQUER AVEC 

NOUS. 


LEURS PENSÉES 
SONT DE PLUS 


ÉCOUTEZ AT 
TENTIVEMENT 


EN PLUS CLAI- /SI VOUS ES¬ 
SAYEZ D'INON¬ 
DER LA TER¬ 
RE,NOS ARMÉES 
VOUS DÉTRUIRONT 


NOUS NOUS SOMMES MIS EN COMMU¬ 
NICATION AVEC NOTRE PEUPLE À 
QUI'NOUS AVONS RÉVÉLÉ VOS 
PLANS.CEPENDANT,NOUS NE VOU-. 
LONS PAS VOUS DÉTRUIRE SANS )jL 
AVERTISSEMENT ET SANS VOUS 
LAISSER LE TEMPS DE QUITTER 

NOTRE PLANETE.. 



PREUVE. DE CE QUE NOUS AVANÇONS,UNE DÉMONSTRATION DE IA PUISSANCE DE 
MES VA VOUS ÊTRE FAITE PAR I 6 <f DE LONGITUDE ET SUR 52® DE LATITU- 
^ 7 —NORD. NE VOI^APPR^HE^^TROPJPftlRHE MtSj^ lE^ 



"LES Ê- 
TRA NGERSi 
DISCUTÉ 
RENT EN-* 
TRE EUX, 
PENDANT 
UN CER¬ 
TAIN 
TEMPS ".. 


C'EST UN BLUFF..JE 
NE CROIS PAS QU'ILS 
AIENT AUCUNE ARME 


NOUS NE DEVONS PAS COURIR LE RISQUE.NOUS DEVONS AS¬ 
SISTER À CETTE DÉMONSTRATION .S'IL Y A UNE ARME, NOUS 


JUGERONS FACILEMENT DE SA PUISSANCE.. 




"A 6 HEURES DU 
MATIN, LE 1er 
MARS 1954,UN 

navire Etran¬ 
ge SE PRÉSENTA 
AU POINT DÉSI¬ 
GNÉ ET UNE SE¬ 
CONDE PLUS 
TARD" 





































































A L'INTÉRIEUR DU NAVIRE DE L'ESPACE A" PEU APRÈS, SUR UNE 
LES GLACES,LES CAQRANS,LES TUBES DES{ DE LA COTE CALIFOb 

CONDENSATEURS VOLERENT EN ECLATS ", «y * ET 1 HS ! ILS OH T REPRIS 

Y SI NOUS AVIONS ÉTÉ 1 UN PE U A NOUS DEVONS RE- "\j£üu VOYAGE VERS UN MONDE 
( PLUS PRES,NOUS AURIONS Ejd LACHER LES ES- ( AquAtique «, |LS POÜRROHT 

\ mTÉGRÉS PinM<t ET QUITTER f INSTALLER LEURS/ 

/^'’Mæ^'^^^^^^^XETTE PLANtTE^ ( C0LÛH | ES ._ r-\ PV 


LA TERRE VA ETRE 
INTERDITE AU PROS 
PECTEURS DE KALO 
vPOUR UN TEMPS., i 



CE FUT UNE INSPIRATION PROV TOUTE CETTE HISTOIRE DE VIL EST RÉCONFOR 
VIDENTIELLE QUI ME RAPPELA ) L'EXPLOSION ET DE LA PART \ TANT DE PENSER Q 
LE COMMUNIQUÉ AU SUJET DE SjOUÉ PAR LES GENS DE KALO 1 LES BOMBES ATOMI 
\ CETTE EXPÉR IENCE ATOMIQUE/ET NOUS-MEI€S ONT ÉTÉ CONV QUES NE SERONT J 

v V \&f-flîM SIGNÉS 0ANS ^ ARCHIVES/«AÏS UTILISÉES DAN 

1 il®/ I IvSECRÈTES DU PENTAGONE.w UNE GUERRE.MAIS OU' 


OUI..CETTE BOMBE A 
HYDROGÈNE À SAUVÉ 
hwl£ MONDE... 







06 S SITUATIONS ET DES AVENTURES 

A l'échelle cosmique/ 




vente CHEZ. votre MARCHAnP HABITUEL 
































































ORNA N,.JE SUIS MARIÉE A JIM N OR- 
DETECTIVE DE LA RÉGION. .IL NUI¬ 
RAIS QUAND IL SE TROUVA DEVANT L 
T ION DES VISAGES, IL FUT BIEN HEU 
L*ÉPREUVE MES DONS DE POLICIER 


/U ON NOM EST ELSA 
f M MAN LE MEILLEUR 
ME PAS L*AVOUER. 
MYSTÈRE DE LA DÊPORM 
> REUX QUE J ’AIE MIS 
POUR CONFONDRE LE 


' CHAQUE HOME DE 
CETTE VILLE EST DE 

SVENU UN ÉTRANGER; 
V D'UN AUTRE V~\ 


! TOUTES LES Fl 
GURES SONT DEVE 
NUES EXACTEICNT 
V PARE I LIES, y 


MS untqu( 




r * * 













































































































LE MATIN, AVANT» QUE MON MA 
RI NE SE METTE EN PISTE 
CONTRE LE CRI ME, JE LUI PR, 
PARE UN RÉCONFORTANT DÉ JEU 
NBR " 


"QUAND LES PAS DE JIM SE . 
JE ME RETOURNAI SOURIANTE 

BONJOUR CHERI..MONSIEUR....tÀ FM 

GURE..QU'EST-IL ARRIVÉ ) 


TON OMELETTE EST PR 
TE, JUSTICIER..VIENS 
U MANGER..../ - " 


TOUS LES RECORDS DE VITESSE FURENT 
BATTUS SUR LE PARCOURS DE MA CUI¬ 
SINE A LA PORTE DU JARDIN OU JE 
TOMBAI SUR MA VOISINE BETTY ALLEN, 

^Wirf| H = =/ AU SECOURS.POLICE..QUE QUEL 

pÊp QU'UN VIENNE CHERCHER CE 

QU' IL Y A DANS MA CUISINE.^ 





i / 

1 

22 












SU) RK 
GLURK 


\"JE JETAI UN REGARD A LA PORTE DE 
BETTY. TANDI S QU'ELLE FIXAIT LA 

il OH.. ELSA.. QU'EST- 


MIENNE 





LES ÉTRANGERS.COMMENT LES 
LER AUTREMENT, ONT REVE 
BITS DE NOS M ARIS " 

ELSA, ILS VIENNENT 

SUR NOUS.QU'ALLON 

NOUS FAIRE ?. 


"AU COIN DE LA RUE,NOUS TOMBAMES 
SUR UNE VOLÉE DE FEMMES TQUTES EM¬ 
BARQUÉES DANS LA MEME GALERE QUE 



























































































































































































































































































































































LE..RIEN QUE DES FEM¬ 
MES .DES ENFANT S ET j 
.CES ÉTRANGERS 


VNQUS NOUS RE TR OU~l I L NE RESTE PLUS 
VAMES TOUTES SUR 
LA PLACE DE LA 
VILLE "... 


DES ETRANGERS QUI 


TOUS CES ETRANGERS N'ONT 


UN HOMME DANS LA VILH SONT TOUS SEMBLABLES, PAS PU ENVAHIR LA VILLE 


FEMMES, J'Al UNE HY¬ 
POTHÈSE... 


MME LE UR 
POUR 
VER LE 

PAYS 


"BETTY ET MOI FÛMES DÉLÉGUÉES POUR 
ALLER DEMANDER DES SECOURS A LA 
VILLE VOISINE.MAIS TANDIS QUE NO 
ROULIONS SUR LA GRANDE ROUTE,UNE 
BARRIÈRE INVISIBLE SE DRESSA DE~ 

VANT NOUS^_. H pipst TFBBIFIAMT. 

NOUS NE POUVONS ALLER PLUS LO IN.. ET C 
POLICIERS NE PEUVENT PAS VENIR /t NOTR 
AIDE... 


DE CiSÿ 

QUI oht 

DON 


SANS QUE NOUS LES AYONS 
APERÇUS.JE CROIS QU'UN 
PROCÉDÉ MYSTÉRIEUX A DÛ 
KETTRE CES CRÉATURES À 


LA PLACE DE NOS HOMMES. 



JE ME SUIS TOUJOURS INTÉRESSÉEÀU 

TRAVAIL DE DÉTECTIVE,AUSSI,JE VAIS 
COMMENCER PAR DEMANDER À CES AGENTS 
CE QU'ILS SAVENT DE CETTE AFFAl 



CHAMP FORCE. 

Il ENTOURE 

COMPLÈTE fAEW 

I UOTRE 


"J’EUS LA 
MAIS ELLE 
GE A NTE " .. 


RÉPONSE TOUT DE SUITE 
N’ÉTAIT PAS ENCOURA- 


CELA DOIT FAIRE 
RTIE DU COMPLOT 
QUI A RENDU TOUS 

DP I 






































































































"TANDIS 
VE 
: D 
GEAIS 
VERS LA 
STATION 
LOCALE 
DE RADIO 
JE CON.TI' 
NU AI A 
PENSER 
TOUT 
HA UT ".. 


UN ÉTRANGER D'UN AUTRE MONDE EST DANS NOTRE VI LIE. POUR NOUS 

MPÊCHER DE LE REPÉRER, IL A DONNÉ À TOUS LfS HOMMES ADULT 
*nu ApparpMCP.. IL LfS A MÊLE RENDUS MUETS. POUR AUGMENTI 


LA CONFUSION. 



"A LA STATION, JE LAN- "QUE LES FEMMES M’E- 
CAI UN PATHÉTIQUE AP- COUTENT*, NON SEULEHEf 
PEL A TOUTES LES FEM- AVEC LEURS OREILLES 
MES DE LA VILLE".,, _ MAIS AVEC LEUR COEUl 

NOUS DEVONS TROUVER UN MOYEN*1 REGARDEZ PARTOUT..CHERCHEZ 

DE TIRER NOS HOMMES DE CETTE CETTE MACHINE.QUAND VOUS 

LAMENTABLE SITUATION. IL DOIT^ L'AUREZ TROUVÉE,AVERTISSEZ 

SE TROUVER DANS U MOI... fr- 

VILLE UN ENGIN jgffl IjTW | 

qu i a opéré jLrJi jZmk 

LA-TRANSFOR-U ÏÏTt^~ ~ 

s^mation..A ijIM 



"JE RESPIRAI PROFONDÉ- 

MENT ET LAISSAI PARLER 
MON COEUR" .. .. _; 

NOUS DEVONS SAUVER NOS MARIS' | 

ET LEUR REN0RE L'AFFECTION QUE 



"LA RECHERCHE COMMENÇA PARTOUT OU 
IL Y AVAIT DES FEMMES DECIDEES..ET 
CHACUN SAIT QUE DES FEMMES DECIDEES 
IL Y EN A PARTOUT" . 


"AVEC UNE INTENSE ÉMOTION, TROIS 
FILLES SE TROUVÈRENT* EN FACE D *UN 
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"MAIS IL S’AVÉRA QUE C’ÉTAIT 

UNE FAUSSE ALERTE 


i I • 


ATTENDEZ.JE SAIS CE QUE 
C'EST.C'EST UN JOUET.MON 
BILLY EN A UN AVEC LEQUEL 
IL JOUE AU SPACEMAN. 


\ 


V 


/ 



HV 

m i 


jf fil 

■ jr -m A 

(M 








Ui. 




* ■ j 


I i 


l ...i IM V 



"MIDI VINT.VERS UNE HEURE,PRÉS DE LA 

E, 


CARRIERE DU D/v '" 


\ 




*'LA NOUVEL 

LE HE FUT 
COMMUNI- 


ï 


OM, 

UEE A LA 
TATION 
DE RADIO 


NES SOEURS.. J'Al REÇU DE 
BONNES NOUVELLES.ON A TROU 
VÉ LA MACHINE.JE VAIS 
L'ARRÊTER ü 2 HEURES.. 
TOUTES LES PERSONNES QUI 
NE REPRENDRONT PAS 
LEUR APPARENCE TER- 
RIENNE,SAISISSEZ-LES 



TA NDIS QUE 2 HEU -| 
RES APPROCHENT, 
MON COEUR BAT 
COMME UN MARTEAU 
DE CLOCHE".... 


J NOUS ALLONS RÉUSSIR..OU 

AI-JE COMMIS UNE ERREUR ?. 
JIM DIT TOUJOURS QU'UN DÉ¬ 


TECTIVE N'A PAS LES MOYENS 


DE COMMETTRE UNE ERREUR. 




"MA MAIN ABAISSA LE LEVIER".. 






















































































































LA ISSEZ—NOUS CELA, 
MESDAMES.C'EST i NO 
è=\TRE TOUR.r^î 


AU MEME INSTANT,TOUS LES HOMMES ADULTES 
SE RETROUVERENT EUX-MEMES..ET JUSTE AU 
MILIEU DE LA RUE PRINCIPALE".. .^£Trç== 



"L'ÉTRANGER PRIT LA 
FUITE AVEC TOUTE LA 
VILLE A SES TROUSSES" 


"MON MARI SE TROUVAIT PRÈS DE MOI 
QUA ND L'ETRANGER APPARUT..J'AVAIS 
APPELÉ UN CAR DE POLICE..ET JE NE 
FUS JAMAIS AUSSI FIERE DE LUI. O UE 
QUAND JE LE VIS SAUTER SUR L'É 
TRANGER".... 




MISSION, 
ICI A ÉCHOUÉ 


QUI QUE VOUS SOYEZ, 
COMMENCEZ DE PAR 



"NOUS SOMMES ARRIVÉS A 
COURT DE NËOTRAN.ET NO¬ 
TRE ARME PERDIT SON EF¬ 
FICACITÉ.LES PLANETES 


JE VIENS D'UNE GA L/P 
XIE ÉLOIGNEÉ QUE 
MON PEUPLE DOMINAIT 
GRÎCE À UNE ARME * 
PUISSANTE, ALIMENTÉE 
PAR UN COMBUSTIBŒ, 
APPEL! NÉOTRAN.. I 


CONQUISES SE RÉVOLT 
RENt CONTRE NOUS".. 


CHASSEZ CES ÉTRAN 
GERS DE NOTRE PLA 



















































































































AVENTURES FICTION N° 22 paraîtra en FÉVRIER 


1 



X "LIBRE DE RECUEILLIR LE NE 
\OTRAN, J 'ENVOYAI UN RAYON 
P PERFORANT SOUS LA SURFACE 
DE VOTRE VILLE "... _ 

| f LE NÉOTRAN EST i 15 Mrs, 
m/ l| NC ON NU DES HABITANTS DE 

. LCrrn.U TERRE.. V 


VERS ET NOUS EN DÉCOUVRÎMES SOl/S f 
OTRE VILLE.OUA ND JE FUS QHARGÉ DE \ 
RE CUEILLIR, JE COMMENÇAI A ÉTUDIER \ 

£|„| JE VAIS ME SERVIR DE MON DUPLICATOR POUR \ 

—-V RENDRE TOUS LES HOLMES DE CETTE VILLE SEM- 

1 BLABLES À MOI..AINSI PERSO NNE NE POURRA ^ 

V ME RECONNAÎTRE .JJ„ y I» W~M U 


C'EST UNE NUIT SANS LUNE 
SUR LA TERRE T AINS I « JE NE 
SERAI PAS VU.QUAND J'EUS 
ATTERRI,JE CRÉAI UN ■£ 
CHAMP.DE FORCE PM- J/Ê 
TOUR DE IA VI Ll£, WA 1/ 
L'ISOLANT DU RES-wjr/ 

TE DU MONDE. ../fl BIS 


LE DÊ 
PART, 


DER¬ 

NIER 


DE LA 
LUNE" 


MA INTENANT, CHAQUE HOM 
ME DANS CETTE VILLE 
ME RESSEMBLE.JE SERAI 
IMPOSSIBLE A' IDEN- , 
TIF 1ER... 


i^Y’lL NE ME 
VS/ FALLUT QUE 
^ QUELQUES SE 
CONDES POUR 
MONTER LE DUPLI 
CATOR "... 


1 












































































































































à/r% UNE FOUILLE 
(rr/ DANS LE NA- 
^VIRE DE L*Ê-/ 
TR ANGE R AME-/ji 

NA LA DECOU- //SS 
VERTE DU NÊ-/iBm 
OTRAN" .... / Mi 


ET QU'ALLONS-NOUS FAIRE 
DE L'ÉTRANGER ?.._ 


FAIRE DE CELA? 




J •AVANÇAI ET OFFRIS UNE 
O 


ILUTION 


,C*É 


PRÈS TOUT 

TAIT .MON CAS ET J 'ETAIS 


LE TERMINER", 


DÉTRUISEZ LE NÉOTRAN..ET RENVOY- 

EZ L'ÉTRANGER CHEZ LUI. INCAPABLES 
DE DOMINER LEUR GALAXIE, ILS SE¬ 
RONT BIEN OBLIGÉS DE VIVRE EN 
PAIX AVEC TOUT LE MONDE... 


"TANDIS QUE LE NA 
VIRE ETRANGER S *Ê 
LO IONAIT,UNE PEN¬ 
SEE ME VINT ".. . 

PEUT-ETRE LE 

JOUR N'EST-IL 

PAS ÉLOIGNÉ OÙ 

LES PEUPLES DE 

LA TERRE VI- 

VRONT EN PAIX. 


"LE LENDEMAIN,EN RÉCOM— 
PENSE DE MON SUCCÈS,MON 
DEJEUNER FAVORI ME FUT 
PREPARE ".... 



A 



retrouverez le sy/vtPATd f Que 

Tri O PR VÉTÉRANS PE L'espace 


EN VENTE CHEZ VOTRE MARCHAND 
HABITUEL. 


i 































































































ANDJS 

PAYS 



UE NOUS AFFRONTIONS L'INCROYABLE MONSIEUR G,LE SORT DE NOTRE 
AIT EN BALANCE,,ET NOUS LUI REPROCHIONS LE TRAITEMENT FANTAS¬ 
TIQUE IMPOSE A NOTRE SOCIÉTÉ PAR 




JE VOUS AVERTIS DE NE PAS VENIR VOUS 
MÊLER DE MES EXPÉRIENCES,TRAVERS... 


^ 0 H, N ON.. MON 
SIEUR 0 VA NOUS VA¬ 
PORISER COMME IL L'A 
kFAIT POUR LES STA- 

TUES.... 





































































































CELA ETAIT FAIT 
NOTRE PLUS PUIS 
SANTE FUSÉE A~ 
VAIT QUITTE LE , 
CAP CHALLANGE À 
L'AUBE.... 


TOUT VA MARCHER 
TOUT DOIT... 



VANTS DU PAYS FIXAIT 
AVEC INQUIETUDE.... 


SI NOS CALCULS SONT JUSTES 
SI LE G-HOO SE PLACE SUR 
SON ORBITErNOUS AURONS GA¬ 
GNE 10 ANS DANS LES PROBLÉ 
MES DE L'ESPACE, Dr. TRA^/ 
VERS... I - 


UN GROUPE DES PRINCIPAUX SA~ 



G-400 RÉUSSIT...NOS 
COU FUTATEURS ELECTR 
NIQUES NOUS INDIQUE 
MENT QU'IL AVAIT AT 
TEINT 800 Km a AU-DES 
SUS DE LA TERRE... 


OUI,NOUS AVIONS LANCÉ UN GORIL¬ 
LE DE 200 KILOS SUR UNE ORBITE. 
ET QUELQUES HEURES PLUS TARD... 



REGARDEZ..UNE COMÈTE DE] NON...RIEN NE 

L'HYPER-ESPACE TRAVER- /DOIT VENIR TROU- 
SE LA TRAJECTOIRE DE^ BLER NOTRE MAGNI- 

EXPÉRIENCE 




UN MOMENT APRÈS, 
NOUS RESPIRIONS 
EN CONSTATANT 
QUE LA COMETE 
AVAIT MANQUE 
NEZ DE NOT, 
OGIVE... 

























































































24 HEURES 
PLUS TARD. 


C'EST UN SUCCES»L'O¬ 
GIVE TRANSPORTANT 
0-400 EST RENTRÉE NORMA- 
LE»CNT DANS l'ATMOSPHÉRE 
DE U TERRE,ET ELLE TOMBE 
80 Km À L'OUEST.... 


MAIS QUAND NOUS ATTEIGNIMES L'AIRE D ’AT~ 1 
TERRISSAGE .... 



ELLE S'EST POSEE 
SANS DOMMAGE,MAIS 
ELLE EST OUVER- 


T 


NOS RECHERCHES NOUS CONDUISIRENT DANS LES 
LABORATOIRES DU CAP CHALLANGE ... 



DOCTEUR TRAVERS...PROFESSEUR 
Ml NOR...DANS LA BIBLIOTHÈQUE. 





RENTRÂMES DANS LA PLACE 
NOUS FUMES STUPÉFIÉS DU 

SPECTACLE ... tj_400 LISANT DES 

LIVRES SCIENTIFI- 


HUH.. IN. .TÉ... 


RES..SANT... 


BON SANG..L'ANI 


MAL PARLE DISTINC 


TEMENT.... 


NOUS RESTIONS 
FRAPPES DE SUR 
PRISE ET DE... 
PEUR . 

FERIONS 

PRENDRE DES CHAINES 
POUR 



ALORS,SES YEUX FIXÈRENT LE 
FBSSEUR MINOR.... 


POURQUOI ME REGARDE 
AUSSI ÉTRANGEMENT ? 
TE ME TOURNE..JE ME 
DÉFAILLIR.... 


T-IL 
IA TE 

SENS 


X 



A 


JE VAIS DEMAN¬ 


DER L'AIDE DES 
GARDES DE SÉCU¬ 
RITÉ... 



1 Y 


























































































































LE PROFESSEUR MINOR ÉTAIT UN AS¬ 
TRONOME DE GRANDE CLASSE.COMMENT 
UN ANIMAL POUVAIT-IL DOMINER SA 
VOLONTE ?... . 


C'EST LA COtCTE,PROFES¬ 
SEUR. NE PENSEZ-VOUS PAS 
QUE L'ESPRIT OU GORILLE 

EN A ÉTÉ AFFECTÉ ?... 


IL SE DIRIGE VERS LE 
LA BORATOIRE.QU'AVONS 
NOUS FAIT,TRAVERS,DE 
RISQUER UNE TELLE . 
^EXPÉRIENCE ?..^4 


NE TIREZ PAS SUR fi-400. 
NOUS DEVONS ÉTUDIER CET 
ANIMAL UNIQUE.... 


PERMETTEZ-MOI DE 
VOUS CONDUIRE k 
L'EXTÉRIEUR.MON- 
^VSIEUR.... 


OUI..DE QUELLE FApON CETTE COMÈTE 
QUI A MANQUÉ DE PEU LA FUSÉE,A ^ 
CHANGÉ L'ESPRIT DE CET ANI 
MAL EN CELUI D'UN SURHOM- 1 M£N - 
^ ME ?.... 


POSITIVEMENT,VC'EST CE 
ET JE N'AVAIS) QU'IL 
PAS REPORTÉ APAISAIT 
CE CHIFFRE..A QUAND 
SEUL,JE CON- ] IL VOUS 
NAISSAIS CES À A FIXÉ 
SYMBOLES DE 
STRUCTURES. G-400y 
A COMPLÉTÉ CE 
CALCUL.... 


UN PEU PLUS.TARD , 
NOUS OBSERVAMES LA 
PREUVE INDUBITABLE 
DE LA TRANSFORMA¬ 
TION MENTALE DE 
G~400 ... [ v EN ^ TE < 

MON TA B LEA U DES V y ous 
TEMPS DE L'UN I- (1 CER . 
VERS..IL REFAIT \l TA|| 
MES CALCULS SUR 
LES VOYAGES I N- Zi p 
TERGALAC- 

tiques. 


LA NUIT.LE CONSEIL DE LA RE¬ 
CHERCHE SCIENTIFIQUE EXAMINA 

G-400 ... 


MIS PEUT-IL REEL 
LEICNT PARIER ?.. 

J'AURAIS PEINE A 
b LE CROIRE... 


IL SEMBLE IN- > 
TE LUGE NT ET SE 
CONDUIT C0M4E UN 
HUMAIN... A 
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PENDANT UNE HEURE 
0-400 ET LES SA 
VANTS S'ETUDIE¬ 
RENT RECIPROQUE¬ 
MENT. . .. 


MESSIEURS,JE SUIS PRÊT 
A ME JOINDRE A VOUS,MAIS 
CES CHAÎNES SONT t MUT I— 
LES.JE SUIS AUSSI CIVIH 
SE QUE VOUS..ET DIX FOI 
AUSSI INTELLIGENT... 


À .PARTIR DE CE MOMENT ^.LE GORILLE DE 
GENIE DEVINT UN DES NOTRES.. 




MA CANDIDATURE A ÉTÉ 
ACCEPTEE.VOUS AVIEZ 

VOUS ÊTES ALLÉ J US A BES0IN D ' ARfiEHT P0UR 

CONTINUER VOS RE- 


FINALEMENT, 
PAR UN MATIN 
MÉMORABLE. 


QU'A LA QUESTION: 
200.000 DOLLARS 


HERCHES.A LORS,J'AI 



PENDANT LES 7 SEMAINES SUIVANTES.NOUS CONSTATÂMES.ÉMERVEILLÉS.COMMENT 
MONSIEUR G RÉPONDIT AUX PLUS DIFFICILES *»*« 

_MONS 

AVEZ ATTEINT LE TROISIÈME 


INCROYABLE.. IL N'A PAS 
HÉSITÉ SUR UNE SEULE 






























































































GRAND 


ARRIVA 


QUELQUES MINUTES PLUS TARD 
L[AUDITOIRE EXULTAIT. ... 

ET CELA COMPLÈTE LA THÉORIE\ VOUS 

SUR LE SUJET QUE VOUS AV IEZ/ AVEZ 

IMPOSÉ.... ^BM^ÏRAISON.. 


VOICI.MONSIEUR 6...CET 
TE QUESTION RAPPORTE 
200.000 DOLLARS... A 

ÊTES-VOUS PRET ?.-/£' 


PERSONNE N'A D'ORDRES À ME 
DONNER ICI...JE NE PEUX PER 
DRE MON TEMPS AVEC DES ES— 
yRITS ENFANTINS.J'AI DE 
■ GRANDES EXPÉRIENCES A' 
■k POURSUIVRE SEUL... 


COUP DE L*ÉMOTION 


SOUDAIN 


ENCORE SOUS 
IL RENTRA AU LABORATOIRE 


VOICI U MOITIÉ DE L'AR¬ 
GENT POUR VOS EXPÉRIENCES 
PERSONNELLES.JE VAIS TRA¬ 
VAILLER SEUL.DANS UNE VIL 
U QUE J'AI LOUÉE AUX EIK 
VIRONS.... 



ENSUITE, TANDIS QU'IL S 'ÉLOI 
GNAIT .... j 


CROYEZ-VOUS QU'IL 
VA SORTIR DES 


S'IL LE FAIT, 


BORNES NORMA— 


NOUS SERONS BIEN 
EXPOSÉS.ON NE SA 11 
OÙ CET INCROYABLE 
ESPRIT PEUT ALLER 
DANS LE MAL COMME 




NOUS COMPRIMES 
QUE MONSIEUR G 
DEVAIT-ETRE 
SURVEILLE NUIT 
ET JOUR.... 

—■ -r-s 


Dr.TRAVERS...QU' 
EST-IL ARRIVÉ À 
CETTE STATUE 






























































































































À CETTE ARME TERRIPIANTE,AUCUNE 
CITÉ SUR TERRE NE RESISTERAIT.. 


L*ANGOISSE M'ÉTRE 
QUAND JE VIS ,LA SCÈNE À 
TRAVERS LE TELESCOPE 

IL A FABRIQUÉ UN VAPORISATEUR 

OUI DISSOUT LES STATUE 


IMAGINEZ-VOUS 
QUE MONSIEUR G 
SE REBELLE CON 
TRE NOUS... 



SON ESPRIT EST TOURNÉ A LA 
MORBIDITÉ..IL EST TEMPS 



NOUS PENSAMES NOUS INTRODUIRE 
DANS LA VILLA SANS ETRE VUS ET 
ENLEVER LE VAPORISATEUR. ... 



RS.VOUS NE VOU- 
LEZ PAS ME LAISSER 





UN SI¬ 
GNAL D'A- 



PARALYSÉS PAR 


LA PEUR,NOUS 
VÎMES MONSIEUR 
G SAISIR LE 
PIS TOLET ... 

SOMMES 

NOUS VAPORISER 


JE VOUS AVAIS AVERTIS..: 
MA INTENANT, VOUS 
PAYER VOTRE DÉSOBÉ 
SANCE.... 












































































































































































































































MAIS,TOUT A COUP, 
MONSIEUR G BAISSA 
SON ARME.... 





TRAVERS...MON- V IL EST REDEVENU 
SIEUR G EST RE- ] UN SIMPLE GORILLE. 
TOURNÉ t SON NI-/ L'EFFET DE CETTE 
VEAU ANIMAL... COMÈTE A DISPARU. 




J*AI ENCORE REVU 
MONSIEUR G SOU¬ 
VENT.,.MAIS SOUS 
UN JOUR TRÈS DIF 

FERENT.... 


IL EST MIEUX QUE TOUT CE U 
SE SOIT TERMINÉ DE CETTE FA¬ 
ÇON..QUELQUE FOIS UE ME DE¬ 
MANDE S'IL SE RAPPELLE LES 
JOURS QUE NOUS AVONS PASSAS 

LE LABORA- 



EN VENTE CHEZ VOTRE MARCHAND DE JOURNAUX HABITUEL 


























































































U N HOMME DE LA TERRE PEUT-IL SURVI 
VRE DANS LE FROID EFFROYABLE DE 
PLUTON ?.L'ÉQUIPAGE DU PREMIER 
ASTRONEF DE LA TERRE RISQUA LA 
MORT POUR LE SAVOIR,MAIS GRAN¬ 
DE FUT LEUR SURPRISE QUAND m 

ILS ATTEIGNIRENT LA LOIN- Æ 

TAINE PLANETE,CAR AU WA 

LIEU DE TROUVER UN 1S 

MONDE GLACE,ILS ^ V 

DECOUVRIRENT.. r ' 


^ HAIS LES , 
BUILDINGS DE 
GLACE DE PLUTON 
S'EFFONDRENT.. 


? RIEN NE POUVAIT' 
LES FONDRE,SI PLUT 
NE S'ÉTAIT SOUDAIN 
VRÉCHAUFFÉ. 


SUR LA TERRE UN JOUR DE JUILLET 20Q3, 
TROIS HOMMES ENTREPRENNENT UNE EXPERIEN¬ 
CE PEU BANALE... 



MA INTENANT, ELLE ATTEINT 
•600 DEGRÉS.... 


CE U SUF¬ 
FI T. SORTONS 

D'ICI.... 
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PLANÈTE 6LACÉE 


PEU APRÈS,LES TROIS HOMMES SORTENT 
LA CHAMBRE FROIDE . 


AVEZ-VOUS 
SENTI LE 
FROID ?. 


TOUT.LE CHA 
CES ÉQUIPEMENTS NOUS A GAR- 

kUDS COMME 
FOURS.... 


.DANS 
MESSIEURS, 
VOUS 

NONCER 
VOUS 

BORD POUR 
PREMIER RAID 
PLUTON. 


LE LENDEMAIN,LA FUSÉE DE LA 
PARTAIT A UNE VITESSE ULTRA 
LE A TRAVERS L'ETHER POUR,, 


TERRE 
S PBCTRA 


PLUTON.DROIT 
DEVANT NOUS 
SUR L'ÉCRAN 
RADAR. 


ET UN MOMENT APRÈS,L'ENGIN TOU¬ 
CHAIT LE SOL . 


METTONS NOS SCAPHAN¬ 
DRES ET ALLONS FAI¬ 
RE UN TOUR DE- 
^ HORS.. 


—' PAS AVANT QUE NOUS 
N'AYONS PRIS LA TEM¬ 
PÉRATURE EXTÉRIEURE... 
jt -I00<f NOUS SERIONS 

CONGELÉS. 


G LE DE 180 



NOS INSTRUMENTS 
.ONT PROBABLE- p 
B LEU. LE MENT SAUTE.. M 

THERMOMÈTRE \ OUVREZ UN A f 
MARQUE 6<f AU-) DES HUBLOTSAl*, 
DESSUS.C'ESTÆT ALLONS Y Vi 
IMPOSSIBLE^/JETER UN COUp/i 

d'oeil. J 


MAIS 


ALORS.UN TABLEAU ÉTON 
NANT S 'OFFRIT A LEURS 
VEUX . 


VOYEZ CE QU P 
ARRIVE 1 U VILLE 
DES BUILDINGS DE 
v GLACE. 


ILS FONDENT.\ 
NOUS N'AVONS 
PAS BESOIN DE 
NOS ÉQUIPEMENTS 
v VENEZ... y 



























































































MUNI DE SES INSTRUMENTS DE TRANS 
MISSION DE PENSEE,LE TRIO ENTRE 
DANS L'ABRI ... 


TANDIS QUE LE PREMIER TERRIEN 
LE PIED SUR LA PLANETE PLUTON 


C'EST BIZARRE.UNE VRAIE 
^JOURNÉE D'ÉTÉ SUR LA 
TERRE. JE ME DEMAN- 
DE 06 SONT 
LES PLUTO- 
||7 ~7 VNIENS ?.. 


TERRE...C'EST,EN VÉ¬ 
RITÉ, UN SUCCÈS SCIEN¬ 
TIFIQUE..SOYEZ LES 
V. BIENVENUS...._ 


.7 CES DOMES> 
■'SONT PROBA¬ 
BLEMENT LES j 
j TOITS DES < 
'''ABRIS SOUTERRAINS 
I LS Y SONT PEUT-ÊTRE 
V ALLONS VOIR.... ^ 


' NOUS EN S0M4E 
NOUS-MÊMES LA 
CAUSE.ÉCOUTEZ 
^PLUTÔT.... ^ 


MAIS VOUS VENEZ EN DES HEURES TRA 
GIQUES,CAR,BIENTÔT, TOUS LES PLU¬ 
TON I ENS AURONT PERI DANS LA VA- / 
GUE DE CHALEUR rp^Tp— 

QUI VA,AUGMEN-yTV y 

TANT RAPIDEv( 

MENT.. V 


QU'EST-CE QUI 
^ CA USE CELA?. 


DEPUIS DES SIECLES,NOUS VIVIONS DANS NOTRE 
MONDE GLACE.CONSTRUISANT NOS ÉDIFICES AVEC 
DE LA GLACE u .... 


MAIS TANDIS QUE NOUS SUP 
PQRTIONS NOTRE FROID IN¬ 
TENSE, D*AUTRES SOUPIRAIENT 
POUR UN CLIMAT PLUS TEMPE- 


JL.N'Y A QUE SUR NO¬ 
TRE PLANÈTE QUE LE ^ 
^FROID EMPÊCHE 
^LtOUTE VÉGÉTATION 


LA TEMPERATURE DESCENDAIT EN 


















































































QUE NE L'AVONS-NOUS 
FAIT ?.VOICI NOTRE 
PLAN POUR RÉCHAUF-i 
FER NOTRE PLANÉ- J' 
TE.16 TUNNELS f\ 
RAMÈNERONT LA / 
CHALEUR DU 
CENTRE VERS \ 

LA SURFACE, { 

EN Y AMENANT ) 

LES GAZ.... 


DE PUISSANTES BOMBES MER 
CURIENNES NOUS PERMIRENT 
DE CREUSER JUSQU'AU j —•" 
CENTRE EN IGNI-/ 
TlON*.... T~ 


PÉNÉTRÂTION 
DE LA GLACE 


FOYER 

CENTRAL 


EXPLOSION DES 
BOMBES MERCURIENNES 


FOYER 
CENTRA L 


PÉNÉTRATION DE LA GLACE 


Tunnel 


FINALEMENT, 
JOUE ARRIVA 


GRANtt "MAIS,NOUS AVIONS 

OUBLIÉ UN POINT CA 
PITAL" .... p -- 

LE TUNNEL LAN-] IL , C0M€ 
CE ENCORE DE$/ CE A FA,R 

GAZ ENFLÀM-T TR0P CHAUD 

yre /NOUS DEVONS 

nta•tii y 


LES MONTEES DE CHALEUR 
CONTINUERENT ".... 


C'EST MERVE IL- ] 
LEUX.MAINTENANT 
PLUTON VA ÊTRE 
i' COMME LES AU- j 
TRES PLANÈTES,! 
PLUS PRÈS DU i 
V SOLEIL.... I 


SAUVE QUI 
PEUT..TOUTE U 
VILLE FOND.... 



BIENTOT, CES ABRIS FR IGOR I 
FIES VONT FONDRE AUSSI ET 
NOUS ALLONS SÛREMENT PÉ 
R IR...POUVEZ-VOUS 
AIDER ?.. 


*■- 

IL DOIT Y AVOIR UN MOYEN 
D'ARRÊTER LA CATASTROPHE... 




























































NOS BOMBES 


ÉCOUTEZ,ROY»••LE «HËT NOUS 

BIT PASSAGE DE -600/ LES LAIS- 
A +100“ VA FAIRE \ SERIONS 
EXPLOSER CEnE P LA-J PÉRIR ?.. 
NETE.SAUVONS-NOUS' 

PENDANT QU’IL EST^^i^X/ 
TEMPS.. 


MAIS NOUS NE POUVONS 
RIEN FAIRE S'ILS ONT 
CREUSE DES 
^TUNNELS 

'jusqu'au 

CENTRE DE 
LEUR PLA¬ 
NÈTE.. y 


PAS LE TEMPS 
TREPOSÉES DANS CET ) DE VOUS EX- 
ABRI.MAIS QUEçr^PLIQUER.FAI- 
CCMPTEZ-VOUS J TES-NOUS CONFIAN- 
EN FAIRE ?v< CE..VENEZ. LES AMIS 


^ MAIS, IL DOIT Y 
AVOIR UN NOYEN 
AVEC LES BOWES 
QU'ILS ONT EM-J 
PLOYÉES ?.. jA 


RAPIDEMENT,LES VISI 
TBURS CHARGENT LES 
BOMBES.MAIS,AU MO¬ 
MENT QU ILS MON- / 
TE NT jt BORD. ... / 


NOUS AVONS COMPRIS VOTRE PLAN.OUVRIR DE PLUS LARGES 
OUVERTURES DANS NOTRE ÉCORCE DE MANIÈRE QUE PLUTON 
V^ DEVIENNE ASSEZ CHAU D POUR FAVORISER UNE INVASION 

I Ail U TERRE. - 


ÆJ^m 


\ 

H 




OUS AURIEZ 
DU M'ÉCOUTER 


VOUS 
FA ITES 

ERREUR.S. NOUS POU- 
NOUS VOU-jV IONS EN- 
LONS VOUS/ CORE NOUS 
AIDER, y ÉCHAPPER^ 


D'ACCORD, 
ROY, UI 
SONS-LES 
DANS LEUR 


SAISIS¬ 
SEZ-VOUS 
DES BOMBES 
DE MERCU- 
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r MON PISTOLET A 
RAYONS DE CHA¬ 
LEUR LES TIENDRA 
ASSEZ ÉLOIGNÉS J 
POUR QUE NOUS 
k PUISSIONS MON- 

rVTER À BORD.. 


NOUS ALLONS RE- \ NE FAIS PAS 
PRENDRE LES BOMBESADE BLAGUES 
SI VOUS INTERVENEZ,) ROY.» ^ 
VOUS MOURREZ.. .^ TT'VCflS 


L'INSTANT D'APRÈS 
LE NAVIRE DE LA 
TERRE PASSE AU- 
DESSUS D'EUX... 

/ a " : 


/LES HOMES DE LA \ 
TERRE JETTENT UNE BOM¬ 
BE DANS LE TUNNEL.HAIN 
TENANT, NOUS ALLONS SÙ- 
v REMENT MOURIR.... / 


MAIS À .LEUR 
GRAND ETONNE- 
MENT .... _ 

MILLE LUNES..U CHA¬ 
LEUR A CESSÉ DE SOR- 




SEZ LONGTEMPS POUR 
QUE VOUS PUISSIEZ 
CONSTRUIRE DES VAN 
NES QUI RÉGLERONT J 
U SORTIE DE L^£ 
CHALEUR... 


CIELS 


APRÈS OUE LES AUTRES TUN 

BOMBARDÉS 


NELS EURENT 

CES TUNNELS VONT 


SUR LE CHEMIN DU RE 
TOUR., 


NOUS N'OUBLIE- ROY,COMMENT VOUS 


RESTER OBSTRUÉS «AS- \RONS JAMAIS 


VOTRE CONCOURS 


EST VENUE CETTE 
IDÉE DE BOU- 


ADIEU ET BON J CHER LES TUN- 


DES VOLCANS, 
SUR LA TERRE 
ONT ÉTÉ BOUCHÉS 
PAR DES BOMBARDE < 
MENTS ET CES TUN¬ 
NELS ÉTAIENT, EN 
S0ME,DE VRAIS 
VOLCANS ARTIF l' 












































































ÉCOUTEZ*1401«TERRIENS.• CETTE CRÉATURE QUI SORT DES PROFON¬ 
DEURS DE L'ESPACE EST UN GORYFON.SA NOURRITURE EST LE CEN 
TRE EN FUSION DES PLANÉTES.SA PROCHAINE PROIE SERA VOTRE 
TERRE.AUCUNE ARME CONNUE NE PEUT LE DÉTRUIRE...SI VOUS ^ 
N'EN TROUVEZ PAS UNE NOU-jpÇgi^a^^^SSSSP 
VELLE, VOUS ÊTES PERDUS.^/^T ® 


■ 


































LOIN DANS LE „ „ 

CE,UN COIN PUISSANT EST 
FONCE DANS LE COEUR n 




O 


_ _ _ ^^ 

"JM/ COEUR DE LA PLANÈTE,LE GIGAN¬ 
TESQUE GORYFON,UN ÊTRE AILE,COU¬ 
VERT D’ECAILLES,EXTRAIT L’OMEGA 
MÂCiMÂ FONDU DONT IL SE NOURRIT i i 




SUR SQN SPACER,LE GORY¬ 
FON DEVORE L’OMÉGA MAGMA 
SOUS FORME DE RAYONS ÊNER 
QETIOUES "... 

YY JE FERAI MOH PROCHAIN 

^REPAS DE LA 3ème PLANÈTE J\T 

fV DU SYSTÈME SOLAIRE ..jg \\ 



"NOUS APERÇÛMES 
LE TRAVAIL DU GO¬ 
RYFON DE NOTRE AS 
TRONEF SUR LE CHE 
MIN DE SNALADAR 
ET NOUS SUIVIMES 
SA TRACE,TANDIS 
QU’IL S’APPRO¬ 
CHAIT DE NOTRE 
GALAXIE", .. 


AVEZ-VOUS ENTENDU CELA? 
LA PROCHAINE VICTIME SE 

RA U TER ^N0US DEVONS 

Lre.. 



"SUR LA TERRE,QUAND LE 
COMMANDANT ETRANGER 
EUT FIN* DE PARIÆ R". . 

NOUS,NOUS NE POSSÉDONS 
PAS LES ARMES NÉCESSA I-/EST- 


RES POUR TUER LE GORY' 
FORMAIS IL Y A QUEL¬ 
QU'UN SUR U TERRE 
QUI EST EN MESU- 


CE ?. 
























































































































C'EST EXACT..NOS INSTRUMENTS NOUS IN¬ 
DIQUENT QU'IL Y A UNE PERSONNE DANS LES 
ENVIRONS QUI POSSÈDE UN CERVEAU CAPA¬ 
BLE DE FABRIQUER L'ENGIN QUE CE CAS¬ 
QUE A IMAGINÉ ET QUI POURRAIT 
THEORIQUEMENT DÉTRUIRE 


LE GORYFON... 



NOUS NE CONNAISSONS PAS LA PERSONNE QUI POS J 
SÉDE CE CERVEAU,MAIS NOUS SAVONS QU'ELLE 
POURRA DÉTRUIRE CETTE BOULE DE MÉTAL RIEN 
QUE PAR UNE DE SES PENSÉES.CETTE PERSONN 




LES 


DE QRIN 


"UN À UN, T 

VILLE ESSA 

NOS INSTRUMENTS NE PEUVENT SÉ 


JE SUIS LA DEti 
N 1ÈRE A' ESSAYER 


TROMPER.IL DOIT Y AVOIR QUEL- 
'UN QUE VOUS AVEZ OUBLIÉ... 
CHERCHEZ. 


QU 




HELLO,JEANNE.J'AI ÉTÉ RETENU A CHALWICK PAR 

JEUNE HOMME,VENEZ ES¬ 
SAYER CE CAS- 


* 



























































































































APRÈS LUI AVOIR EXPLIQUÉ L* AF 

FAIRE,OS MIT LE CASQUE SUR LA 
TÊTE DU JEUNE MARC,. . /- 


MAINTENANT,COHCEN- \C'EST PLUS AHURISSANT QUE LES 
TREZ VOS PENSÉES SUR )HISTOIRES DE SCIENCE-FICTION , 
LA NÉCESSITÉ DE DÉ- -CQUE J'ÉCRIS..MAIS,J E VAIS ES- 
VTRUIRE CETTE BOULE. ÀLsAYER.. A ——* 


DES RIDES SE CREUSÈ¬ 
RENT SUR LA FIGURE DU 
JEUNE HOMME, TANDIS QU * 
IL PENSAIT...s - 





fi T ,BRUSQUEMENT .... 




MA INTENANT, AT-i NOUS VOUS CHER 


TENDEZ..JE NE 
SUIS PAS UN SA 


CH0NS,V0US, 
MARC.PORTEZ CE 


VANT..QUE 
CHERCHEZ- 
VOUS ?.. 


CASQUE ET VOUS 
POURREZ CONSTRUIRE 
IA MACHINE QUI 
TRUIRA LE GORYFONl 



QUAND NOUS AVONS RENCONTRÉ LE 60RYFON, POUR LA 
PREMIÈRE FOI S, NOUS CONSTRUISES UNE MACHI¬ 
NE QUI THÉORIQUEMENT POURRAIT LE DÉTRUIRE./" 





CETTE ARME EST LE CY 
BERNISCOPE. LE CASQUE VA 
MULTIPLIER VOTRE ÉNER¬ 
GIE MENTALE ET VOUS 
TROUVEREZ L£ MOYEN DE 
FAIRE PARTIR LfS RAY¬ 
ONS MORTELS DU CY- 
BERNISCOPE... 




























































































PLUS VOUS DÉVELOPPEREZ D'ÉNER¬ 
GIE PLUS LES RADIATIONS DU CY- 
BERNISCOPE SERONT PUISSANTES.. 
COM4E VOUS ÊTES LE SEUL A POU¬ 
VOIR UTILISER LE 
LUT DE LA 
TERRE DÉ¬ 
PEND DE 



NOUS ALLONS VOUS ENTOURER D'UN CHAMP 
FORCE QUI VOUS PRÉSERVERA DU GORYFON 
DU MOI NS, PENDANT UN CERTAIN TEMPS... 


LE NAVIRE DU GORYFON SE RAP¬ 
PROCHE DANS L’ESPACE.. . 



UN PREMIER RAYON SORT DU 
VAISSEAU, MARQUANT LA P 
CE OU .LA PLANÉ 
VENTRÉE ... 



TE SERA 


JE DOIS PLACER MON COIN AU 
BON ENDROIT POUR OUVRIR LA 
TERRE SANS GATER L'OMÉ- 




LOIN, EN-DESSOUS DE CET OISEAU DE 
MALHEUR,MARC TREMBLE EN CONCEN¬ 

TRANT SES PENSEES. .PEU A PEU LES 
ANTENNES DE SON CASQUE S 'ILLUMI¬ 
NENT. ... 1 - 

JE VAIS CONCENTRER MON ÉNER¬ 
GIE MENTALE POUR DÉTRUIRE 
TE SALETÉ AVANT QU'ELLE NE 
















































UN MOMENT APRÈS,DANS 
LA NEF DU MONSTRE .. 

UNE TERRIBLE FORCE ÉTREINT 
KM PENSÉE..JE DOIS LUTTER..// 



LUTTANT CONTRE L'AC¬ 
TION DU CYBERNISCOPE, 
LE GORYFON MANOEUVRE 
LES LEVIERS DE SON 
CROISEUR ... 



FOU DE TERRIEN..IL PENSE 
QU'IL VA M'ABATTRE QUAND 
AUCUNE ARME N'A PU LE 
FA IRE.JE VAIS D'ABORD 
LE DÉTRUIRE ET ENSUI 
TE SA PLANÈTE... 


UNE DÉCHARGE D'ÉNERGIE 
DÉVASTATRICE S'ETEND 
AUTOUR DU CANON,REDUI¬ 
SANT TOUT EN CENDRES.. 


f 




PROTÉGÉ PAR LE CHAMP DE 
ËUNE MARC*RIGIDE,RESTE 
ANS SON EFFORT . *. 

IL FAUT DÉTRUIRE LE 

GORYFON,AVANT QU'IL NE 

FASSE PLUS DE DÉGÂTS. 

LE DÉTRUIRE... 


FORCES,LE 
CONCENTRÉ 



PENDANT DES HEURES,LA BATAILLE DE 
TITANS SE PROLONGE,LES ARMES DU 
GORYFON PILONNENT MARC ET SON 














































































AVENTURES FICTION N° 2S paraîtra en MA! 


LA NUIT CETTE CRÉATURE DE LA TERRE 


SUCCÈDE 
AU JOUR 
ET DE 
NOUVEAU, 
LE JOUR, 
MAINTE¬ 
NANT, LE 
OORYFON 
EST Ê- 
BRANLÉ 
SOUS LES 
COUPS D 
CYBERNIS 
CO PE. . 


HE TERRASSE.JE N'AI JAMAIS 
DÛ M'OPPOSER A' UNE TELLE FOR 
CE.. MAI S, ATTENDEZ. IL SEMBLE. 
QUE SON ACTION FAIBLIT. 


\ 


* A A 




T . 1 




DEPUIS PLUS DE CINOUAN- 


QUA 

'UR- 


TE HEURES* MARC PO 
SUIT SON COMBAT SOLI¬ 
TAIRE. .. _ 

JE SUIS SI FATIGUÉ,QUE JE M'Eltj 

DORMI RAI S, MAI S JE NE LE PEUX 
PAS.JE VAIS ENCORE BOIRE DU CAÎ 
FË..MAIS COMBIEN DE TEMPS POUR 


t—JE ENCORE TENIR ? 



ik 


V 


-..v 






/*/ 


r 


JE VAIS JUSTE M’APPUYER 
POUR UNE SECONDE ET FER¬ 


MER MES YEUX,MAIS JE NE 
PUIS M’ENDORMIR 




MAIS SON CORPS RÉCLAME 
IMPERIEUSEMENT LE SOM¬ 
ME IL.. IL S'ENDORT SANS 
VOIR CE QUI SE PASSE 
AUTOUR DÈ LUI.... 





UAND IL SE RÉVEILLE, 

EURES APRES,IL TROUVÉ LE CY~ 
BERNISCOPE FROID ET TOUT SIGNE 
DE VIE A DISPARU AUTOUR DE LUI. 

JE ME SUIS ENDORMI ET J'AI PERDU LA TERRE.LE 

GORYFON L‘A DÉTRUITE.JE SUIS LE DERNIER HU 

MAIN VIVANT..LE CHAMP DE FORCE M'A PROTÉGl 
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MALADE, IL S'ÉLOIGNE DU 
CANON. ,. _ 

J'AI ÉTÉ BATTU..MHS 

MES HISTOIRES,LES HÉROS 

GAGNENT TOUJOURS, MA IS 

NE SUIS PAS UN HÉROS. 







SOUDA IN,DES VOIX JOYEUSES L* INTERPELLENT 
LEVE LA TETE,INCREDULE 


I JE NE COMPRENDS PAS..JE 
SUIS TOMBE ENDORMI..ATTEN¬ 
DEZ,CE RÊVE QUE J'AI FAIT 


MARC. «TU AS SAUVE 
\_LA TERRE... // 


TRUIT LE GORY 

FON »• 



UN RÊVE ? J TOUS LES HUMAINS DOIVENT DORMI R. PEUT-ÊTRE SONT» 

ILS LES SEULS QUI RÊVENT.J'AI RÊVE QUE JE COM¬ 
BATTAIS LE GORYFON ET QU'IL FUYAIT..LE CASQUE A 

0tl RESTER IMPRESSIONNÉ PAR 

les Emanations du rêve..et 

IL A COMBATTU POUR MOI... 



J'IMAGINE QUE TU SERAS 
LE HÉROS DE MES 


{ CELA EST UNE BONNE Fl N,COANE DOI- 

EN AVOIR UNE TOUTES LES HIS- 





P6S SITUATIONS ET DES AVENTURES 

A L'ÊCHEUE COSMIQUE / 

4 




{ En vente chez votre marchanp habituel 

à 
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PLANÈTE TERRE OIS- /C'EST UNE 


PARA 


VANT NOS YEUX.... 
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ILLUSI ON.. 
MAIS COMMENT 
EST-ELLE PRO¬ 
DUITE ?.. 
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ESESPÉRANT SE DÉPENDRE 
VICTORIEUSEMENT CONTRE 
UN ENNEMI MIEUX ARMÉ, LA 
TERRE PRIT LE PARTI DE 
SORTIR DES LIMITES DU 
TEMPS ET DE L'ESPACE ... 



LOIN DANS L'ESPACE 
COSMIQUE, ENTRE LE SYS¬ 
TEME DE L'ÉTOILE SO¬ 
LEIL PROCYON..LE CROI¬ 
SEUR DE LA TERRE "VAN- 
GU ARD" RENTRE A SON 
PORT D 'ATTACHE.. . 

NOUS ALLONS" RENTRER 

DANS L'HYPERESPACE.. 


BRANCHEZ LES COMMAN 




MANDE 


S LA 

LE JEUNE BOB FU LT ON DE H 


SON PÈRE. 


UNE INVENTION QUI 
NOUS PERMET D'AT- 


PAPA.QUE SIGNI¬ 
FIE LA MANOEUVRE 
QUE NOUS OPÉRONS 


TEINDRE UN POINT 
ÉLOIGNÉ SANS FRANCHIR L'ES- 

SÉPARE... 






































































































IL A TOUJOURS ÉTÉ AD¬ 


MIS QUE LE PLUS COURT 
CHEMIN D'UN POINT A UN 
AUTRE ÉTAIT LA LIGNE 
DROITE..AINS I,POUR 


JOINDRE LA PLANÈTE X À 
LA PLANÈTE X* ON TRACE 
UN AXE ENTRE LES DEUX. 



CE PENDANT,EN PLIANT 
LE PAPIER.JE PUIS 
METTRE LES PLANÈTES 
X ET X' EN CONTACT.. 
LA COMMANDE SUBSPA¬ 
TIALE PLIE L'ESPACE 
COMME JE PLIE CETTE 


BANDE DE PAPIER... 




ÜTce MOMENT .. 

CAPITAINE,NOUS AVONS 
DES ENNUIS AVEC LE 
CERVEAU ÉLECTRONIQUE. 
IL NE DÉTECTE PAS LA 



Ile commandant fult 

NSÈRE DANS LA MA~ 

R ICE LA CARTE PER- 

UI CONTROLE 
CT IONS. DU 
COMPUTATEUR ÉLECTR 
NIQUE ... 


JE RÈGLE LES COMMAN- 
ES DE MANIÈRE i REJOIH 
DRE LA TERRE LE 1er JAN 


DANS UN SILENCE MENAÇANT IL AT¬ 
TEND LA RÉPONSE .... 



FÉBRILEMENT LE COMMANDANT INSÈRE 


DES CARTES DEMANDANT LA POSITION 
DE LA TERRE À DIFFÉRENTES DATES. 



VOICI L'EXPLICATION:SELON 
COMPUTATEUR, LA TERRE A 
DISPARU DANS UNE RUPTURE 
DE L'ESPACE AVANT LE I er 
NV 1ER 2359..ELLE N'EXIS 
TE PLUS DANS LE SYSTÈME 
































































































































PLACEZ LES COMMANDES 
DU SUBSPATIAL AUX 
POINTS 3-N-8N-I7..VI¬ 
TESSE MAXIMUM.NOUS AL 
LONS ATTERRIR AVANT 
TEMPS NORMAL ET LES 
AVERTIR DE CE 



PEU APRÈS,LE "VAN- 
GUARD" PAIT IRRUPTION 
HORS DE L'HYPERESPACE 
POUR APPARAÎTRE À' QUEL 
QUES CENTAINES DE MIL¬ 
LES DE LA TERRE... 


ERR 


1 








HD ILS SE POSENT AU PORT DE 
ESPACE DE NEW-YORK , LPS VOYAGEURS 
CONSTATENT 
DE ANIMATIO 


m 


J'IMAGINE QUE C'EST A CAUSE DE LA 
RUPTURE..MAIS POURQUOI LES GENS 
SEMBLENT-ILS INQUIETS ?.LA TERRE 
VA SORTIR INDEMNE DE LA RUPTURE 

S » • 



QUELQUE PART DANS LE LOINTAIN ES¬ 
PACE, UNE FLOTTE DE CROISEURS ÉTRAN¬ 
GERS GUETTE EN ORDRE DE BATAILLE 

EUX-MÊMES 


ILS S'APPELLENT 
F LA N N..ET PROPOSENT À 
RE DE SE RENDRE OU 
DE PÉR I R.C'EST CELA 
QUI INQUIÈTE 


LES 
LA TER- 


QUAND LE COMMANDANT 
FULTON FAIT SON RAP¬ 
PORT...'. 


VOTRE HISTOIRE CON¬ 
CERNANT LA RUPTURE 
DE L'ESPACE EST IN 
TÉRESSANTE,MA I S 
HORS DE CAUSE, 

COMMAI 
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LES GENS 
SEMBLENT 


IN 


ICI. 


QUIETS 
I L Y A DE 
J L'ÉNERVEMENT 
PARTOUT.. 
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"IL Y A 
DEUX 
JOURS 
L£S EN¬ 
GINS EN 
NEMIS SE 
SONT PRE 
SENTÊS 
AU-DES¬ 
SUS DE 
NEW- 
YORK". . 




GENS DE LA TERRE,NOUS VE¬ 
NONS D'UNE LOINTAINE GA¬ 
LAXIE AVEC DES ARMES BEAU¬ 
COUP PLUS PUISSANTES QUE 
LES VÔTRES.VOUS AVEZ AVAN¬ 
TAGE A' VOUS RENDRE SANS 

«-^^COMBATTRE. 











































































































































































AVEC UNE ÉTRANGE MACHINE, 
ILS DÉSINTÈGRENT UN GRATTE 
CIEL DEVANT LES YEUX DU PU 
BUC " . . -- 
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" . .ET ENSUITE, ILS CHANGENT LES 

Pf i VTJPÇ FM pntPPKA"_ 



"APRÈS LA CONVAINCANTE DÉMONSTRA¬ 
TION'* ... 




NOUS VOUS DONNONS «8 HEURES POUR 
VOUS DÉCIDER..SOIT QUE VOUS VOUS 
RENDIEZ ET SURVIVEZ..OU QUE VOUS 


















































































































MANDANT,LE FA IT 
QUE LA TERRE EST 
SUR LE POINT 
D'ENTRER DANS 


VOUS VOYEZ, COM-\ JE NE SUIS 


PAS DE VOTR 
AVIS.JE PEN-I 
SE QUE CE 
AIT EST D'UNEl 
UNE RUPTURE DE'® IMPORTANCE VM 


L'ESPACE N'A 
AUCUNE IMPOR- 


POUR LE 


I 





SUR UN 
REACTEUR 
RAP IDE,JO 
SEPH FlflL- 
TON VOLE 
VERS LA 
CA PITALE 
POUR UNE 
INTERVIEW 
PRIORITAI¬ 
RE AVEC 


LES 
RIT 


UTO- 

S. 


MONSIEUR LE PRÉSIDENT,CETTE 
RUPTURE DE L'ESPACE PEUT SAU¬ 
VER LA TERRE..VOICI MON PLAN. 



LA TERRE DOIT RENTRER DANS 
LA RUPTURE k II H.58 CETTE 
NUIT..C'EST i DIRE 2 MINU¬ 
TES AVANT L'EXPIRATION DE 
L’ULTIMATUM.AVEC DE LA 
CHANCE,C'EST TOUT LE TEMPS 



ET AI NSI, A EXACTE¬ 
MENT 11H56,LA NUIT 
DU 31 DECEMBRE 2358 


ATTENTION,NAVIRES DE 
F LA N N..LA TERRE PRÉ- 

_, FÊRE LA PAIX A LA 

GUERRE..MA IS ELLE NE SA- 
CRIF IERA PAS SA LIBERTÉ.. 
VOUS NOUS AVEZ FORCÉS À LA 
GUERRE. .CEPENDANT, NOUS DE¬ 
VONS VOUS AVERTIR... 



..QUE NOUS POSSÉDONS UNE DÉ- 

FENSE PARFAITE CONTRE VOS AR 
MES..DANS UNE MINUTE,NOUS AL 
LONS RENDRE LA TERRE INVISI¬ 
BLE ET DIX MINUTES PLUS TARD 
NOUS LANCERONS DES BOMBES IN 



SUR LE NAVIRE AMIRAL,UNE MINUTE PLUS 
TARD ... (~- 

CHEF.'J .REGARDEZ 
LA TERRE VIENT 
OE DISPARAITRE 






































































































ET LES ENNEMIS FONT TEST APRÈS TEST... 



LES CROISEURS DE FLANN 
SE PRECIPITENT SUR LA 
ZONE QU'OCCUPAIT LA TER- 

RE * • * 


LA PLANÈTE DEVAIT SE 
TROUVER EXACTEMENT OU 
NOUS SOMMES..ELLE N'Y 




C 'EST AU TOUR DE FLANN DE 
SE SENTIR INQUIET.... 


PE N-\CONTRE QUOI? 
SE ENC0*1 CONTRE UNE 
QUE 
NOUS 


S'ILS 

PEUVENT 


COMBAT¬ 
TRONS. 


FAIRE DISPARAI¬ 
TRE CETTE PUNÈ-I 
TE AUSSI COMPLÊ- 
TEI€NT, I LS PEUVENT 


AUSSI NOUS ATTAQUER 
AVEC DES BOMBES IN¬ 
VISIBLES.. 



D'UNE VOIX BRÈVE L' AMIRAL DONNE 
SES ORDRES ... 1 |L NE NOUS RESTE 

QU'UNE SOLUTI ON : PART IR 
T NE JAMAIS REVENIR.LA 
PROCHAI NE FOIS,LA TERRE 
NOUS ENVERRA SES BOMBESl 
INVISIBLES AVANT MEME 
QUE NOUS SOYONS ENTRÉS 

S0- 



QUELQUES 
SECONDES 
PLUS TARD 
LA FLOTTE 
EST EN 
PLEINE 
RETRAITE. 
L'AMtRAL 
JETTE UN 
DERNIER 
REGARD 
SUR LA 
PLANÈTE 
TERRE ... 


AUSSITÔT QUE NOUS AVONS 
ÉTÉ PARTIS,LA TERRE A 
RÉAPPARU ..IL N'Y A AU¬ 
CUN DOUTE,NOUS SOMMES 
PARTIS A' TEMPS POUR ÉVI 
TER LA 



ET SUR TERRE. 


NOUS 


PAPA.COM- V Plll£ FA IRE, BOB. QUAND LA 
MENT AURA I S-TTERRE EST ENTRÉE DANS LA 
TU FAIT LES ) RUPTURE,NOUS AVONS COMPTÉ 
BOMBES INVI 


SUR U SURPRISE DES FLANN 
POUR LES CONVAINCRE QUE SI 
NOUS POUVIONS DEVENIR INVI- 

NOUS POUVIONS TOUT 
FAIRE.HEUREUS EMENT, 
ILS NE SONT PAS RES; 
TÉS ASSEZ LONG- . 
TEMPS POUR DÉCOU 


NOTRE 


































































































I B N'ÊTAIT qu'un simple poisson de la terre..mais,pourquoi LE VI 

■ SITEUR DE VÉNUS TENAIT-IL AUSSI^FORTEMENT À LE POSSÉDER ?..LE 
JEUNE JIMMY BAKER,QUI L'AVAIT PÉCHÉ ET QUI AVAIT SES PROPRES 
RAISONS DE LE GARDER^AURAIT VOULU LE SAVOIR,MAIS IL DUT ALLER 
SUR VÉNUS POUR CONNAITRE LA REPONSE... _ 

^ JE TE PAYERAI CE QUE Tü -\ K 

< DRAS,GARÇON,POUR CE POISSON J = 

^ QUE TU VIENS DE PECHER.JE Jg||gjF L 

VdOIS L'EMPORTER SUR VÉNUS JpSfisI' / . à. mlfcv ^4-4 k 


f NON..NON..CE POISSON A 
PLUS D'IMPORTANCE POUR MOI 
QUE POUR QUICONQUE SU R 
VTERRE OU SUR VÉNUS. AB 


A——— 











































































































































































LES AUTRES GARÇONS PË-y 
CHENT l LA MARE EN-OES-S, 
SOUS DES CHUTES.MAiS J'AI 
IDÉE QUE CET ENDROIT SOLl 
TAIRE EST MEILLEUR POUR 
DÉNICHER LE GROS BÉBÉ j 
QUE JE VEUX PRÉSENTER 
'mK. AU JURY... fltfV 


CHAQUE ANNÉE,A 
UN CONCOURS DE 


ATRE~COINSiIL Y A 
CNE POUR 


JEUNES 


GAGNE LE 2Ane PR IX.CETTE 
*ANNÉ£,JE DOIS ENLEVER^ 
^LE 1er PRIX...>^ÉI 



VOUS DEVEZ 
HE VENDRE CE 
POISSON.TER- 




CELA ME SEMBLE UNE HIS / IL A BEAUCOUP PL 
TOIRE MARSEILLAISE,MON-) D'IMPORTANCE POUR 
SIEUR.JE VAIS GARDERMOI,SUR VÉNUS.VENE 

AVEC MOI.JE VAIS 



J'AI POSE MON SPACER ICI POUR NE 
PAS ÊTRE RECONNU.U TERRE EST INTE 
DITE AUX VOYAGEURS DE VÉNUS,MAIS 
NOUS AVONS APPRIS VOTRE LANGAG 


































































































































































ET j 

r INNY BAKER 

sun 

r L'ETRAN- 

QER 

DANS UNE 

CLAIRIÈRE ... 


DANS LE SAS D' 
ENTRÉE .. 


/ 


/ 


/ 






NOUS RESPIRONS DE L'OXY- 
DE DE CARBONE SUR VÉNUS. 


LE NAVIRE EST CONDITIONNÉ 
DANS CE BUT.AVEC CE CASQUE, 
VOUS POUVEZ OBTENIR DE L'O¬ 
XYGÈNE OU DU CARBONE... 




P 


SAPRISTI. UN 
SPACER ET C'EST 
VRAI.. 


SAPRISTI..C'EST ALAISSEZ-MOI 


SI VOUS VOU¬ 
LEZ ENTRER À L'IN 
TÉ RI EUR, METTEZ MON 
CASQUE ET VENEZ 
.VISITER... 


FAMEUX. 


A 


BOCAL 


VOUS MONTRER CE QUE JE 
AIS VOUS DONNER E 
ÉCHANGE... 




f 



CHOISISSEZ.PRENEZ 


UNE DE CES CHOS 
EN ÉCHANGE DU 


BIEN SUR..TOUT CELA EST 
BIEN JOLI..MAIS J'AIME EN- 



ALORS,JE VAIS VOUS DIRE 
CECI.VENEZ AVEC MOI SUR 
VÉNUS.JE VOUS RECONDUI 
RA I EN TEMPS AVEC VO 
TRE POISSON POUR GA 
GNER LE 1er PRIX... 





































































PEU 

T »*■' 


APRÈS, LE SPACER FONCE 
L'ESPACE SI RAPIDEMENT ET 
PLEMENT QU'IL EN EST PRES 
SIBLE... [ 

LE CONCOURS EST 
CLOS CE SOI R, AU 


DANS 
SI SOU- 
UE INVI 


BIEN LE TEMPS.LE 


OYAOE NOUS PREN¬ 
DRA À PEINE UNE 
..ET.MA INTE 
NT,JE VAIS VOUS 
EXPLIQUER.JE SUIS 

LICIER VÉNU- 
IEN... 



â Y"IL Y A DEUX MOIS SUR V 
P <4 JOYAU RARE APPELÉ"L 'ETO 
M VÉNUS" FUT VOLÉ PENDANT 
^ TRANSFERT DANS UN MUSEE 

LE RAYON PARALYSANT VA LES 

ARRÊTER ASSEZ LONGTEMPS 

POUR ME PERME TTRE DE ^ 

FUIR... 



UN CANOT À REACTION ATTENDAIT 
VOLEUR ".... . ^ < r .- 


ILS NE VONT JAMAIS ) 
M'ATTEINDRE.EN 10 Ml 
NUTES,JE SERA I DANS 
MON SPACER..*/-"\r 


JL il l Æt 

Æ IL Æ JF j 

# * 4f 

J 

^ aJ{ (icJRf 


jlp M 

MJ s* 
*Wm * J 



SA PRESOMPTION 


"SA SEULE ERREUR _ _ 

CERTAIN,QU'IL AVAIT SEMÉ SES POUR 
SUIVANTS,IL PRIT LE CHEMIN DE LA 
TERRE "... J- - «HHMBj 

IL NOUS EST DÉFENDU DE DESCENDRE^^^^H 

SUR LA TERRE..AUSSI,PERSONNE 

NE ME SUSPECTERA D'YAVOIR^^^^^^B 

CACHÉ LE JOYAU... 


MALHEUREUSEMENT POUR 
LE HORS-LA-LOI, J'AVAIS 
ÉTÉ ALERTE TANDIS QUE 
JE PATROUILLAIS DU CO¬ 
TE DE VÉNUS POUR IN¬ 
TERCEPTER SON PASSAGE V 


S INSTRUMENTS DE DÉ¬ 
TECTION ME DISENT QU'IL 
A "L'ÉTOILE DE VÉNUS" À 
BORD.LES RADIATIONS 
GAMMA NE PEUVENT ME 
TROMPER... 


« K 















































RENDEZ-VOUS 


DÉSESPÉRÉ,IL SE POSA 
LA TERRE ET SE RIT 
FUIR,,RAIS JE LE SUR¬ 
PRIS SUR LE BORD D’UN 
TORRENT DE RONTAGNE . 


LOI,JE VOUS AR-lDE VÉNUS* VOUS 
RÊTE,STROMKAR.(}NE POUVEZ RIEN 


PROUVER ET JE 
NE L'AI PAS 


ROI NS D’UNE HEU¬ 
RE, LE GRAND VAISSEAU I 
E POSAIT SUR SA BA-\ 
SE.. 


AU NOM DE U Y SANS "L'ËTOI LE DE LU)ttET apRÉSUVALÉE ET VOUS 


JE COMPRIS QU' UE COMPRENDS. IL 
IL AVAIT JETÉ LE^A JETÉ U 
JOYAU QUANO J'A-(PIERRE a' L'EAU 
VAIS ÉTÉ AUPRÈS / UN POISSON L'A ^ J'ESPÈRE QU'ILS 

N'ONT PAS RELÂ¬ 
CHÉ STROMKAR PAR 


L'AVOIR FAIT EN-( RECHERCHEZ LE 
FERMER EN PRISON ) POISSON POUR ^ MANQUÉ DE PREU? 
PRÉVENTIVE,JE RE->PROUVER U CUL 
VINS SUR U TER-( PABILITÉ DE 
RE POUR RECHER- ( STROMKAR... 


JOYAU 


CHER 




POLI- 


8 U AND LE 
IER VENUS IEN 
ET.JIRRYSE 
PRÉCIPITÈRENT 
DANS LE PALAIS 

DE 



"L'ÉTOILE DE VÉNUS",VOLÉE PAR ~ 

STROMKAR,SE TROUVE i L'INTÉRIEUR 
DE CETTE TRUITE DES RUISSEAUX., 


L’INTERROGATOI¬ 
RE 'CESSA IERE- 
DI ATERENT. .. 
































































































PIERRE EUT ÉTÉ EXTRAITE 


PLUS TARD,QUAND LE VOLEUR A 
ÉTÉ CONDAMNÉ ET EMMENÉ.... 

___ _ _ _ "i 

SANS VOTRE AIDE,NOUS N 'AUR IONS PAS 
OBTENU DE PREUVE, JI IHY.AUSSI, POUR 
VOUS RÉCOMPENSER,NOUS ALLONS VOUS 
PERMETTRE DE PÊCHER A U MODE VÉNU- 

SIENNE... 


QUAND 


C'EST UNE PREUVE 
CONCLUANTE.STROMKAR 
EST CONVAINCU DE 

lAAAftVOLi i • i 


ET LA VOICI,VOS HONNEU 
AVEC LES ÉMANATIONS DE 
STROMKAR ENCORE AUTOUR 
IvD 'ELLE... *- 


HAUTS 


IMMY EST VITE EXPERT DANS LE 
OUVEAU STYLE. . . .---- 


CELA EST U PECHE AU LASSO.J 
NOUS METTONS CE LÉGER LASSOï 
/v* AU BOUT DE NOS LIÛNES ET 
■gg s JMU$ ATTRAPONS LES J 

POISSONS AU VOL./^ 


JE VAIS EMPLOYER LA MÉTH 
DE,QUAND JE SERAI SUR U 
—OTERRE... — 


ESSAYERENT 


ENSUITE 
CER À L 


LAN 

DE CAOUTCHOUC. 


'SI LA BALLE FRAPPE LA NA¬ 
GEOIRE AU-DESSUS DE L'EAU, LE 
POISSON EST ÉTOURDI..SI NOUS 
, NE PÊCHONS PAS POUR NOTRE 
NOURRITURE,NOUS LE LAIS 
Ma\SONS FILER.. 

















































































































































S'ABATTIT DE TOUT 
LA PIERRE GLIS- 


JIMMY ET SON 
AMI ESCALADERENT 
UN COIN DE PECHE 

ROCHE 

__ £• » • * 


NOUS ALLONS ATTRAPER 
LES POISSONS A' LA SUR¬ 
FACE, AVEC CES DEMI-SPHE¬ 
RES A' SUCCION..C’EST UN 
VRAI MATCH ENTRE LE POIS¬ 
SON ET LE PÊCHEUR... 

ÏLAFAIT UN’ 
FAUX PAS. 


LE VÉNUS IEN 
SON LONG SU. 
SANTE ... 


NE BOUGE PLUS. 
J’ESPÈRE QU’IL N’ 
EST PAS MORT.. 





EN DÉSESPOIR DE CAUSE 
JIMMY ENLÈVE SON CAS¬ 
QUE EN REVET LE VÈNU- 
SIEN,PUIS IL PRESSE 
LE BOUTON DE BIOXYDE 
DE CARBONE ... 


LES SECONDES PASSENT IN¬ 
TERMINABLES ..JIMMY EST 
ROUGE ET CONGESTIONNÉ .. 
SES POUMONS SONT EN FEU 
ET LE VENUSIEN RESTE 
TOUJOURS SANS MOUVEMENTS 

S* IL VOUS PUIT,RÊVE ILLEZ-VOUS. 

JE NE PEUX TENIR PUIS LONGTEMPS. 


IL EST ENCORE VIVANT.MAIS I 
ÉPROUVE DE GRANDES DIFFICUL 
TÉS A RESPIRER.JE VOUDRAIS 
L’AIDER,MAIS JE NE SAIS PAS 
COMMENT EST FA IT L£ CORPS 
D’UN VÉNUSIEN.. IL FAUT QUE 
JE TROUVE UN MOYEN... 


JE RETIENS MON SOUFFLE POUR \ I 
ABSORBER LE MOINS POSSIBLE OuM 
GAZ MORTEL DE L’ATMOSPHÈRE DE VÉ 
NUS..ESPÉRONS QUE LE MAUDE REPREN- 
,/ v^J DRA CONNAISSANCE, 

' 1,1 Q 1 * JE D01 

<\ ^VE M’EN RECOIF- 
















































































LENTEMENT,LES PAUPIÈRES CLOSES, 
SOUS LE CA SQUE,S~E NTR*OUVRENT .. 

E DEVIENS FAIBLE.JE N'. 

I PAS U FORCE DE RE 



ET TANDIS QUE LES POUMONS DU VÊNU- 

NT 


SIEN SE SO 
CARBONE... j 


REMPLIS DU SALUTAIRE 


LE 8ARÇ0N DE U TERRE A RISQUÉ 


VIE POUR MO (..HEUREUSEMENT, IL N' 


■ Jf 



CASQUE 


IMMY 


SOU 


EN 


f 


NOTRE 


VO 


UNE HEURE PLUS TARD, AVANT LE COIH 
CHER DU SOLEIL,SUR LA TERRE. 

GARDEZ CE 

PIRATOIRE 

VENIR DE 

GE SUR VÉNUS 


ET LE SOIR,DANS 
LA CHAMBRE DE 
IMMY ... 


J'AI GAGNÉ LE 1er PRIX DU 
CONCOURS DE PÊCHE..MAIS CE 
CASQUE RESPIRATOIRE ME RAP¬ 
PELLE LES AVENTURES D'UNE 


AUTRE PECHE OUE JE N'OU- 



L»M SÉRIEUX ESSAI SUR LA MEmTaMTÉ 

L'Ho^Mg PE OEM A | N / 


B N VEêfTE CHEZ VOTRE MARCHAND HABITUEL f 
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Bienvenue dans le temple de la 
bd et du magazine oublié !! 


Ah menu. De l'aventure, de L'exorisme, de ta sclence-flrtloti, du mystère, du 
fruit ns(it|jue... Ce blog, vous l'aurez compris va essayer d'exhumer de nos 
cuves et de nos greniers ces œuvre* oubliées. Le but n'est pas forcément de 
proposer des séries entières car numériser prend du temps, mais an moins 
vous faire (rr)rtéeomiïr ceitains numéros. Je compte sur votre aide 
p om’ participer et pr op os er vo s trou vaille s ! 

■w La Team 


https://bdmagexhumator.blogspot.com/ 
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